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regards quand, après un long mousse à bord d'un bâtiment al- montrer dans les rues sans l'am- plus intimes ; certains hommes
et périlleux voyage, de pauvres lant _ à la pêche de la baleine, ple pelisse de drap noir dont, en prouvent une invincible réputoute démonstra~plus grand journal français de la pro- marins revoient enfin le pays na- commençant ainsi sous des mai· toutes .saisons, s'enveloppent les gnance pour
vince d'Ontario, et de l'Ouest des
ta!. Le peuple dunkerquois, corn- tres sévères le plus dur appren- femmes de leur classe. Il aurait tion affectueuse et tendre.
Etats-Unis paraissant tous les
samedis avec 12 pages de
Frédéric Deconinck avait alorn
posé en mdjeure partie d'hom- t issage auquel l'enfance puisse voulu qu• leurs cheveux fussent
matières à lire.
mes dont la vie se passe presque être soumisse. Ce premier voyage soigneusement cachés, et le seul vingt t iois ans ; il tenait de $a.
ÀHONiUJlllENT :
toujours en mer, offre ce . type de dura trois ans. Quand il en re- ornement qu'il leur permettait mère, d'origine méridionale, un ·
Etati-Unis.
piété sim:ère, de franchise, de tu- vint, il ayait acquis la force d'ajouter à leur boonet consi:. esprit viî et pénétrant, une huCanada.
Payable dans le desse, de loyauté native qui est d'un homme, et c'était ag uem a tait dans un nœud de ruban meur facile, enjouée, et un goilt
P:iyable d'avance
conrs de ~'année
à peu près celui des marins de tous lés dangers, Hans Moser, blanc, Les jennes filles murmu - très-prononcé pour la dissipa75......... .. 1.00 t ous les pays, Sa frugalité est re- à vingt ans, était cité comme raieot sourdement de ces lois tion. Il respectait et aimait
50 ·niafqùahle, et ne se dément que ll'un des meil!e~
4°•····· · ····
matelots du sévères, et M;itje, qui était secrè- son père, quoiqu'il le craignait
c~;~~ !~~0~~!~!~~ Pr:;!r f~~=~~~rair:~ dans if te.p as dent les armateurs port de Dunkerque. I ~ voulut temen t ' leur complice, permet- beaucoup, mais la faiblesse de
rages, sinon le journal continuera à être en- font les frais, et précède le jour alors se marier, et épousa'---une t ait parfois qu'~n les éludât en Barbara pour l'enfant, qu'elle
vo~:~t trimestre , commencé se paye en du départ.
Cette petite fête, 'honnête fille, orpheline et pau- l'absence de son m'.ari. Trèche avait élevé, était venue paraly{/l~ÛNNEMENT pour la France, la Bel- où les pleurs se cache souvent vre comme lui ; aussi une fois allongeait insetB iblement:la tail- ser les effets de cette crainte sagique et fa Suisse escde 15 francs par an. derrière les chants bruyants et les frais de la noce payés, il res - le de sès robes, et diminulit par lutaire.
La tendresse de la femme de
Knvoyer un mandat d poste.
les rires immodérés, a recu le nom ta au nouveau ménage la mo- contre 1',u~pleur de ses bonnets,
ANNONCES '
de foyus, On y convie les famil- <leste somme de quinze sous.
non pas qu'elle ne fut douce et charge était de celles dout les
0
1
I~ C~~ les ,des braves matelots qui font Mais Hans anait reprendre la modes~ autant qu1 une jeune fil- effets sont souvent plus désas•
de la •
so!t~r:t:\~s ~~u~é~!:,a:~~s;;.ces, mariages grande chère, et dansent parfois mer, et recevoir des
avances le peut l'être ; mais la coquettePour les annonces de longue durée, de- jusqu'au jour : puis la bande qu'il laisserait à sa femme; jeu- de a
tant d;empfI'e sur un
nder le tarif.
joyeuse parcourt les rues musi- nes et courageux tous les deux. cœu r de dix-huit ans! Si Mîtje,
LA R GE CI R C U L A 1' I O !v
que en tête, et chacun regagne l'aven ir ne les effrayait pas, pour la fo rme, essayait <lè g-ron,
E nglish advertisements translateçl free C'f son domicile~
Mitje se promettait bien de ne der un pe~, la petite Benjamin
chnr::-- postmtSter is a;1thoris~d to give
C'est su:tout le 1er d'avril, pas faire servir à ses besoins plaidait sa cause avec un baiser main
qui, par une
i::ri~n~~I0~;c~;~~~:~r
jour fixé pour le départ de la personnels la petite somme que '~t hl gagr ait toujourf,
pable, favoris .
ce
A, BODARD,
pêché à la morue sur l'es côtes lui laissait son mari ; la jeune
jeune homm~\~\:'~t\·4v111ra:tt
Ridactmr, d'Islanàe, que l e port de Dun- femme avàit l'ambition comm~ue
II.
les moyens de ne rentrer fréDETROlT
kerque offre un curieux specta- à toutes les ménagères dunkerquemment au logis qu'à une
cle, Toute la petite flottille est quoises, celles de posséder un joli
Ptinting Offices :-Imprimeries.
prête, et n'attend que l'heure de la petit mobilier, de remplacer par
Au nombre des personnes qui heur e très-avancée de la nuit.
Détroit Michigan 48 Larned St., at
marée pour hisser ses voiles. La de bons matelas les deux paillas- se dispu~aient alors les journées
Ce n'était pas que Barbara ne
o. 1'1. ROlJSSEA.lJ.
printine office.
plus grande animation règne à ses qui couvraient son lit. Pour de la jeune ouvrièrë;-=nfaiîâit gémit souvent de cette conduite
WINDSOR, 13 AVE:EUE OU ELLETTE.
bord ; les ordres se croissent, atteindre ce but: elle se condamna compter la femme de charge irrégulière et ne frémit à lél penCcTyour printing donc at these offices :
t ous l es bras sont occupés à la à un travail incessant, que les de monsieur Deconinck, l'un des sée que monsieur Deconinck
Impression en tous genres ,
manoeuvre ; on va partir, on soi ns de la maternité ne vinrent principaux armateur:; du port pouvait en avoir connaissance ;
part . ..... Sur l'immense est acade, pas interrompre. Quel bonheur de Dunkerque. La vieille Bar- alors elle suppliait , son enfant
LE
qui s'ét end au 1oin dans la. mer, pour Hans, quand il revenait -::i.u bara avait été fort utiÎe à Trè- ~heri d'êtreJijplus prudent, plus
se presse les parents, les ami• logis, de trouver les enfants che, dans ,.in temps où celle-ci rangé ; Frédéric ne manquait
des couragEux pêcheurs qui frais et bien portants, son petit avait eu besoin de recommanda- pas de lui en _;,faire la promesse,
vont passer les Eix plus beaux ménage augmenté et coquette- tions, aussi lui en conservaîc- mais il l'oubliait aussitôt.
mois de l'année au ijlilieu des m<:nt entretenu. Mitje sacrifiait elle un reconnaissant souvenir ;
Monsieur Decon inck habitait
glaces éternelles, exposés à de ses jours et une pa1 tie de ses Trèclrn eût négligé ses meilleurs une va· te maison située dans le
A l'extrémité de ce départe- grands dangers, à d'incessantes nuits pour atteindre ce double pratiques plutôt que de man- voisinage du :1ort. Un immense
ment du Nord, si riche sous le fatigues. Une mère, une soeur, résultat; mais la pauvre femme quer de parole à sa vieille amie vestibula partageait le rez-de~
rapport I agricole et industriel, une fiancée suivent d'un oeil ne songeait nullement à se plaindre à qui elle consacrait rég~~~_rement chaussée en de ux parties égale3,
im jour par semaine.
dont l'une contenaft ~le salon, la
mais dm1t les plaines un peu mouillé de larmes le petit navi- de sa destinée.
Monsielu Pierre Deconinck salle à manger, la cuisine et une
monotones attirent rarement les re qui glisse rapidement sous
L a famille de :rvi oser se campo··
pas du voyageur désoeuvré, se leurs yeux : àe la voix et du sait de cinq enfants, deux fil:l et avait l'une de Ces réputations autre pièce plus)~petite qui ser•
trouve la jolie ville de Dunker- geste, elles envoient un dernièr trois filles. Les garçons à l'époque d'intégrité, d'honneur, de loyauté vait de chambre de travail. De
, e, rappePant par le tracé ré- adieu à ces êtres si chers, q 11 i olt commence notre récit, allait en commerciale qui semble héridi- l'autre côté se trouvaient le bu ..
de ces rues, la propreté leurs repondent en agitant leurs rner avec leur père, qui depuis taire dans certaines fam illes. S'il reau et les magasins, Cette maicoquette de ses maisons les CÎ· bonnets de laine rouge au-des- quelques- années ·commandait s'élévait quelques contestations son n'avait qu'un étage, et sa
é.s flamandes dont elle est en- sus de leur tête. Puis, quand la comme second (lieutenant) un na- presque toujours sa décision dispO';ition est celle que l'on
tourée, et avec lesquelles elle dernière voile a disparu à l'hori- vire fai1ant la pêche et; Islande. était considérée comme un juge- trouve le plus communément à
1
lutte avantageusement. Dun - zon, parents et a'mis reprennent
Quant aux filles, l ainée s'était ment sans appel, tant on avait Dunkerq,1e.
C'est dans la petite pièce dont
kerque possède un port vaste et tristement le chemin de la ville, mariée très-jeune, séduite sans confiance dans son impartialité
commode, dans lequel se pres- tandis que les coeurs pieux les doute par la douce existence que Il ne manquait à ce caractère, nous avons parlé, quî est conti. souvent des navires ' appar- âmes désolées, c'est-à-dire les
mariage avait faite à •sa mère ; pour approcher de la perfection, gue à la salle à manger, que
/ant à toutes les nations du vieillards et les fem~es, iront )a ~onde, Louison, aidait Mitje qu'un peu plus d'a ménité ; Je nous allons retrouver Thérèse
d de l'Europe. Son église, pla- s'agenouiller dans _la chapelle dans les travanx du ménag,, et fond était excellent, mais;Ia forme Moser, entourée d'énormes piles
, sous le vocable de saint Eloi, tonsacrée à Notre-Dame-des-D u- Thérèse, ou plutôt Trèche, la plus un peu rude. • M. Deconinck de linge qu'elle devra visiter et
Sre de belles proportions et un ne•, et lui demander sa protec- int--lligeote, la plus jolie, peut- qui était devenu veuf après raccommoder. La diligente oumajcstueux' portail. Quant à la tion pour ceux que mille dan- être aussi la pjus aimée des trois quelques années; seulement d'une vriè~e tirait rapidement son aitour qui en dépendait autrefois, gers vont menacer.
soeurs, était devenue une habile union peu heureuse, avait con- guille, quand elle reçut la visite
et dont l'origine se perd dans la
Hans ~Moser offr~it le type du conturière, qui crouvait 'fàcile- centré toutes ses affections sur toujours accueillie, avec plaisir,
n it des temps; ·--sa forme massi- marin adunkerquois que nous ment de · l'occupation datis leS son fils :unique, mais il appor~ de sa vieille amie Barbara.
-Eh bien ! mon entant, l'outait un soin extrême à dissimuve, sa prodi~1.;1se élévation la av0~t essayé d:esquisser ; il ~n meilleures maisons de la Ville.
I
font apercevoir à une grand·~ 1avait la francluse, la brusquen~,
Hans Moser, rigoureux. 0 1)s·er· ler k.. force de [ ce sentiment, vrage avance-t-.il ? demanda la
èlistance-en mer ': c'est le phare l?,, loyaùté et le courage, Orphe- vateùr des anciens usages, ne non-seulement à celui qui en gouvernante, je vau:; recomman~
ers-._ lequel convergent tous les lin à douze ans, il partit comme permettait pas à ses filles de se étaitl'objet, mais:à ses amis les de surtout de ne pas négliger les
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LE COURRIER DE L'OUEST.
SON PROGRAMME.
"Le Coul'l'iel' de l'O uest" s'est
assuré d ans Détroit, l'aide d e
plusieul's collaborateurs distin_g ués qui tiendront S OS lecteuTS au coul'ant de tout ce qui
se passera d ans le Michigau et
les Etats Unis. La situ ation
dans Détl'oit n 'étant pas la mêm e que clans le Comté d'Esse::.
le Journal sera i·édigé du côté
américain à un point de vue
exclusivement national purement Français· et Canadien.
Nous v oulons que "Le Conl'rier de l'Ouest soit entre les
mains de toute l a population
française habitant l' anuieuue
colonie du Détl'oit, qu'il soit
leur organe et leul' cléfenseul'
sans distinction aucune, nous
espéron s qu'il Templirn ce but.
Dans les Comtés d'Essex et
de Kent, cl ans cette belle colonie française - canadienn e qui
est assurée d'un si b el avenir
Le Courriel' del'Onest continuera h politique du "Courrier
d'Essex" et supportera la politique des conservateurs qui
sont au pouvoir à Ottawa. Les
neuf dixièm,es de l a popul ation
française du Can ada appuient
le parti conservateur, parce
qû'il est le parti français, le
pS:rti qui nous rend le ·plus
justice, le pai-ti de l'honnêteté
et d e la modération.
C'est ·pal'patriotism e et pal' c,ouviction que nous supportons ce
p qTti parce q ne nous v oulons
consel'veT l'union sous la même bannière . de tout le peuple
de langue française, rruion, q ni
lui a vain tant d 'avantag es dep uis 30 ans.
Sur le t en ain de l u N ationalité et de la P atrie, nous n ous
trouveTons cert ainem ent tous
unis.

REDACTION
llREll:'l;L.

avoir expliqué notre ' oeuvre
dans le Comté d'Essex, pal'léde
la bel le colonie du Détroit,
nous avons Teçu d'Europe etde
Québec nu grand nombre d'adhésions dont nous sommes fiel'
de publier quelques u nes.
Un de nos compatriotes les
plus actifs Mr. A. Laffetay, négociant et arma.te uràCaen dont
plusieurs navil'éB fout le commerce entre la France et le Canada.i nous écrit ce qui suit.
"J e viens vous p rier de m'expédier

régulièrement

votre

Journal et j e vous propose
en outre de vous - trou v er des
abonnen1ents dans la Nonnandie sans aucune rétribution ce
que je pourrai fa ire par mes agents et voyageurs etc .......
Mr Ed. J\farbean ancien auditenr au Conseil d 'Etat, a fondé dernièrement à Paris une
belle Revue: La Re-vne Freinçaise de l'étranger et des colonies qui devl'ait être entre les
main s de toutes nos principaux
compatriotes, pàl'oc qu'ell e rel ate tous lesentrepl'ises coloniales de la France et des F rnnçais à l'étranger. E lle accepte
des coll aboratems detous côtés,
pomTu que toutes leuTs communications aient un caractère
patriotique. Dans son pTemiei·
numéro/' l a Revue" contenait
une notice sul' le comté d'Essex
et Je Manitoba; c'est parce que
son Directeur aime le Canada,
cette France d'Outremer. De
cet homme èmineut nous
avons reçu une belle lettre d'encouragemeut .
Nous ne pouvons publi er
toutes

l es

com1nunications

que nous avons reçues non seulement d'hommes distingués
comme Mr . Gauthiot secTétaire
général de l a Société de géog raphie Commerciale de Pal'is,
mais aussi de 1nembres éminents du cl ergé qui s'intéres•
sent à la colonisation française
ainsi unévêque du Bas Canad a
nous écrivait" Je suis entièrem ent avec vous pour ]'oeuvre
que vous v oulez accomplil' et
je ferai mou possible pour la
f .
, ·
C' t
, t J
· aire _reussir.
ei-:: sous ae e s
auspices que comm ence le pre.
,
d C
·
d
mier uumero u . ourrier e
l 'Ouest" q ui coutmuera sans
dévier de l a ligne de conduite
qui a été adoptée.

Pour la bonne administration
du Jo~rnal M;·· A. _Boclard s'est
charge de la reclactim': du Comner poul' tout ce qm regarde
les uestions Canadienne s· à
q
.
'
Detroit la réclact10n a 6téconfié e
à un comités écial.
p ,
, .
Nos bureaux a Detroit sont
au no 48 Lame dSt che·, MrC· M.
Rousseau et au 34, DavenpoTt
St- L'impl'ime1·ie du Journal
à Détroit est celle de Mr C. iVI.
UNE COLONIE FRANÇAIS!<;
CANADIE NNE.
Rousseau. Les bureanx et
l'imprimerie à 1Yinclsor sont
n' ESS EX.
toujours au no 13 de l'avrnue
Ouellette. A Détroit comme à
Windsor nous nous chargeons
Nons avons déjà parlé dans '·Le
dr. toutes sortes d'ouvrages Coll1T'.et· d'Essex" du Comté d'[~~d 'ünprimeric en Anglais et en

Français.

NOTRE JOURNA L.

Ce n'est pas pour nous vautor,
1nais nous pouvons assurer que"
Le Courrier de l'O uest" est un
des jonl'naux français publiés
e11 Amérique ay ant le plus de
)r cula.tion en F rance. Après

E tats -Unis, cle la Pi·ovince de Qué- valent en moyenne 85 0 0 11 250 près loin de leur mère patrie en (·e l :ibec on nous pose ,me ,fou le de clesvilles le prix es •,p lusélcvé. Aux Juillet, c'est pour avoir le p laisfr
Lllles tions, ll0us a llons contenter person nes à. l'aisn désireuses de de parler ensemble, de se ,·appeler
ton te le monde aujourd'hui.
s'établir d.:in s le Comté d'Essex, le bon temps où ou se Lro uYniL Jù
Grâce àl'obligcance de noLrc ex- nous Gonseillons L1'amen,er avec el bas, an milie u des pa.ront,s c_l. des

cellent compatriote, Mr. Charles les des fam illed cle cult ivateurs amis d de pouvoir vanter e 1wo re
Gauthiot ~ecrétai re de la Sociélé
de Géograp hi e Comn1e1·cia lede.Paris, pl us de 20 joul'nanx franç.ais
u11t pubii(1 u otre no Lice su r le
Corn Lé d' ~ssex : notice qui nous a
valu uu o véJ'itable avaianche de
leUres de renseig nements, don t
nons ne nou s plaignons nullement, an contraire.
''L'Infonnate ur Commercial de
Paris, Le B ulletin de renseigne-

men b

Co lo,liaux

nous ont
donné nt1 viJOnre ux appui et la
"GHzeLl,e des. Campagnes" de Fran
ce ont fai t connaître notre situation. Merci à tous cenx qui ont
parlé de nous.
Malheureusement nous n'avons

pu dire sm le beau Comté d'Essex, tant ce que nous voulions. La

position géographiq ,1e de . Windsor a mên10 été confondue avec

la petite ville de Windsor en Nlle
Ecosse, à 500 lieues d'ici, a n mi-

françai:;, tous en s' e ntre aidant
penvent s' enrh;lür, c' est l1 alliance
du capital et cln tra vai l. Les vig nerons rra1Jçais pounont s'y livre r à leur cnltni-e favol'ite 1 et
les cul Liv,üenrs de Nonnanclie, de
Savo ie et de l1 Est de la France en
faisan t de la g1·ancle culture, fa~

~es belles acLioJJs que la F ran cP a
accomplies autrefoi!:= . N on:, f iH On ~
parfaitemenL qu'il y a beau coup
de divisio11 cnt.re les Fr;LJH;.ats ii
l'éLrange i· 1 cela ti ent à nos mallJL•u

renses ques ti oi1s re li g ie uses et ù.
no s difl'ûrentes opinjons 1mli tiqrn ::;
mais pourquoi nous ga rdero ns
briquunt dn huu :T~ et du froma- rancune en fac e
de:; ;n.11.rcs
ge y trouveJ'o □ L de g l'antls avanta. nationalités qui le jour de leur
ges.
te nationale se réuni ~s ent. en
Nos compatl'iotes de Q,1~be c granU. nom'bre pour fêLei· l..a fètc
fixés ici ne sopgent plus à reLour de leur Pa trie et ouillieu t t,outc,
ner; on récolte en J ui llet dans le urs divisions, Lorsqu'au a.beau
Essex et lù bas dans Septenibre; qoup voyagé ou séjo,nné h l'él1hi ver de Québec dure 6 à 7 n1ois tranger) les idées se 1nodiHunt, on
e t ici 3 n10is. Nous inv itons donc es t plus OLtverl, n1oins fn naLiqL1t}
tous ceux que Je Lravail n'effraie moins chauvin; on juge les chosr ~
pas ù venir grnssi1 · la colonie Ca- plus sainement, on a Pe.xpéri ence;
nadiennefrançaise du Comté d'Es- et de tous les Francais qui se sont
sex. On par!e français, nos parois- fi xés aux Eta ts Unis on en Cctrind?
ses. rurales sont frança ises le peu- nous u'en connaissons pas uu seul
ple est bon et généreux, le c limat qui après avoir commencé pa)' cri
est magnifique, il n'y a pas de licrner n' ait à la fin , modifié ses
guerre ni servie~ militaire, que opinions eL approu vé ce Llu'il dé-

J,,:

lieu des brûmes et de,s frimas de ce
peut on désirer cle plus.
criait autrefois. Cela Lient au m i
ioi11tain pays.
Au lieu d'aile,· se perdre clans lieu dans lequel on vil. Le Prnn.
Répondant et rectifiant tou t à
la fois, nous 'espérons par les quel les Etats Unis où les enfants de la cai.s ù l' éLL'anger est heurc11x ,le iiques notes suivantes satisfail'e premièœ génération oublien t le re des no uvelles de son pays, m<1i§
fran ç(lis on peut dans le Comté èc qui lni fait le plus plaistr c'es t
tons no.s correspondantsLe Comté d'Essex est situé dans d'Essex grâce à nos écoles fran- d'apprendre q11e la Fran ce à l'ex-la Province d'Ontario en Canada; çaises conserver notre belle lan.. tél'ÎCUl' par le résullaL de ses expé -.
la ville principale est Windsor en g ue qui nous aidera à formel' un clitions guerrièt'eS est encore la .
face de la graude ville américaine peuple distinct, franpis de cœur GL'ande Nation. No,,s n'appro,1de Dètroit fondée par les Français et profonclén1ent m01·al, qui prou- vol1s certainenient pas tout ce y_ui
On se rend de New York à \'l'ind- vera au m onde étonné qu'i l y a se passe en France, mais que l le:,
sor par plusieurs chemins de fer. place en Canada pour un gl'and que soient nos idées et nos opiDu Hftvre à New York par la Cie. pe uf:lle d'origine française. Près nions nous son1n1es fi er des .;u ccés
Transatlan tique etde New York de 50.000 pel'sonnes parlant fran- que remporte la Fra nce. C'csr
,, 'Windsor en 3e classe on paye r.aié dans le Comté d'Essex et les po,n· cela 1;1ue les Fran cais de Dé
seu lemen t 130 fran cs (S26) pour le ; nyi.rons, plus d'un milliondans la trait se réuniron•t le ·14 J uillo t)
voyage entie:·. Le chemin de fer Province de Québec Jnontrent as~. parce qu'en ce jour tous les P 1·an.
sez ce que deviendra dans 50 ans caisse ré un issent et qu' en ce jour
est presque gratuit.
Les pei·sonncs débarquant à le Groul/e français dans l°Améri- toutes les l'ivalités devraient s'r tfa- •
New Y ork, trouveront auprûs que clu Norél cru i de 50.000 en t763 cer.
Pour n ous personnellement que
de Mr. Bebian l'énergique agent compte aujourd'hui un million et
de la Cie Transatlantique les meil demi, Ato-,1s nos compatrioLes c,ll ce soit le l4 Ju illet, en B.èpnbli-•
ti
viteurs
désireux
de
venir
se
fixer
que, le 15 Août comme du temps,
leurs rensei g nements; qu'elles aillen t le voii' et eHes en se1·ont saLis parmi nous) nous souhaitons la de l'Em pii'e, le joui' dola St. Loui~
ilien
venue
prochaine.
sous la Royau té , nou s l'egarcle
fait es.
De Québec il n' y a ù pL'endre
que le chemin de fer du Grand
Tronc, ou le chemin clll Pacifique
tous les deux condu isent à Wincl-

rons ces anr:iversaircs,

11011

pas

comme des fêtes µe parti mai s
comme les fêLes de h1 Fran ce.

LE 14 JUILLET

Un cerLain nombre de nos lee.
teurs nés dans le pays,descendants
Le ctimat d'été dll Comté d' Es- de oes v ieill es familles françaises
sex resssmble à celui de Bordeaux qui sont \·e nues peupler le Cana.
S01'.

Nous travaillons ici à faire une
nouvelle France une P ra11 ce d1 avenir une colonie c~macli en uefra.ncai se, c'es t à ce bu t que no us
nous smnmes consacré avec L1p-

l'hivel' est celui de l'·Est de la da il y a près de. 200 ans ne con- pui d'hommes de cœur: Les cl ,oF1·ance; les plusgrands froids n'ont

naiBsen t qu'impariaiterncnt ce qui ses cle France ne nou s sout pas ln

jamais dépassé 20 à 25 degrès cen- s'est passé, en Fra,ice le H Jmllet dilférentes, mais elles nous in tértigr.; en moye11ne la températul'e 'l 789. C'est l'anniversa ire de la
ne descend pas au dessous de 5 de prise de la Bast ille, célébre - pri- re ssent moins que cc q ui se passe

ici- Pourquoi nous dispuLerionsnoLrs sur ce qui se fait e n France
lorsque nous avo ns ici à !nt.Ler e t
à travai ller pour étab lir et con
server un gl'and peuple Canadien1
legèrement argileux, c'est la plus sion des abus, l'abolition des pri- francais. nous n y pou vons d'ailforte pal'tie. La principales cultu- vilèges, l1ér~ de la liberté; pourles leurs rien changer.
Nous pouvo,1s appliquel' à ces
l'es sont celles du maïs ou blé autres cette date est néfaste elle a
manifestatrtons les paroles cle St.
d'inde et du blé d'autom ne; e'est
marqué le Cûlnmencement des cri Augustin : clans les ch oses essenun des Comtés du Canada qui
produit le.Jllus g_e maïs, et c'est le n1es qui on t ensanglanté la Fran- tielles l' unité, dans les choses don
ce pendant de long ues anuée's. te11 ses la liberté. L't1niLé pôur
se ul où la vigne soi t eu ltivée en
Nous, n_e ,·,o~llons ~as ict nous li- nous à l'étranger c'est l'amour de
grand. La varié té de vigne qui ré
v rer a .des chscussw ns _sans
s~u· la Patrie; lt>s choses do uteuses, ce
sex, et, comme "Le Counier de ussit le mièux est le"'Concord1' qui
l'Ouest" ccntinue son œnvre nous pL'oduit Llll vin approchant le plus le choix de :ettc date dn l4 Juil ,son t 11 0s opin ions po litiqu es. Nous
~et comme fote nat10nale en Fran- soyons donc pa:; partisans avan.t
donnons sur· cette belle col on ie des vins françai s.
1
ce, choix politique qui n ature lle~ tout soyon s Francais.
des renseignements coinplémenTdus le s fru i ts : pêches, poires ment n' a pu contenter tùut le mon
taires. D e tous eûl".és nous arri vent pommes, y viennent en abbtidance
de, mais qtù été ap_prouvé par la
des lettres d'i nformation s au :; uJe t et sont l'objet de soins attentifs.
grande majorité des chambres
ETA'l' DES RÉCOLTES
du climat, de::; ressources,,Q.u pa~'S
L'él cvagr dus an imaux y est francai ses. A l'(Ùranger cette fête
DANS ONTARIO.
des cul tures, dn prix rl - tc1Tes 1 fait, sur nn e asse z g l'ande é c.Jrnlle
118 doit pas étre pour les fran cais
nou s n'avo ns pu répondl'O c'l ton~ avec des _prairies arLifi cioll es, les
la fùte de la rép11bliqt1.e, la de Rétes, nous réserv_an t dl'J 1 ub!iel' beunel'ies et fromageries donnent
Voici d'apl'ès diffëreuts rapvolution ou de la Liberté , elle
dans .(Le Courrier do l'O1test" 1us de beaux bénéncEs. Les len es
doit êLre to ut simplcme11 t la fête p01·ts l'eçus de divers comtés de
ré ponses à ces quest ions.
J,oisées valt)llt de 15 iL $3 0 l'ùcre cie la France.
la Province d 'Ontal'io le résulD e France: de Belgiqne, dos de 40 ares (i 5 i, IM frs) les terres
Si des Fran cais se réunissent tat probable de la récolte de.
grès; en été la chaleur moyenne son d'Etat où la Mo narchie renferpal'faiteme11t
supportable. mait ses prisonniers, c'est de ce
Le .sol est en certai ncs places sa- jour, qu'a comm encé cc qu'on ap.
blonneux, léger; Lrès~ propice à la pelle la RévoluLion fran çaise. Aux
cu lt11re de la. vigne; dans d'autres LUIS cet Le date rappelle la suppres-
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inépuisable complaisance comment extrême rigidité m'a entrainé à com- mariages se fissent Ja nuit ; Thérèze
monsieur Deconinck était venu lui- mettre!
demanda qu'il en fO.t ainsi du sien.
même demander pour son fils la rnam
Barbara êtait pleinement de eet Ce désir ayant été appuyé par Frédéde Trêche. Quelques perSonnes pen· a\•is, et elle ne s'en cachait point. Frê· ric, Bazenne Moser n'osa protester
sèrent 1 dans le premier mornent que déric, à ses yeux, était doublement vie trop ouvertement contre un usage
Baze nne Moser et sa fille avaient per- tiœe.
qu'elle trouvait ri iicule, surtout dans
du la tête ; mais quand on vit chaque
Quelques jours avant celui qui avait le cas actuel, où ce n'eOt pas été trop
jour Frédéric, tantôt seul, tantôt ac · été fixé pour la célébration àu maria- selon elle, de la ville tout entière, peur
compagné par son père, aller visiter ge, monsieur Deconinck envoya à sa assister à la réhabilitation de sa fille.
la famille Moser, ou d ut se rendre future belle fille une riche corbeille
- La belle idée, en vérité, disait la
a l'évidence. Aussi la réaction fut com contenant les présents d'usage. Certes. bonne :Mitje, de choisir pour se maplête ; autant on s'était montré sévère son fils eftt épousé une opulente héri rier l'heure que les volt!urs choisissent,
Trois mois. . . • • . •
40 .. .. .•. .• . ,
50 mura le jeune homme.
pour Thérèse, autant on mettait alors tière que l'armateur n'aurait pas agi d'ordinaire, pour commettre leurs criP our discontinuer, il faut prévenir par
d'ardeur à louer sa bonne mine, son plus généreusement. Cachemires, ro · mes. Aussi toutes les noces de nuit.
Et il éclata en sanglots.
écrit un mois d'avance et payer tous les arré-Père, ajouta+il tout à-coup,refou• intelligence, sa modestie 1 a je-une bes élégantes, bijoux, dentelles, rien ne sont-elles gaies camme des enterre •
rages, sinon le journal continuera à être enfille
aurait ignoré qu'elle occupait à ce manquait dans ce brillant asseinblage ments : l'autel seul est éclairé, tandis
lant ses larmes au fond de son coeur,
voyé.
Tout trimestre commencé se paye en père s'il ne dépend que de moi. The- point }lopin ion publique 1 si sa mère et de richesses ; et cependant Trèche,
1
que toutes les autres parties de notre
e tier.
L'ABONNEMENT pour la Fiance, la Bel- reze Moser sera heureuse. Je vous en Louison ne se fussent empressées de loin de s'en montrer enivrée, leur ac- grande eglise restent dans l'obscurité.
donne
ma
parole
d'honneur.
corda
à
peine
quelques
minutes
d'atlui
répéter
les
propos
flatteurs
qu'elles
Ên~u0ey:~ ~an ~~~~t e:"d:O~fe~1 ancs par an,
Rien que d'y penser, je m·en sens ve
-Très bien 1 Ainsi, à demain.
entendaient de touteS: parts. 1 .'usage tention. Pour le coup, Bazenne Moser nir la chair de poule. Quand je me
ANNONCES:
Le lendemain, en effet, M. Deco- veut, à Dunkerque, qu'une jeune fille n'y tint plus.
sur
mariée, c'était, Dieu merci ! a la
Par ligne, 1ère insertion . . . . . • . . . . 10 cts
Voyez donc la petite mijaurée ! clarté du soleil.
Insertion suivante, la ligne ..••.. ,, 5 '' ninck et son fils allèrent chez Hans se tienne strictement renfermée au
Moser.
Thereze,
assise
à
une
fenêtre
Les avis de décès, naissances, mariages
logis pendant les dernières semaines s'écria t elle ; autrefois il suffisait du
Mais Trêche n'en persistant pas
sont gratuits pour nos abonnés.
les regardait s'approcher, son coeur qui précêdent son mariage : or, T hé- moindre bout de ruban pour la faire moins dans son désir, Bazenne Moser
Pour les annonces de long1.1,e durée, debattait
bien
fort
dans
sa
poitrine,
la
sauter
au
plafond,
et
maintenant
elle
rèse désirait trop vivement échapper
mander le tarif
ajoutait avec un peu de colère :
pauvre enfant ! Elle se promettait de à la curiosité générale, pour ne pas se reste indifférente <leva.nt toutes ces
-Cette petite craint déjà de manLARGE CIRCULATIOI'!
bien examiner Frédéric, d'observer conformer à une telle loi.
belles
choses.
quer aux lois d u bon ton et veut se
English advertiaement5 translated free <'f
avec suin ses gestes, ses rega~ds, jus
J;>our
complaire
a
sa
mère,
Trêche
charge..,
donner
des airs de grande dame.
Pendant les huit jours qui suivirent
Th e postmaster ,s a,uthoris~d to give qu·à ses moindres paroles, afin de sa
!>a première entrevue avec son fiancé, recommença un nouvel examen de la
Trêche laissa passer cette boutade
iuforniations u t<J our cl.l'culr.tion.
voir si elle devait se réjouir ou s'affli- la jeunefille fut en proie à une agita corbeille, aidée par Louison, dont les sans y répondre.
Pour toutes iOformations s'adresser
ger. Le sort de toute sa vie n'allait-il tion extrême ; son égalité d'humeur ha- exclamations admiratives compensaient
Le jour du mariage arrivé, elle se
A. BODA RD,
Rûiadeur, pas dépendre des sentiments qu'elle bituelle avait complètement disparue ; amplement le silence de sa soeur. Un para très-simplement d'une robe de
lui
inspirerait
?
Cependant,
lorsqu'elle
DETROIT MICII!G AN.
on la voyait tour à tour folle et rieuse, joli châle de cachemire blanc à fleu- mousseline blanche qu'eÜe avait faite
E.U.
vit entrer les messieurs Deconinck, un ou bien inquiète et irritable, ce qui rettes1 et dont l'app2rente simplicîté elle même de toutes les magnificences
1
trouble
insurmontable
s'empara
de
la
cachait le véritable prix à Louison . de sa corbeille, elle n'emprunta que
P·rinting Offices :-Im primeries.
faisait dire à la bonne Louison :
pauvre enfant ; ses regards demeurècaptiva
longtemps
son
admiration.
lJ
Délroit Michigan 50 Lamed St.1 at
Bien sO.r que si Trêche rit ce matin,
la couronne de fleurs d'orangers et le
rent presque constamment attachés à elle pleurera ce soir.
O. M . R01JSSE A 1J.
était év.dent que de tous les cadea~ petit bouquet qui devait décorer son
terre, et ln parole lm manqua pour
offerts
à
Trèche,
ce
châle
était
celui
corsage. Quelque modeste que fut cette
13
De son côté, Hans se disait :
répondre aux assurances affectueuses
Cette enfant n'est plus reconnaissa- qu'enviait le plus la bonne fille j son parure, H ans n'en considérait pas
Gct youT printing done at these offices :
du vieillard, et aux expressions froides
Impression en tous genres,
ble ; que se passe+il dans cette jeune désir de le possèder était même évi moins sa fille d 1 t1n air chagrin ; il soufet embarrassées du jeune homme.
dent, que Mitje espéra que l'heureuse frait surtout de voir exposés à. tous
tete?
Pendant cette visite, qui ne se prolon
LE
S'il interrogeait sa fille, elle lui ré- mariée voudraient faire:ce petit présent les regards !es beaux cheveux de Thé.
gea pas au delà d'un quart d 'heure,
à sa sœur. Il n'en fut rien cependant rèse, comme si c'eCit été une grave inpondait:
tl
"1:1111 Hans Moser fut silencieux et triste, Je suis heureuse, père, très-heureu- et le châle replié avec soin par Thérè • décence. Bien différen ts étaient les
monsieur Deconinck affable et bien
ze, fut remis dans la corbeille.
sentiments de Mitje 1 qut ne se lassait
veillant, Mitje d'une loquacité qui tra- se.
Le cœur de la mère se serra sous pas d'admirer son enfant chérie. Quant
hissait son ravissement. Quant aux
L'esprit de Frédéric n'était guère l'effet d'une crainte pénible.
à Louison, elle était si occupée de la
fiancés 1 ils paraissaient éprouver un plus calme que celui de sa fiaàcée ; le
- Autrefois, se dit elle, Trêche toilette de sa soeur, qu'il fallut Jui ré- Si cette alliance blesse notre malaise égal, quoique l es cacses en consentement qu'il s'était vu forcé de voulait tout partager avec sa sœur;
péter plusieurs fois qu'il était temps
a mour-propre, reprit monsieur D e- fussent différentes ; aussi tous deux donner à ce mariage humiliai t son or- est-ce que la fortune aurait déjà changé de commencer la sienne. On devait se
gueil, le rendait injuste envers la pauco11.inck, nous y trouverons du désiraient vivement la fin de cette ences généreuses dispositions ?
· réunir à neuf heures à la mairie, et la
vre enfant qu'on lui imposait pour
Quant a Louison, si elle ne put se cérémonie réligieuse avait lieu a mi.
moins le repos de la conscience ; trevue et accueillirent avec un soulageépouse, et don t il méconnaissait les
toute fauta a besoin d'expü,tion, et ment notable le signal de la retraite, aimables qualités. Mais c'était à Barba- défendre d'un regret, il n'alla pas du nuit.
Quo_ique Trêche parO.t très--ca.lme
pour la première fois depu i, dix doimé par monsieur DecOninck. Mais ra seulement qu'il osait manifester sa nioins jusqu'à faire naitre- le moindre
ai.iss itôt après ce départ, Thérèze se
ressentiment dans son âme, et elle le depuis quelques jours, l'approche du
jours, j'espère pouvoir ...'tndormir
reprocha une timidité qui avait corn· secrète irritation, parce quïl savait prouva en voulant absolument parer grand êvénement semblait lui avoir
en paix, et Il"' pas maudire mon
1
promis le succès de son épreuve et bien qu'elle la p utageait. Il semblait à elle-même madame Deconinck des rendu toutes ses agitations ; on la
réveil. D emaiu 1 vous m'accompagne, . lui laissait tous ses doutes ; aussi de- la vieille femme de charge qu'elle haisbijoux renfermés dans un brillant voyait fréquemment changer de courE'z ch13z le.s honnête8 gens q ui do t- meura-t-elle inquiète, soucieuse, ré sait alors autant sa protégée qu'elle écrin.
leur, et son sourire était contraint
ent vous rQmposer une nouvelle pondant à peine a sa mère, qui, dans l'avait aimée autrefois.
Mais Thérèse sen défendi t vive- quand elle répo ndail aux joyeuses
Il faut que Monsieur ait pe rd u la ment.
famille, et /Jj e vous présenterai à l'excês de sa joie, l'appelait par antici•
agaceries de sa mère. Sa toilette étant
tête, disait-elle, pour vouloir une tell~
votre fi.an< Je. D'ici 18., rompe z votre pation madame Deconinck.
- Je n'ai pas encore le droit de les terminée, elle alla s'asseoir auprès de
Mitje et Louison étaient si hl!ureu- union, quand son fils pourrait ch:oi ir porter, ditelle.
esprit à la pensée de cot engagement
son père, qui restait morne et soucieux
parmi les plus belles et les plus riches
- Puisqu'ils te sont donnés.
dans un coin de la chambre.
sacré. Fermez l'oreille aux mouve- ses, qu'elles sentaient le besoin d'alle1
demoiselles de la ville.
-Plus tard, plus tard.
1 e marin prit la main de sa fille et
mentg de l'orgueil,et puis que rien ne proclamer partout leur bonheur, de
Mais
elle
ajoutait
aussitôt
en
forme
-Elle a raison, dit Hans, interve- lui dit d'une voix émue :
paut ·changer votre , ort, acceptez le confondre les médisants et les incré· de correctif:
'
dules. D'ailleurs Louison avait plus
nant tout à coup dans le débat, Trêche
Tu reviendras souvent ici, n'est ce
'Ü'anch-:> mbnt et en homme qu i u'a
Après tout, mon enfant, vous de vez n'est encore que la fille d'un pauvre pas, Trèche? Ta nouvelle position ne
d'une revanche à prendre, et elle n'é·
!as abdiqué tout sentiment d'hon- tait pas fille à se priver d'une telle sa- vous soumettre à la volonté de votre
pêcheur, et il ne lui appartient pas de te fera pas oublier tes parents ?
·,onr.
tisfaction. Quel plaisü de _,dire à ceu:-- père. Quant à espérer qu'il en change, se parer comme une dame.
Je serai toujours la même pour vous
F rédé ric gardait toujours le silence, qui avaient paru douter de l'innocence autant vaudrait entreprendre de faire
Lowson fit un geste de mauvaise tous, repondit la jeune fi.Ile, avec une
valser la tour.
.>Oll orgueil se revoltait à la pensée de la pauvre Trêche :
humeur 1 tandis que Trëche remerciait émotion non moins vive.
La saumission de Frédéric n'a \•ait son père du regard. Quant a Mitje,
de devenir l'époux de Thérèze Moser.
- Ma sœur épouse dans. quinze
Ne sois pas fière de ta fortune, mon
L 'avenir lui apparaissait sous les cou jours monsieur Frédéric Deconinck. pas suffi à lui rendre les bonnes grâces depuis le petit incident du châle, elle enfant 1 ce sera le meilleur moyen d·èm·
leurs les plus sombres . De temps à Cett~ petite Trtche que vou? acca• du vieillard ; il le sentait, et son irri- était restèe toute soucieuse.
pêcher les autres de te la reprocher.
autre, un sanglot soulevait sa poitrine. bliez de vos humiliant~ ·dédains, va tation s'en augmentait encore.
R emercie Dieu tous les jours de ta vie
TR.ÈCHE,
Allons 1 Frédéric, reprit le vieillard, 1de venir l'une des plus nches dames ~de
Comprend-on la rigueur de mon
des biens qu'il fac;;f' ..de, et sois re
soyez un homme. Je comprends que Dunkerque !
.
.
_
pèro? disait-Il alors à Barbara; n'estXL
connaissante aussi cm·ers monsieur
ce mariage ne rencontre pas vos vues.
L'étonnement éta.1t g_rand quand ce pas assez du sacrifice de toute ma
Il était d'hal:.itude à Dunkerque, \ Deconinck, qui a si généreusement réIl faut en fai.e le sacrifice, vous n'a-! Louison ou Mitjé racontait avec une vie pour racheter une faute que son dans la classe un peu aisée1 que le paré le tort qu'il t'avait fait.
vez pas le droit de refuser à la famille
Moser la réparation dont votre impruplus grand journal f:ançais de la pro- dence vous fait une obligation rigouvince d'Ontario, et de l'Ouest des
reuse. Acceptez le sacrifice de bon
Etats-Unis paraissant tous les
coeur. Songez que vous avez failli
samedis avec 12 pages de
matières à lire.
plonger ces honnêtes gens dans un
abime insondable de honte et de déA B ONN'ElllENT :
sespoir : que cette pensée vous souEtats-Unis.
Canada.
tien.ne. Rendez lui un peu du bonheur
Payable dans le que vous avez été sur le point de
Payable d'avance
cours de ~•année
leur faire perdre à jamais.
- Je vous obéirai, · mon père, mur-
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\•uccestif1,

111 soirêc bien
puis lei clous et la til
d'CJ'l,cn lui, mon p.. rc. a_ vancèe pour te, p,\i,ibles hahitants des coulures •tant ,nlevé, ou trans,pte-,mo \ cnfAl\l. li po11rr.,it \lC l.t (Ill· ùunkcrquoii.;e le d~sir de for me le :uir en uue pnlp1 très fine.
n11 quel.111cs peines du ,·,\tè rri·che d'èvllcrle publicilè ne se trou- Celle pul pe est ensui te ~ressêe sur

,,t'0'4,--cr n\.\ ttumn~1s .u\lC ((\\ 1roid, ph1vtc\L\ 1 cl

\l

Lcl\ REBELLION

1

u, non Î' qu je k ~roic vait donc p,u réalisé, Elle se rappela
m.,1, enfin, il t't110\t<e \':tr alors, ('\OU\cnir terrible) qu'un mois
un I Km à \li\ ~,c, cl u\on leur 1:'l11pa.ra,·.rnt, 11 lui avait nu!.si fallu sou•
frtdlr 1c. <lt,ïlit ,,uMcmcnl prdcndrc li tenu ces rcg.irds, qm pcr~·aicnt o;;on
un, ptrs<'nnc au ,\c, m. de toi par \.\ coeur comme .wtant <le t\~chcs aiguës,
n&.1 n C'l l'tdu'-itton.
;_\ff;ontcr cette curios1k si crudlc pour
Je ais 1."tl pt'rc.
le, m:\lheurcu,, t.t que devraient in-.:01.., donc.: douce p.ll1cnte, t\·,i~nn·. tc1ù1re les plu!. simples notions de la
Je uis hicn J.,'cidë-c 1 , cr1,; 1 ,\ rcmphr d1;\nk. Quel ch:m~ement s·c~t opt:ré
tt que je cro1 elre mon <l.:,·oir.
d.m" k"i sentiments de ceux qui
Le ci I tt' btnita :lh,:-s, m,,n •,1i.\n1 épi::.ietH pcut-Nre alors -.a. home et
mmc- jt te hên ,
,es larmes, comme ils sympathisent a
A111c , <ltt \lllJII!, \:11 t sny.rnt une pn.:sent ~\\CC ..,a Joie· la rC:action est
l.trn,c-, ma.1 c-a \l.l11, 1 -..c, sur n: ,iUJCt· complête
J.utant on avait rrlis de
111ou homm~ ; ~.u tu ne ,cu-x pas sans promptitude .t condamner ~a pauvre
dollte lltrc pleurer art\' enfant le jour jt!tme fille, :rntant on serait disposé
de '-CS nc,cc~. ce qm c,t rCf:,\îdi: c,1m- 1 maintcnant .1 l'acclam~r. Cependant
rot u11 m;1u, li, ,ignc. Tn.~che .1 tou 1au milieu de ces groupes se tTOU\'a1ent
JOUrs c:tè. ll1i:u mcrc-t. une bra,e fille, nt!ccs3a1rement quelques envieux qui

1

CAPTURE DE PR OVI SION S,

une couche dl:' papier épan~, on en
falL lea beaux cuirs à tapt~senC'~
cl.1s11ficat1on des ,o.:;;
\'1>le r Sl 1000.000 est un tra.1L dt!
génie ; voler $j 100U est un cas à
procès S-2\O0O un cas d'insolvabiltté j 110,000 un ca~ d'1rrégular1te ;
$~1,000 nn cas de défJ.lcalion , S l .OOU
un-tas de corruption; $j00, uu C:t:;
oe U1ah'e rsat10 0, SIOO uu cas de
malbonnèt~té ; 550, un vol stmple;
S25 une preuv~ de profonde dépïè•
vah•rn 1 ~I \'OLER U:i JAlinO~ en une
déclaraüon de gucrrd- à la sociélé.

fJ ·: M.SU~TRF.

Cun~US.!3

Crise A1inistérielle.

Lellre I ompromc.iaule <le ~,et
Battleford, IG-La brigade du co-

joura, les quotités io.-raisembl&·
bles de " feuilles ".
Puis ,out veous les debit1nt, de
• photographies" - Qu•ll•• photo·
graphie,' - ~ dix ou mfme cinq
centimes l'exemplaire.
A11tre nuée de cantelots.
11 s'eg1t de ceux qui se saut mb 1
dès hier, à colporter des mMaiJI,.
commémorative, " frap~e5 il l'oftigie " - plus ou uloios téU~3ii:~ du po~t• n,tiooal, de polit• bu,:o,
~n cW.vre re;rod.uù-ant l peu
Fès_ 1~-(, llllll~ d1., Yictor Hutto,
n
de" lk'luqu~u· J,. ll•uu tutilici.-!lr!I,

lon,.l Ot•f'r a atteint IP- lac..\ la Torlut:. same:!i Les éda1rtu~ 0!1l
rencontrt' une troupP dt! ~au,·age:.
qm on~ ~r:s la fi.nt'". aban11ouuant
lts chevaux et dt-s L1rO\ï~1on) qai au cent,d dc~,p1t-l-. -.~ drn~!le 1,, l~t\"I
oct éte cap1urec:.
•
0~~ l\ <1..a dHont, ttc, ttc.
Le~ pr1rnnniPrs sont cou1u1tsà Bè
gina pa. l.1 polie-, à ch~,·.1I.
.,1 Ton, cet ntt1cl_.a. c,M~! :\ J'I!'~ pu,
l.,P~ ~auvages . :-ont très - ;,g1V:- qui l' lttot d,· qurn&t\ f\ d1qil:\nte
dafns 1loPntllto\~1strD1ct.
Cl
• 1ren!ituc• c,ut uu l\'tC1 t-rr,\1ul ,t bit
·or I u ·U~CènLs 11ppe·
C'
•
was se ,ioot rtndus au gtHl. St range

RETOU R de la R E INE, hier. li faut eu cou,oqu<Oee ~ ....,
coup de pîO',,'ISIOD el UD vapeur :'\
:\loscr toute sou- LE5 DIFF lCULTE5 APLAXlE::.-i, éte envoyé à Bauldord pour en

1.'.\t:t· U

c;, elle ~er.1 heor\":U!>C fi:.mn,c, n'est-cc remarquerent que la mam:c était bien

a~ m2d.m1c J)econmck? et sur ce, J',lle et BJc:enne

·11uo,11•11 1..

Qudh1uc1 dt'u\111 111or l",\rc do

,en('z ('utl11

\, .. ~r ,otre mère.
\ c-1euse
raÇfl~~e:~ aux cas1ors, 16.-üc sau- Triomphe.
Tr<-che <011rut,o Jeter d.tn, les uras
~.n cntr>nt d.m, la ,allé 011 de.ail SALISBUR Y PR EMIERMINISTRE, vage ~ue l'oo suppose ètre uo6cl&lLa pnuni,re 1•i•rr• on C•t l"" ·•
·c b bonne femme, qm IJ. retint t:troi- :noir lieu le mariage. Thtr~sc s.ilua Bar M. CL.\.DSTO:SE REFGSE l"N TITRE. reur de Gros Ours 1'e1L approché 11 ou t... 0 ,, et l'inauguration tut h,u
temcnt pre~~t'-e. ( le entendit dors le bar:i., qui ne rét>ondit .i son :i.flt'.ctueu,.:
Lo1101e~, IG jurn,- Lord Ran prè~ du camp du 65e bataillon 00 lS:Jt,;. Le 111 ,,numc-nt ., coO.t
brJll d'une ,·oiture qui s"arrèt.lit .i la sourire qu'en inclmanl 1111 p!..'11 la tete, d,Jlph Church1ll a eu aujourd'hui qu'une 1eol1oelle a '1r6 ,ur lu1 1ma11
uni: lo11gue cooft!rerice avtc Lord il n'a pas lllé bleu6 et ,·eatécbapp6. ~\ 600, llOO lnLfü•,.
po:-~c. et prcsqu'au m~me instant l rë- m::i.is eile ne rit aucun 111,>u,·emcnt pour S .11~b...1ry. L.. :o; deux chtif-t a10ërerit
Lt>a (.;b1ppewu qui se ,ont ll~rh
Vtu,ioura C).lr~1 l oul l' 1
ou•
<:t''"tC' t,trJ..
se rapprocher de IJ. gentille ma.rite, que lOuJours &U ~Jjtt du {;JllVern.-mt'nl ét.'l1ftnL eu compagma du Ptre l.e l' • d T ·
1
l
,
;9fî, 11, di"'tml_ que (,ro, OuMI 1~, ., 1 ,,.~ u• rl~lal' H!. (. hll 11 "
Co~mcnl' \oU'.i n'êtes pa-. prete, celte froideur surprit peniblement. ~ on- d' irla.ndt.
la Rtltne a. ~u1Lté B i~oi'(I: 1. .... forr?s del su1,·r• en m~n:ai;an d" Lou~se ru l ll1 , l n1onumo11t
di!J 3\ec rn \>Cu d impatiente . mon sieur Ooconinck, au contraire, adressa à
1lev11L l )' 111,, an r 'I ,le trt ro ' va
,-uerru• lltr.
,.
pi:re èl n.,., tcn,orns nous attenden1 .i sa future belle-tille quelqus expressions h1 L c~tle aprc:-,-::11<!1. _ I." .. 1 11 t:°:l"' ..
B':"a:r1c~
.i.,·co_n?~~n,._~a V.tr~•
l 1 gr.l11l oo:.nbre Jd l..r11 o11l t'ito11r\l\'ll" au u1· h:n 1.. ch" ntu
la mWiè.
empreintes d\me (..ord1alitC '}Ui :illa
D 1.prt?t 1~ TcmtS, ;1 e~\ 1nin•u- le t1LJlliJO!lJ., 4-ro1·0 11 H>U!- lt'! r6
•
Je n'J.1 plus qu',1 111çttre mon \"OÎ!e. droÎl au co..: r de Thérèse.
dt'.mar·ù"'r aux l1Lèrau1 1·, .. ,
eoga-emttn
l, t)j"·
tod I Jtellll""••
Q ,. c 1
rèvotüi a. y tom n.1 •~~ all,t , 1 1:0 l 24, rntr edu du ,• \u 1
répondit doucement fh~r~ . . c.
-- Je hii pr,)uvt:ra1 que je ne suis c:it-:-'!'.-: j~ 1?e l'h obstru-!;"
1 f '! 1
omm~9 ann"
f 1~1111!.,
Est-cc que ce voile est h1en néces- pa'i ind ;;ne,; ,.h: son c-.timc:, m,m11urJ. l!Ollli~-IJtll'i. d'or, liOll\'.-l ~
tt're, r.va1t qne le.., .j1ss-:u•, u J~·u
UiUhifor-1. Ili.-.\ 1\ntquDte ,11r 1
•
..
~
~aire, demJ.nda le marin <l un ton cha · t elle.
!t parti ccn1en·c1tt>11 llf' t11 ,,·1t ,HU- t la •n·nl 4!·• Ha-1111 FN'inoat, 111 Clll•
~.o lfil 1 , t1nli
d, l,1 1,r1n • o
êflo, si tu le rempla\·a1!'. par un bonLe m.1.irc arn,·.t, ceint de l't:charpe nit1Vt:"1.U'?Ol rê~U:e~. l'O• JO .:s ~ a~:,·~ ti, l•elf a 1au1at, d'"Ul ••1.1v1g • H.-1 ni",
net, mon enfant, crois-tu que tu ne otrlcidle. et aprcs a\"oir ëchangé quel le m~o.e JOUr!~al, \.. rê:,ulldt J~ ·" 01.t J1Jrt.• 11u'1h 11 •.v:rnm, r.1inmt1 nt
1-:o 1~ Ill run· ,- 111 01 cl •t 1km
1
!iëtr:ï.is pas tout aussi bien?
ques parole-. dt: polite'ise avec l'arma.. c_r1se pourrait~ ri:: d:: r.un.-ni:r le:rio fflP•utrr quf! tur I or-a.r• de fll 1
au pouvoir.
l'OtJodm1k,r d1: qu"il • u,;u ,1ua- cr
)fais non, c·est impos'.iib1e. repartit teur, il ,mnon1.a. qu'il allait proctder hbéraux
Au1
dernière~ 110,1,·ell"" , ce lre !tttres de 1-\tt.'I. Un eu• r1:trou,ô
IA l •-10.L 18,IJ, h111 r•llla, lu
vi\"ement Frëdtric : hâtez \"ous, Thé à limportantt: cérémonie. Frédtric .p1i!?-wiJ1. lt~ :i~u~chclt con n ur:equ1 terrira d.,doc:umeol1mpor- ,luo1l'tlrlt-.- ,
rè:se 1 le temps presse.
prit la main ck sa future pour la con- v-ati-ursse~oOLtllleOJUl,elon~·o
t.a11fau v:-oce-;, m1, tl\ d4lh dtt
1 ''O
1l8l 1
-",J
l"\n1eau11'ollon,rt•t,t.60 d1ea
•• a\/rt
, <'lfOllVttD wuL
Hans soupira.
duire :i la place qu'elle de,·ait 0ccuper cupedef1.>ur111runm1011tèrl!.
On annonce pre111u ollir1tllemeuL lt h.udernain d~ la b,1\aille an• l• I.So La r p11blh1 1•• r.1t. aq J,tl,il de
c·est'" drôle, se disait M1tje. il me ct:tte main tremblait comme l" 1Cuillt
que sir Stallord -"orth ·oce ,,,. ge,w•I \J1ddl•ton
l'A,o Je 1"1"0111 l• dutrlbutloD du
c;emble que monsieur F réde!ric n,'a pas agit 6: par un \'COt d'orage.
ele\·~ j, la pra1r1r lord ~;ll•;LurJ
R,rl dit qu'il a tuloi 3~)0 hommu drap• aux A la garde natlonala tt à
s:eu.lement regardé sa tla.ncte ; Tbér~se
Le m:Lria~è ci,·il t'\"a rien qui cmeu• sera premier uu1111tr..- ~, secrutau-, do 1-ohee el ordonr6 AI J11ut,m,ker
~t cependant bien jolie, dans- .Jj,_ toi• ve ; il ne parle que de de.,oirs cl de d'Etal pol.r les affaire> tlra ger ,., dei ~rendre t~11ltford e, d'y m11•n.• l'•un ,
crt.'r ~ou., le• ~l•nc• Il aJ•,uLe qu·•
V1 ,, fi
a 51 IIL Cl"• I' r
Jette de mariée '.
soumission, il est froid comme la loi et sir )l1ch.:rl lhck bear.o chaa◄
lie?' de l'éch1a111er t=t kadtr d-, la i,•f'I cet• il aonlb1IHI lul mime d-, Triotnplio t-..ft,,•er1Lll .,e ' ott •
Et pour la premiêre fois un doute le mariage religieux l.iit appel aux Ch.-mbtt' des Com,run u.
ou1,IH Yolon\.Atrn •L H rend,.. a
,- e
?ènible vint agiter le cœur de la mère, meilleurs sentiments de l'homme et
Lord Randolpb Courd.1, l .i.ura u,u. !or·
1t la coloan
lo
l.a l'!'ttre Pll 1tgu~ par Hiel hU• 1,riY1l'Vfl
l'ile ntt&
et elle se demanda si son enfant serait de la femme· a côtê du devoir il pla un i;,orteteu lie 1mpo_rta•11. Il at:
ce
l'amour,
qm
S':t,t l'adoucir et le r.-plt' t"A ·t~ de 0.Prc1tib11 an-c t't?:,1• w?a:uheureuse/
tente qu'il ne
mtS ac fon,;, '}11"
- -Thtrèse ache\'ait d"arranger 'iOn rend plus facile; l'un n'est qu'un con· daos les us d'urgence- .
1 Al 1 0
\ oile au moment où Louison entra trat, l'autre a dé de'"C a la dignité de
P,os1eur~ ,0101stres 11 ~r.,,us ft' 1
sacreraent
son:
rèur,ts
à
lit
rés10.-oc-,
de)&.
da.ns la chambre.
Aprlis avoir lu les formules ordinai· Glad~loue pour de- tdl"r quelle ra CU~l:u.i
:Xe dirait•on pas, s't!cria la brave
fille. que Thèrése a étt une dame loute res, le magistrat demanda i Frédéric i,,o·,se ils do1vt"ut f,.1r.- au1 ..,v,illlUI ,a.rla ra•TWodou, el. q111••t1oau...,
d"s conaerval'",lT~ _
~ d r • qllùq . .
comparu 4..
sa , 1e, tant elle a bonne mine sous ses s'il consentait :i preodre Thêrèse Mtl·
Sir \V1lham \t:1000 _U.rcourt, ;&n,lacoa.r i• poit.1 ce là.&llll. llJ.
~cr pour épouse. La reponse affinnati ~crétaire d'Et.a.L tout l lctêrJeur, 1w:. ai fa.ilda qae l"éD dd\ ..a .,,u,ldil
beaux ajustements.
Frédéric ne put s'e mpëcher alors ve fut prononcée d'l\n ton assez ferme. 111~ que le gOu\·eru~meut r11, cntr- lonqa.'eU. rccdlr. 11&D llm~ L 1, •
pfft a wnoip.a.;:• 0 "-• Jo411l J aub
Puis ce fut au tour de la jeune fille : ché une défaite.
èe jeter un regard sur sa fiancée, et il
La reine a oflert a Y 1lli1iJ.Loo" de doue 4a.e Md(acb ert là COil~
tt
- Tht:rèse ~! oser, consentez vous i
dut convenir intérieurement qu'elle
le tltr~ de C.om~.m• s ulu1-1;1 o~·
était charmante de grâêe et de mo. prend re pour époux Frt:dc-ric Deco mande la perm1s,100 Ji:: J~c •• uer ~ ~ c l a 1 a!:uuu ut.oa.r. l.fac'
nmck 1 ici présent?
Cl:!t hoooeu r
llm Ta,nD&.811, • u a. n.e
m. E.11•
destie.
Le ~\tirs se r..-J uH ,.fo 1~ t~~t»!OII ri::&blitJcnkmat.
Je suis prHe, dit Thérè3c, qui sem1 A cuntinutr.)
d~ M Gladstoot-, d ,Ji!. ,Ju a•Jt:UD lt
t.,la.it adresser ces mots principalement
tre ne .,ourra1l •JOùk r i u g1o ~
â son pci'e, donl elle prit le b ras .
ou res!errer le! heo:,;, qui l'uo1 tqt
à ses nombreuI 1d:n1raieur!-.
Eh bien 1qu'est.ce que tu fais donc?
Il 1c10lt clillicil• d'tm•ilaer le
repartit vivement Mitje, qui craignait
LE CBULERA-E:-- E:;PAG:--E D-Ombre d·1udoit!kl.t et d'oa,m<1 de
que cette action de sa fille ne blessat
Detroit Mtc ni g an
t.,a com m 1ss10D 1,ommé"' par le tout ~ea~. d.- toa: a2b1t • xqat!I
Frédfric .; excusez-la, monsieur F r~·
gouvernement et plas1eors méd~ la m<,rt de\' c.or Hog,, • f•il ù
dé-rie, cette enfant est si troublée auoos. taot dp;igools qu'~tra11gP.r■~
CA E T LA
jowd'hm .....
Qëclareoi que :èp;.dêm1e q•JI s.tv,1 fera réaliRr ùs plu, 1 las oa
da ns le sud de l'E,pa!:Je en 'c v~r - mo:n im~~~ t •
Thcrèsc n'a pas besoin qu'on l'excu·
'-'11"'
ll u·v a à l,o.1dra:: 1 d1t-oo, qu·uo~ 1abl!! cb o1érc1. c1~1anque.
Le
11Q11.,..l,a
Compt • bieu.
Lts ProTioce• de M.~~--- de Ca
folitou~,
BaieMC i tf. oser, c'est à sen pêre que oouza1~~ d mr-1iOOi t11 bois
P,td..Lt
toute
la
de
I•
•
t~ la.r je la Phu il J".' • \°•lc:nce.,
revient Je d roit de la conduire.
c~m;teOL tous le:, JOUr5 ai:: uonveaox ladi•, les cochet• oi::. b t tin afra
Da:
mm,clc - .
Sur ceot JeUUtl:> ,1.vocal~ qL•• 1.om- ca" de choléra. Boo uomDrd Ge r~d'c,r. L'it'f,:DDe \',ctar H ,·) r..a.i:.
Clw:ml ,.._,,,,
T rêch e pressa plus forte ment le bras
"D
t:nc
...
nt
à
e1err.t'1
leor
!?rofi:S'IIOD
a
per:,;oones
en
mcurèDL
C.qa'ilti.
il.
!i.Ur lequel elle s'ap puyait, puis entrai·
de «auc ),fg,-o<!.ue .Jau l• corr,oranant vivemement le brave marin, elle New.York, vingt, :'.l ptu ;.,res:, 1èus\'OL SACRILEGE.
tian du automhlpo ,, gOGbalom,Dt
-passa devant F~déric sans lever les 1issen t.
Qa'oapcoeœ'F""
Dublin, 16- 0111 ploqu• p!lcio clam la penoaoe, qtu •• reud.l.ka\ à Lo.
&allla.e
yeux ,ur Jui.
'h
d l'éalùe dOI J"1tileo, pour rappele 1111 le __ ;_D do -'-•• oe li 11mi•n: ,,._
Ven
bassi,prfmc
Des cenr.a.mes d om mes, e loN lieu.taL&Dt s~
a nil ol"ert à 1'4- ~
I""'-.._
rT = ... empo,t;
femmes eL d'eofa11ll, i Ne w York,
un 11>uYaur da. aom--.ecrit&fre ,m le• poo1bo1ra. ..

,1.-,:•·

I '..:-

•u , •

''°let •t"'

.,ne

co

u.,a

.,,r,

LEf. CRIM.tS D'OTTAWA,

~ !~~. ~ :-~ ~o~~

/.,u.n. •

~

qu;1• 1:xn~:ua !::\:'::!rm~

PROVINCE D'ONT ARIO

...

ri•••

XII,

Let di stances sont rapidement fran -

chia • Dunkerque, et Je deroier coap
de neuf heures sonnait à la grande
borlolC de la IOllr, qUIJld ln mari&

lliM

■ont employé• à rama, oer

daos les
rue• de vieilles chaus1urè1 qu'tla
i;orleDI &\IZ fabriques de tapim rie•.
Le• chau11•ire1 en nau ,001 lei
mitnz payée,, el on refu■e abiolument celle■ !&1111 •• pl\tl do vachN.
Cet clt&u11ure1 ■oil
d'abOrd

le penon de l'bote~ de Yille.
De -bmd lfoupel de c:aneu pr· neuoy...
pilfaieDt III ma,cheee,quolquc Je temps
IDODWIIII

-

dan■

plulieuu

baiDI

?.:=att'. ~ ~:::X pan; ..,...
10~k
1A police _, au Dou..U..

Lon1re■ 16 juio.- 9bdu.e Ad.alina r,111 al inalad• d'oD rknm•
qu'tlle a :ootrac:tae ces joan aer
nieJL Lei m&decina dêcl&reDI qu
ce rho- lenr ,mptre de llfflinqni6tuda

• Celte .,..rœ de ~ poc,r te.
oocb.en n'a wt, bien 1!11%eDda, fille

a'-,,iln

depm• b. fatale .;iio~o,lle

de la llllllt.

Ill.,._

n 1am p1-

___-u..u._

.,..~_..., . •

qlll oM tM!riû, ea

aa -.hn dao
de "jou»u
_

.

4.trmen

L'esprn ..,.

die,

Lal.e,:.,tmftOCZ

ut,,i::aolo

Moi b Tffl&i 1

1

ET L,

\\
li,! l i .

U l

t\

:--,1

~u

li

llt'lll

llt)'

h' ll,llOl,t,lJt\tH l'!llt"tgl-

r m:tllon.

lërh:t:..l Tua. , 1010111:;te 1 ~lgée
Pllic--mfnt de tti au~, a rontraclé
uo en agement de deu , an~, pour
de!<> c-onrert,, à rai:::011 de $3l\000

pat .mnet .
L.a;iy Cleruentrna Prati, fille de
Lad! Camdt'n, ne nl J'béntt>r dl!
$ ,(1,000 de ·• graud'mère, Lady
A.shbrook, qui \'ient Q,, mourir

l-'1· 11ott1 1 t.,:,\11~\~a. ~I. l· ü1re hnm111e • LESCA:SADI~;:,,-JlE L\LL 1 -o, ... 111ru, ma d!éJ'h" -.1 jt• 1110\l (D butte ~u>,. t1Ct1Ul1reu•u :1t1:iqut.'i J:..
rt, r,uunt au '.'ll)l't du Pclr1flq 11l'
Hl\Tl:
r ais, l'.;t l'l' q1tt' Ill li' PJ11.UÎ1•1·aî-- -J dehon, et c·e~l uno Jr..1 tai•'lns •1ui ont
donn_é Jieu .t l'.nran~t:mi:nt iiropo 1.•. li::
( :, l lhtl..l\"11 l\~I" ('T~•ill l'O:l qtlt' UC,Uill
M,crl..J.1111•, an•r l'l proc 11•.
aurait pu l.'ompr~ndN du ntl:'lqUt>• n·
na.nt dec •1Up~D1t• ri,·o.1,-, au, Etst,L es pB101~'":Pns Ùv l'i glist cat bo,·ouJ1·1o n. \'O.r ttr 'O ill)ln. 11 Ou
-O lt '" (•;1 ... lolll t.f,• -.11111''
Cni,:;, , cchc1' ftitct 11a.r l'o11p11--1tiou, tan/
v. r,._ J\\.\llt lopg ·~mp·, ;t 1I, li u, 1. li•1uo dt, Ndrc- De.rn t', i) J'p)l TI\\·er
- - OCOI')-au 1,:nlement 111tl.! J.nus lo. ptè•.w, 11.,nt Ill•
•111'un ~' dl'l,1\h·rdu to11tPar1,sans Mas~ ah t;U:it: ll <1, v:cnu t111 t d\.. dr, S~f r Les arbitres
comptébensiblc.1.
~on-3eulem,·nt :(' j,!l'ill't'rnemont ..:N1t
,.',•1·nap1° r dl• D i\U\ill , l dt• D1, p\W nu pape une p,-\titfou rt: vGt ,11, d ..
-Le.~ arbitres '11: ln Pni,-c_:1\-49 Mu! .1c. de '.'Oll tlevoir d':udt'f i\ h cl1rup:i:;:nil',1U.,i,
,•t ,1;"r~s û\·01 1 touch~ l>a.ri-~· .i la -no signatureE1, pour le prier de tuellt nttmt occupe, ;\ enhnure l:t r,rcu- il croit <li: b pin, h.n.le 1tup(lrU.nce- ,1,
\ e d11.o,, ln t~clnw:\lion tlu )1. Eti\'nRl lui facilit('t h: 111t, _1 i.:o \li:,~.,., ;c1id r ! .\ \,_lucM st1b:nl' , "Ue1 finir l,1 :,:11~011 :il.l!' le~
nommer U!! piêtrn Cle nauonalltb Sam son' contre le goun-rn~1ucnt J>oUt bec. t.t ç'c•t nl 11u11<tl.\ fait :\\'.1U t l,,11~·
bords de !'Océan Pac1tiqu•. "
fcançBise comme d )ste:va.nt de cel- l 1expro1 ,ri:itiun de ~ou qua1, .\ L-\\•i~. l.l.t ttDl}l-•. Je l'c•p;•rtJ.
principau.1 tëmoiD!I t!Umim:• d1n• cette
P\1ur ma J !\1 ~. Ju sui~ t·::.,t\•l1h'Ul t n fa•
--000-te parnisst-. On croit .:i,ue dans ln e:t.U-~P, !IOnt ~Dl. D. C'. Thc,w on Uail- \t!Ur d'llll ncc-1,rilt:m1·llt n.nc Jl.,. l'•'ll~ J<!
LES B",,NQUES
loogue querelle entre l'ovê~ue du la.rg\\ n, .. :t, ~JoreDC). \'alin, il A, la :-,;ouHlle-.1~.:lett-ne t'l an•· l.rni.
S:i lH"'l)n )l. ;,:.:.:\m•1 n r\•cl,,mt: $ l-i i,;"11.
11\.,ur;. J,.. 1•111nt hl J•lu, r.,,,1•rnd1~ ,l~ l.t•
Les profils réa lisés par la banoue diotè ,e et les paroissiens do N ot1eve.rpo,,I. 1h• cuti~ f:1çon. l~ l-'3t:t.,h a~•
\'1lle-Maric durant l'aunée ont été Dame les autorit~s ecclês=astiq1ns
~~ \~è~~o}\::~1•~1!~~.,~r:: ~::,
de $!0,; 71 ,
~o ut di,rosét"s à donn~r .,raison à
l tll:i1ni1· I!\ cc(\ 11> · ,\r.i1t, lt"•l· 11\IU\~•
1 FI lJ l,
n1c:'\t IU ,litl"('h~1t ., r ùi,· t th
Celte banque a ('lavé deux d1 vi. ceux-ci.
dend cs de 3~ pour c;nt.
C'est d:uJ ~ Ct' ·end qu·on uter~,T UEi3:,,111111,111111
Le, p ofits del• bacqce J•cq ues- prète t.n orà11:: 1, u vendr1..d i ! l!
Carller se sont éle\1~s à la mm .:ie
le Père Cass1dy, c:.irJ d,· 1\,.., 1se EXPL.ICATlO:S:S ùE M
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rne s11puslltution asH: CJrteuse
r ~;ne parm, les spéculateurs à la
LES FINA1'CES DU f'A CIF[CJUE . hier matio, 1,:, Pt,~.s C.:..!. ;:;1dy el
bourse de Ch,caso. lis attribuent à
Gearin en cxéct.tion d'--' l'o;dri: pot~•
Les actions du Pacifique se répartissent
la cervtl'e de bœuf eertaint!s prosuit : En Angleterre, il y en a. tifical, ont dédié à I ou,·e.111 l'~difici-: ro
priètès · c'est pourquoi les restau- comme
pour$40,008,000. Au Cano.da pour 515- reUgieux qui a,·a1t él- tlWlJOrai rcrants fréquentés par les ha bitué• de 000,000 et pour $10,000,000 a.ux Etatsm ent interdit, l't l 1 n.e::; _, y a ùc
la Dours• portent toujours ce P.lat ~!~ve~~~\0d!~1~:~in~l,ri1 :~;aal e
cé1ébr~e après la cfré1JJ<111i, ::i du d, ~ur la ca rt,a du menu.
c.ue 201 milles dans lil Colombie Angfaise
dicace. lfais le s Cao.1dll o: -l'111uc;a1s
0
oùl:sdr:tif!
~!~pngnie ie
qui formfnt la pesque totahlè dt
Ots t..tserv ations out lait constater q J't?u Fr:,,ntt! le iéveloppem ~nL :a~~i~~ i:~o~~~~I
la congrégatic,L, et set enoeot r-,as
de '-· ,-,e \"égétale est re tardé de l'a.nuée dernière pour achat de m.atérieL pour satisfaits. lh disent qui:! l°•Quilud le chemin sera complètement
411;1.tr~ 1ours par cba~ue l00 , er- terminé les dépemes annuellea 1erout de gitauon a été cowmencée pour a\01t
gcs ~·e,~Yêlll00 dans le niveau du $3,000,0no. De ces trois millioDa1 un un curé français 1:t qu'tlij JJeCoJ:,lcmillion servira à payer le droit d e _pa!sage
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l.'arrivéd d,s hi1011 d1:"; Ps de
rent à protester tant que l'évêque
cheminée:, ut retardée de Jeux :~t•:~~;!rli!~~~u!'carn:~~~~:o:::
Hendrieken continuen à mtko nJDUr:, dans les œ.è mes c1rcomtances. de $ 112001000.

sol.

L 'année derniàe le:1 revenus, toute,
dépemes déduites, !e sont élevé, à 81 ,H) J,-

Vo1c1 les deruiers ve'"s écrus~ dit•
01 1, pJ!" 'ù clor H ugo

000.

hn1Joser uo prêtre irlandais,

Famine.

De tout un peu

Pour qui d o n c , ~ o Dieu, n'est
Le Sud Oue:Jt de ld Virg101e 1 eat
[pas moqueur,
Toute c.ette pill4 que tu m'a.s mise a. u menacé de famrne . L'an dern 1Eir la
[c.œurl
::i.êch e res~e y a sévi et cette année.
Qu'eu d ois- j e faire J A qui
1je le blè est d'une ma1grèur [Aoysblr.

fr~-~:a~e

Ou ,ont le! malheureu.i. l-et Dieu m'a
MURT DU JUGE DESBARREi;,
[dit. Regarde.
SA CARRiÈRE POLITIQUE,

LE 1·u1s::;u:-. CANADIE1'.

" 'd::-:b1ogton l'Ï.·•-LeJ uge M1..:t..:ne 1
solhc1t<:?ur du trésor, a :wum1~ ~u
sectét:a,re ~aml'ilg, l' c,~!UI1ll _.~u e
te.:. SJ.rdioe.s rL t.. :, b-lnng.; ~ns lla"!s
lt:s taux cauad1c1J0l!:b p.,;r d,.·s i,.t::•
cheurs ai'ller:carns t t Pp!JOI tt:. ., ..:ns
des batedUX dl· ruoiIH de 1'.l!'lq ton
oeaux :-:-01t-11l ,.!JfD:, fra11c:1 dt- drults
11u l'. J::tats·U!ns
li pa,a.11 rotabk que l',wg.:n•n
Latiou ,, -1 Jrolls snr le po isson e t
!ts huit ~ t.J~ 001::so1, q111 dqit v-e n,r
en Core 1t l~r ,1u1llet, ne ~•,u pHquera [Jas à T ~rrt:n~l. ve.

LE GRAND-TRONC.
On Ill dans la v,,Uü d'Ottawa:
" Le bruit 1'eat répandu, hier soir,dans
lea eerclee oflici.ela. et paratt se confirll;ler
aujourd'hui, que le Grand-Tronc a baiu6
pa'ri.l.lon devant l'attitude buerbrique du

gounrnemeot1 et qu'il consent à ee des-
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did;1t

tlêpt'·cht•'
-Ci11q11a.11l1· fj_•uliint-.
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a pa1ée eu
1ur .le chemiD.
Le
gouvernement se aubetitu•. au. Gran~Tronc quaut à ae• autrea obligatio_na vuà-TI8 le gouTeruemeut de la proVJ?C~ de
--000-Qo4bee et IH portoun •• bon1, AiDAi, le
Grand-Tronc ne pouna
réaliaer &v~
le chemin de fer Qu Nor le profit qu !l
Lu allr1•u, ,-0~·011 1·,,1t11oJr,1lL en
d.ait. de réalinr lonqu'il eu a f&1t
Nom• ltsoas dans la Semainr llt •
t de M. 8'Ucal. Le gouvernement
polie,· ,·orrertionncllt!ral u'& pu voulu chanter. Il est pro- ltyicus,::
(1 t''' aC('ll~i> d',1·n)lr ,.,l ,.uc
t.ble que l• modi&.camon, rendues né"Pt- u<l;111 \ lt> :,éjour que sa Majesté
cuuiret par ce no1&'ftl arrangement se- 1,, r .-i o.,. VicLoria dt sa &Ue oot fatt Lot te d' a-- p••r!.'.<''.' ,1 fflal:t::-" ,fuue
ront auooneéea aujomd'hui à la chaml>rt, à .\ i:<-les-Ba1ns, Savoie, e!l t!S ont fruitit:'rt'
éLè r,ar leur p1eté l'édi flc"uoo de
-POtWl\101. ,leman<lc ~ r,r ..~t--000--to nle la popu:at1 00.
t1ent. a,·l·t ,-ou .. çnL• rfl.. 1:•;?"1trn•...
LE CANADA
•• Quo1q 11'1l rait à Au uo tem~le
aoghcan, c'est l'ëglise catholique 1·etLe feromt>'

E
•

Halifa , N. E., 16.-L'ox·Juge
Frèderic W . Oèsbarres est mort
cette nuit, à l'àge de 8,j ans. Il
appar ten~i~ à l'une des pl..u cèlè•
brc:. ::: familles de la l~ouv et lr-E:;osse.
Son grand-père a é'.& le promier
gouverneur du Cap-Breton, E:t c'est
à lut que 1'on doiL le remarqu _a ble
re lc'-lè ce la côte de 1'Atlan t1que
pour lequel le gouvern.:,me::t .:,oglais avai t prom,s $30,000.
li fut
plus tard gouverneur de l'ile du
Princ -!:':douard. Le juge Desbarres
était ie dernier survivant des m embres dll premier gouverDE'LDclll re~poosable de la Nouvell_e Ecosst>, ou
il tenait l'e mploidesol iici t• ·ur gêné
ral. Il fot nommé ju ge d~ la Cou r
Supér1e11re de la Nouvell· -Eco:;se,
par feu l'hoo. ,Toseob l:low ·_; ll a
été le prem1er libéntl t>l.-,e à la
magistratnre daos cd ;c; t-1~.:> ,· 11..c.a. il
a présidé pbs1eurs t1roces 1u::portants dont le plus rema rquabl1? est
celui da Nicholas Mart1c .. accusé
d'avd!r assassiné le fils du juge
Dood. Le délunl étaiL ie b,au père
du colonel Bremner,q u1 corumand e
le b,1,la1llon d'Halifax J.ans le Nor•Ouesl.

/a,

La Piete de la reine VictoJia;.

--.Te u~ ....;n<u ... 1-1~ h· pri,.
M. Hector Fabre v1eot de publier q111 est tè mo1_u oe la p1é•é de nos
-li fallalt h• ,lc-10.indPr.
dan, le dernier numéro de Il n.uu, augustes v111leuses .. Elles s'y n,nFranrai1e. dt t'ttrangtr ,1 des denL souvent incogo1Lo et y rE'ILttoL -.le -.ni~ nntth· a\f>f" 1,,....
1oos1emp• agenounléea. Un a été
Cotonu,, un magniOque article êd1tlé
de leur atti:ude à l'office du me-.
ayaut pour titre ; " Québec et \ a11- veodrddi sd111t, CL ,t le:, pohcemen
couvert. "M F•bre e1qui11e à gra uds et les agents de la sureté qui suit:alta let avantagu plty11que, ,i veol oartout l~urs Majestés n'avait
Mé rèmarguès à la porte d_e l'é li1e,
1odu1trlel1 que po11èd• noire I>"Y'· personne _u'auralL pu di~l,ngu r la
Parlant 1• l• visité de• 1uva11l8 an Reine de•, Grande Bretagne des
glall, ,1 oapèr• que la 1•'1 anco suivra plus ferventes r~mme, ca1holi 1ne:.''
1, mê"'• 81 mpl•, et que bteotlX
---000- 4N unall rrangAII viendront vl11-
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de la p~, t dt':- sau,•àg"s :ttt l':,urrt:
buL q J~ a'oh'.enil' dt"s vivres du goll•
\'er11emenL t:l _01~ u'apprPh ,.-ndt: ,it,curr resullat :serwux.
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Fort l.}n'A[-tp~l e rnand•· 'l'' 3U(h•an- , ... "tO :\.J. 1
x fh .• h j rn " ,
vage.s ont.quttlé 1-ur r••s.~rv~ a J,' 11~ lr(tra1Lt•,
1 i.:u Ullli! r--• t
ll ilb •·t que !P. colond ~-'H1)lt d. .-n• Sl,'iOO.
voye a leur po11rsn1t,,- 1111 •ll~.a he~ent du fi l e iJataillor1 pour 1~3 forUoro·hy [) 11 ~:il un~
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cer dt relo111 n13r si.;r Jnur ré<t~rvt' l
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Cnc i,;er Je dl! J>(IIse~ tm1,rw.:1• ...-s .l la r
Mlle Angust3. Cau pt,..
~

mt.•tH ,,ue

1, 1

plus

s ,wr'i"

• n h
I"
1ul, ~li

11 ofo, df\U dP. l

un~lles du ff:lè Lataillon f}~ \Y111n1
peg ont essuyé quatre fots, b1er au mer t-!t! 'a (.,t' J pr,:.; rmq rnu •·
roat1u, le feu des sauvages l'ilfh,:,;
Lt.::a .\.t.:1e1·1c:u114 ro11tor1me1:' p•.;s
dans les bois. On a fait u11e recon.
na1ssanr: ·, maiR l'~nnem1 éLctJl rha dt, ci!!:,gns qur1 ·u ,1te11 1 1 :i t et .a

tto ·it;.tlü p;lob~ ,;.um .. !l.
paru.
Les Pèies Legotf el Provost ce
deruîer chaoelarn du tiGe, i-onl ;liés
l'n moJlrn à Car111t! \Je \l 1a6avoir li·s c.;b1pp--was pour leur de- pulu, a llvrt, dtli11 une 11 .. 1, our•
mande: des., r~udr,- S'ils ne le
oét'.
G,200 quaus •.k fa1111
fonL pas, on les auaq-'uera sans délai ; on esL meine à. préparer les
bat.l"laUA ~our travtrser la rivière.
Beauté~ de la Jan~u~ 4rAD\"&lte:
\V1w ,ipeg 1;,.-0n vient d'a{Jpor. Un capitaine aI1 long 011ra i-.1t i
ter ld table de billards appartenan t un bourgeo1:-.
Ji nt•
omprt!1,d
, Gabriel D umonl. Cou" labl• el.té ~ :
t:ale\·ée aprè> lu batai!\t) de l'Anse
-D.rn•
mar1110 m na~de,
aux Po1::.son~. LAgarù~ lll3d!'lon ,..-,
voyez-,·o ur,, plu?11 y ad,• frt."t o1111
conserve omm~· uu tropbêtl.
il J a de frah
--000-__
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CA ET LA
La duchesse de MJotrose éclaire
Ou sail que, l➔ JOur de 13 morL de l1ompti
ses élables :, la iumière •Jectr,que Victor lluso, ">rab !lernh.asdl, fl meue 1
lon gs liablls de deull, ~·est prê::sen•

l .. c

tée l'une des rum1t·r~s. da1s la
r
Cu juge, à " ·ashington. a Jécidt! ma11où du ~oête.
l,ur e
que les jo ueurs d'orgUes dê BarbaUn jonraahsle qui se trouvail là, h'}ue po
rie ont droit à uu sala1r~ pour leur et qui est un rl"nrol a~mir:1hur 1&1lllt". Le f41te
travail. et que tendre leu1 chapt:au de la graode attü,te, d:sin le leude- rt'nt à la fOS" de la p~emi re
l'\', ~• db 'on l'Millœ eembl
après l'exécuuoo n'est pas rot-od1t1r. main :

Jr

t::e:.r

II
Un rémède in[ailhble conlre l'ivro- vi;;~~~e P~~~~~-~~--~-0 1:an\:~~~
celle qw
t' nt
gnerie: \:ll peu de gentia.ne et de superbe
en
donaSol
pieu
reur !......
·
'
1 La r~,o\utiuo appela
roseau pilés ens"mble. Celaoecoûte
idi-:'u.:t tl ,onlu le• hocorer dan.,
presque rien, et ne produit aur.un
e ffet co mme médecine.
L'Allemagne est ie p1ys qu1 pro- lct:tte Eg~,e ~f5boLo:L ;je); d.ieu1
duit le olus ieserius dP -:'!1)0 'à JUO _ ru~ot \ olwre, lioU31eau, etc ••..••
OOOpar-anne1?1 r1c:11 '•Jllè 1.•,Îa' ~
i~cule, Y1~rga du Cbri#t, ,çn
Le trône do l'impératrice d• Rus
s1e est tout couverl de plaque!I d'or Hanovre seul entre dan:, c•ë:ttè ::ion.w:.c di: ton temple, tu oe saurais rester
et oroés, eatr'autres p1err11s précieu pour 20 à 30,000 t~l,':-. ~ ... Jaus; 1 à cô~ de, vils corr11pu-1..n de ta I F !t!e n; •~ ta.!
g
st:s, de 1,500 rnb;s e-t. 8,000 ltuquoi- le::i montagnes du Harz lci ~ua,,t.tè pauie. Ta graur:l~ur :.~ \'leat da
SP-S.
p~odutlf es~ tn.cor-i b1t-11 ~J_l 1J:- _•011si- Uieu t;uiqm.,'do Chritt qui aime~~.n'Pffl"nan
1.-e~ rcadh ~. pourtt• lellt
Le irôue du (;1.ar, appelé I• derable: L :,drle Y1Jle a ~uJ•ea, [., Fraoc--. Lor.qu. les t·r~=u
Il,t..1ildon b,hOliCd••Die-J, e
Hi Il • 1
1l
•· trÔJl~ d·• rlrn.manl •·. esl une vraie b~Jg st~I~ llunu JO à •Îl',1.100 r. .. ~
bI
monnll.- C',sl en Russi• qu'on ,·o,l et plu•~., iUII fam11le, ;o,:cc,,.nl nutr•r.t .Lw• la Loo."l._u unt fun- croyan el .;i ch°""~ la P3tni, 1 • .-a
n
de i.:~~t elè, .-g~ : ~n:s1J1lt' '\"•eoll~nt lt~ ~ous la_ b .. :te du T~oton, .1. ,eur ce chantre de t9ta 1~ partu
nu a IHw
Jp r,ln• gl'a'lv n,..mbre de p1errtS Tbur:ngr;; et ':.t ç1ilt" Ct:! lhrl111
~u' dl!:) d,.-.ux d'::' cha,r ,t .. :, 1do!t'a +:t '\"o:là qn 1I
trouV'e da hc,m.
~fab I
hp
•
' " • ~,
..ire ...1;.,~1::;:-s. (>l•ès de la C3lhédrale
d~l-,Çn1:.tlt<,lt rommt ii~ u',nt mf"6{,0U.r<"ommetlro:- sur h:n leluu~all(i• h,.' • ,,JJ,•lru
de_!\fo~,· 0.1 i;oul évaluées 1't Sl~.000.
~ons J,., règ· 1• dd Henri IV. le p,s l'auluc:ë ae It::ur con-trnttt des double attt>nta.t 4... If" '\"Olt>r a empN:ht'.!
IJÛU.
sua(" était st rar~ +:n Frao~ qllïl 1•"c}l ~.
vu~. nt ]'~lis.: d~ Gë- D:••n pf a Frnnl!.c •
Et •'C !!Taud g;.n~ 111 ,..t ~UJ
se vendait .i ronce chez l'apltb1 1 ,1\!\t< et en fot~ "':l Pan~tvD.
qui. Jl" le VQler 3 lJie-u,
con,·uht •"'t.Ot!Dt.
lY.'!11i:a!~-•••
L~s c1met1ères de Pans ne sonl cai_re, à ~eu près commt' on a_chète
Que dt réçard."Jn;i~ t·U~~eot t'"t•!
P~nd.int quatre jour , quatre. ravalé a 1 anima qu1 •• dél,
pas coa·~acrés. Taules Jçs cerérno- auJ~Ur~ but le suUale d~ q111n,o •. ,;a,,,air.s ,out as•aJDcr c, t,mfl•, IJong,joon;. on l'a laiai;é, •• dé 1er la ht1<="'v d 1001 1,r/,1 p,,u:
0
nit-B du cnlLe se (ont à l'église.
En l ,00, la consoa mauou de la
Enco~ Rojourd'h'li le chrétien• b th da
,.,
les ~tu ris ;:,r."11 ,\,• 1.., J:P1,n , J..
France n• dépas,ail pas "' ruiltou ue ut
rier .aw entendre à in- a e
ns nne arr°:• ~ome - . qn•.
Lt-s 1le11r1!tes de Paris etaient au1 de kilogramme,. elle s'éléve ma10pe y
A cette heur, tembl, ou le,;
li fa !an ,·,·la IJ !,, r~ la11 • J.
ab01& pour ~e procurdr des neun:, l•nanl à plu• de 200 rr.ill,ons. La t~nalles ,egl• un gar_dien tncons- pin• grands courages nscillenl
Jor1 de la mort de Victor Hugo. consommattoo personnelle peul être c,eot rép.:unt :1, sa vo1~ oolenoelle où le doute ln;-mêm"- tri Viu hordeqn1 le ~•tlait,a~1ded,:h4.I·
pl k1logram- et monotone; on va YJs!ter les ""· qu'il soit. s'efface devant la ln- air IQU cadavre p<,ur en h'l'Ort. r
Ue•11 courounea envoyées, l'une par éfa.Ju~e à en•irou
veao, ! .,....... Qui veut visiter mië,z:e, qui baigne déjà daDB nn par défi, la religion ~t la 9'J<: .;li.
la Bociélol dee Hommes de Lettrea, mes.
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La M.edeoin a. la maison

Milan . 011 possède un clou, dont,
à ce que dit l'histoire, le pape
Benoit XIV a établi l'authenticité.
,.
Ell
,5o 1Jip (111gr: i e est à Rome,
dans la basilique de Saint-Je ande-Latran.
Go La/ana : La pointe est à
raris et le reste à Rome.

1Irlandais

et des Ecossais du temps
da Touruefott. Rivière, Pîtc1d1 n,
Hoffmaon, oat vaut~ lcur\J p1o pdéLe cbo\Jtf\ a rcwi!'I 1:n J.iunueur tés contre les fi èvr1..s iot, 1u:itte11tes ; Cullen les amplnyûs conm•i Cd ~
mt~ vtante salutaire.
On couunit un trÜ3 grand nombre nfft1ction • 1 dc- p ·v, 2 g, nrum es j1.::!qL1.'à -l:, en lJOUdtF\ hui l'i • t · tvn le
d"êS}l:~cos d, oamo~ille, ruais nous
des o.cClr I avec avanti ,, : 11 obser.
DC-"llous oeoupeton~ q_ue de la t·amo.cmiUt 1-omaint\ nommée encore ca- ve que, si elles pug •ut, la fi è vre
continue (ce q,1i anh e BU i:~ i pl')lH
momille noble, odorante.
Ce n11;}St pM seul~1uent da.us la le quinquina), et alo1 s il co useille
Bodar..i affüme qu ~ rexiiérie nce
l'autorise à placer cette plante aux
dans les climats chauds i elle ~e
premier, rang, des fébrifuges indir.encontrc t> ll lfrauo.1 1 surtout da.ns
1
le Midi, et elle se plaît dans le• al- gène::\ et il cite, à l'ap pui <la c ,tt a
a ~sertion, plusieurs ob -e rvation .. de
lées sablonneuse!:!, les pelouse::i de
fièvres inte.rmittentes gn e1ies jar
».os bois, le long d~s routes. La ti.
elle, après avoic_,esislé à l'action si
go ost longue de ~~ Il 28 centimè-

œtte piaule; elle e, t très commune

Dordogne. p osst!<ie l e sn airt'." d e

l a tête.
lOo Hom e possède le linge
a.ec lequel sain te Vér onique
essuy a l e ,isage du Christ
llo La partie s upo,rieure de la
colonne de la J,1agellation est à
Rome,dans l'Eglise Raint~
de ce moyen.
Tout cela ne veut pas dire que de depnis 122!3. L'aatre p artie
la camomille l'empor te sur le quin- esl à .Térnsalem . do11s l' lig li•~
quiua dans le traitement de, fièvres du :-:aint-Sépulcre
intermittentes; uon, assur6ment.
- -0--0-Maie il en reesort que cttte t,laull!
eS t un excellent fébrifu ['e qu'on
doit d'autant plus facilem t nt omployer que son usage ne pt ut jamais
de
@tre nuisible.
Hoche fott ~ l'e11(.iut tt: rrible
- - Ja. 11é volutio n • 11 recu!~ loJ'!'lu'il 1
LES INSTff'i~fJ:~::! DE LA a du danger, mai• il e,t il I• 1!10
lou1qu'il s'•git d'ins ulter l)j .. o_ San,
0

'11agogue,
fn-ifuge.

llnthelrni,ithiquc et

Je·

Digénz.vvus ti èa difficilement î
lJne trop graudc:i guantité de :saz se
lÎorme-t-elle dans \'Otle •slumac ou
., 0 s entraillea, e t ces gciz vcus do n.
DeDt ·, 1s d,·s cul1' t1u.,s
" ·' Prenez un•
bonne infusion fait"e avec les fleur.:t
d·e Ia c momille E-t vous verrez votre
digest.ion se !aire bi, n plus vit•
que si

VO!i•t

aviez bu une taese de

rra.x..-

des élection, munîcq a1e!, c'est-à.

p1e,.

lh àoi vt! nt faire amende boums - rnlité1 protesta et se t l?111'1t cfo n~ l s.
bu1eaux de

crainte, et pour ae dooucr la _.i;loiu,
Voici quelques renseigne· d'(;~relepremier, il r,vèlt1 volonLJen
a~men.:. dc:s grz qr i ,ious I.Oll imen• ments sur les églises qui poSsè· les plo.011 .andac,,.11.x de 1, H•~ \'c-lu~

llonible 1
On cau~c entre j~uues famwes
cl~ cancans rl u jour.
-Yous aa,·u, h 1t uue 1etito
dame à mtoo l:,•oi llJe, H purult (1re
la. ba.roone ctt au w1cu:c. An c Il'
fut ur diplom&tt.
- \"rainu·n! !
- 0D prJt.,ud mC-lUI:' qu"il l'ulu•
brai•u t hier du1u~r, Li01• l.Ollt.
-\'. prou, ~111 1 il lui t• t ntto.~
cM .•
1

d ent les principales r eliques de tion.

_produ it. i:d l2' p9s iégul!èrcmeut 1 1.oi.
10alemt> nt, sa.os trol 1 d .! souffrances 7
Q u alque s ·ofusiOD d ùe camomille
J1c tarderont .sû ,·Em<• nt pas à w utt 1,,
tout en ordre.

.Etfs .. ,ous tot..rru~Lté pat ;es
vus? La camomille ~ous foornini
am ve ruifuge fait ugréable, et vo us
pourrez la prendre sen le ou assoc,ée
à un autl'e vetmifuge un peu plu •,

,nergique

.

la

.se ua

r-

s'1l1'qt1·' ,1,:. S:u'nte C'ro,· x de
,_- ,., ' ~
- ·
• •
1
- p
e
Ell

, el'ns -.i er, , ~1 ,om .
:Jo L a courom,•t d'épùtt".l"

• e

- Ynt~i\ li.1 . uot JU te u,, d~ , ..
cbuna :~" d'1ml11,18' .ltt uHm~nt
un jcu.mulit h~ à ~ubl) t:,11,,,, tf~ u
tottr111mL , cr, u,01, \ 'ùll-t M'tt ll:\.lll•
,,~ la nu.,illo 111) for1uuh•. ,,, u 1'("I•
vui:s,.
,r tl

m" lHHU1n11i.

-,\ h 1 "h ! t..1ot 1d•: j,

hd 1 ~1rr

f·•~• 1uo11 uo11q.1hnittnt, J'14HH 1u1jun1,
1l'liu1. ~i.,1 vl,1u u 1lV1•1 11. ,, 1u11
Juuu 111 mP1u.,, J~ ten • 1i't,1pe:t•
tjlun. J., 1uh \ \ uillot,
-:11 •01.1H11ul,

on 1t•h1t 11~ ,t,·d,11,,111111 p1 i'. t ·
1

T1:.1tl'I.I-,. ,\ 1 \

l' 1·1
·. 11'·1 \ 1·.
loi.

1.,il tÎK11cr, lA v1 lr.1
..

At1,11,l11

qQO

1,

C'tJIIVtJ '''IUH

l.,1. Jtt'lllt~ ,·llh• ,le \\ t·IJ,, ,but 1,.,
ro\'aum•· ,lu IIOhom ' , 1 l' ·l,·hr<• J~• , 1 cl'llul oe\ uu •c1r il• ln t;U
1.1~·11tOn t.cm1•le i1u\ ~q• nt• ,:,... ,
1111 Ion t..ît1m 11 • d•.uu1 lt (U"I 1
prl't 1 .... ,11tr•IJ1'1mr11t u11t1 111a w
h 11J•!•·••'llt1•1 tt••aU!I I hl\•
111A11 nll du I llfuu_,; 1111h'cJ •
J,· · r
' I" 1 • ••t fiM'IIIWI, 1· 1•11 •
111111 rri• 111 ' 1"
t••< l•· , .. ,,..,u,,
1,:1 11uu1II .. q,1,
nr
m h 1r
1

1

l'L ,,.1
rouit~ .111 a 111
flA> temr,I••, e&.-nil
,,.
I11t.'•u,i. 1 tN,• l"D ha.s ,·ouim,• ,li nor.
nu i \b1~ o1111 J,.,.,,m ' ph , ..,
1,n, l•' IX
l,c,;
1
\,t>1 ' 111 d•l1:,
.,n ,,oi:r ir •
on pl ut ohli•t,IJ 11 ' 1 ganlii ri .. 111 hi-!II

ipi,•liJUC~ ,u1in9C

il-JIii ..

h;igm:tlt:, 1l1t fonl c1~·c11

il!

•l
t

••

li

Ilia

• ,mu,••

~J

l~

~·r

•• I.e• '"P""'""'"lodt Jou1u1u
auu1,1un c:ou•ldc1out .., t•J'llt.·1,..-,,.
thM ujl'w:l,,t 1,r;ut lti .:2 r 1111, cuu•
uui c Ile 1 o.ou av ,,u 11 d ''""
fC nt•~• <-1 ,t.t JJt w. u'
, .... krifr
(.(.lntiltf

•

:\ 1• llri 1J 1J p1m1u., 1 r g.urb
et à la bu Ju l;(:r.,ud, com1m, n1"Ju1t
-. 1v1•,n•-"·• l• d, • ,1 A,l•l,,1,,
.,..,.. ...,.,
°"
Vdc 11'11' tu!-111.111t1 ..

...

,.J 11 ,,i,u•t,..

L.- mouvl"m-,.nt l 1bre-1J tJS :ur .s IJll!III!> ,·lt.• (_"•lit volam,,· '•~ pu1n:,• ,.
comwtncé à ~e dév ;ot11:1· r eo F rau. ,tP conNC, m:u:5
11J rdu ..,·nt UliJ" et t"JU'W
œ avec l u, ob!èqll: i oon rt ltgteu• c,l,i:.tin~mt:nl it. dénmgd leJf Jlrq,;
t>i,u,t,Ulü•UI ~t.fJ1u.h ' Viov•--, es J~ Féhci · n lhnio 1 q ui ont fuit il~ &l'!U~ ,ln rcsk•éuom1'!5 e1 tJ<• U1ille r4 1ueUi ma~11,c1fo • •lifr&k" unh·u ..
1
sC,éiodale et ont donne u e u à des a t:'1ouller t:!1 1'u.!11î dan)I l~11r11 ,n. &tl ! H uu, 1 huu, • l'.a11, '""'u au.

fait partie du trésor de .N'otre•
Dame de Paris : mais elle est
dépourvue des épines, qui o nt
., d,
.
d
b
manifdtatioos cléncal ~s retenti.:.- ne.tu\.
.
, d m,n t
11
étëcouce ees a un grau nom re i;antt S. Lt: compo,uleu r du Dtserl
li qrrnc .. ,,u,·,·nt •111~ c~ faux JOt1t i,;~ 'r,..., .. t
: ., ••o
d 'églises.
n'avait }>&:3 eté en k': vt=h ; t l avait d.teu1, t:Olr"·tcuu.. dU uombr,, de
Amv. a11 mvl. ·1 i t J 'iYalt f•">s,t..C' es t cette r"l1
, · ~o foui; .-t 1.,; mo t e nfou1s·e
ent_ plu .. dP mill•· d.an.'- 1,, ltniplPr ,te ..,
-', 1,1 "".-....w
__,,. '---ur d~ l' Unh~r", •u
"' 'que, a,•e•·.... les ~te
,.
::i D'
fragments de la croix, qni sont d~v,nt à h mror. Le pr.. fc:t H-::rol ~ \\'\·W~i. quilhmt Le,, fo--in. l!,i,.rb et 1 k nva..r, t. boci,.. t;nt;Or~ la Lit•, tL
portés
en
triom ph~
par :ee:~:~1ea ~ - 8~:,nc:;r •:
~p, rt•p.-iwtPut 11,11~ l.1 rdl•~
\Ion avec u.ne b 1e-nvteilli.1oc>, }y,i, rr uc
douze c h anoines
o•1 c inés d u it Lhrec~'!oe1:t au ci!etiere. C t t 1~ i,:anlil'u~ :of' rur-lh•nt ,"l'1 cL~~: . - DK1~.au,ot. e'at Le ,.,.,t J&af'..t,
d e Pari~, à la procession solen· exemple d'affit1,.uchissement awa.it 16 ;1ltr Jap!~Dl l•..., 11h11: ~n,,. 111n1 iles J1,1. ue ta t .D ~di• J,A. ~
nelle qui a lieu le soir. du .en- encore plus de gravittl ~e l'au~~, sac-- r,o
1,- ri, 11&/ef,!rer dan• DefQlt, ;a na 1'01 ~lb• ravue,
dredi saint, à huit heures, à car l,'é!icien David n'était que mem, Je wmple.
t.,)UU. UIJl41':IL
N t -Dame.
b,e de l'Institut, tandis qu'JUrold
Tner un ,erpe111 roi.:utwutu:U•
~~: lise Saint-S<ll'nill, de Tou- était foncti?"°""": <?ambetta ';Pm- menl e,t un "rillll· aoomillabl• qui
--g
•
f "
t d plét~ la sene ; ma,s 11 eOt eté œmé- .,.1 ~uni do m Qrt. Si c'est on Euro- Un nercule Cana.diert
louse, possède ~u . ragm en
~ raue d'esp~rd une rentréu dans le peen q ni p,,;.t a I.UCl le repti le. la -Yovi Bemale -~
M. Lo cl.
la couronne, ~ul lm
do°:11e gtron uloamootain, de la _eart d'au protecli'ln du roi lni-mêrru' l" •I
~1\:.:.~
par saint-Lollls par 1 entremise ancien chef ~e cabinet qui ,.
â. peine le sau •·er.
.u.olitnll, a.. tm&n~ lotu ...._ ""
d on frè e Alphonse comte de, vaitenchaine pana fameuse phrase.
_ _ __ _
s'c• jam.w na... 1" f'JL
e _s_
l
'
"Lecléricali,,me,voilàl'enc, mi~"
&t-Jw, lloptl. . do
Pù1tiers et de Tou ouse.
.
La résoluti,rn, publqnement an- •
K®.rda1,
a.
4o Les clous : L.i prenuer- noncée par Victor Hugo, de paa,er
OIlle
e
O .
pa:"~:'no .. ~
le
,o.irapporte l 'histoire, fnt jeté par devant •• paroisse ,aus s'y auêter,
-.- '
.... : u ..
à luUa poor ... •i,a
sainte Hélène dans la mer Ad.ri- jttte dans les rang, de !'_armée dévo- _Je ne"'" sius "'nc:1::ootr~ ~~ •nîle
~ ~ ~~va~
.
fin
d
calmer
l
es
tem
,e
un
1roabie
profoud.
Elle
comptait
fo1e
dans
ma
vie
av,e
,
<Ill
ic.vil&aœd&
a t 1que,• a d exi' e se trou,e toujoure que ce u"ls de v endéenn e lot. Ce n'était ru·
'---t 01·
<:a=•,
1
pètes ' e, , eu em
d l'
'"' i,ndrait tôt ou tard aux croyan· dans one ,acrist!e- ; c'&it dans
dans la _celebre_ couronne e. er ce• Je ,on enfance, et eUe ne. peut uG bt.. au de jonmal.
des anciens rois lombards ' lel.;uugcr san, effroi au inoo_mb~lesl Le ' .
Hn
ud • . •
troisième est à l'église Nolr~- imitatenra qu'a~t•'. par la swte, l_in- _ . ZU
qua :• '"'
d p · A M nia pres comp,tabl• écnv111n
a remrli J9 m1~! msurrectionuel pré tendit con'j

Ete.e:-vous expo~é à d~s suJ.,pura&ions cht0oiques1 Preotz lt:~ fleurs
de la plaute dont nou s parlons, à
haute do~"', de 5 à 10, 3U grammes

par litre d'eau, et continuez jusqu'à
,e que la gutlrieon soit obtenue, ce
qui ne tardera pas trop longtempe.
Vous aiderez encore a l• guéri10n en appliquu• eur le• parties
:malad,s des compresses imbibées de
de la même plante.
Enfin, avez-voua ce qu'on appelle
eommnn~me nt les fièvres Ptenezde

la eamom1'1e tt vous guérirez rapiolement.
Dn temp, des Greea, diaent M<Irat et de Le ns, c'était, 10111 le nom
de partTunion, le remM• employé
contre lee fièvre• iater.nitteate•,
le quinquina de cette époque; on
••-ait del l!eGfl en poudre.
.. -••
d

~ltalt encore h

rum : Jésus de Nazarèlh, roi des
Juifs) ~s t couservée dans l'égli·

T oute la catbolicitf cowp,eua I
danger que lut tlit co urif lt: ,("ru,·
dès lon&tcmp3 !ignitit! plr V·cto1
Hugo, d&pa~s":"r pu l'Egli -r.
U'.-d pour cette ainte ui~rc u,,
coup ,é lh: w eul t{·11 ibl1:: l'.t. e: o ft=i11i;
pou1 ,\<vit, t l':8 1 hs h,,mi1iHJ', sa.
critict:.:-. • ~uu enterrc.01, ut cid u;lèvèrt' 1-ar ennùtrn~s Je unllt, de.a
cetc ue1 ls aux souv1l11, .. q1;1 le•
at~i- of'Jent.

eu tnéprh. rJti1.

N~"°' 1un111.:\ u.°p•w

u;

E~es.voue port{: à aw,ir des c1i. la rassion :
Les obaeq u I d,. \'ictor 1(,,., out
li!B hystériformes? L'I!. camomill1:=,
/,
L
1
,11,1t0rleu·
vu ses propriétés aotispa':modi cpu:~ ,
lo L e />oùdr ,, o·,iix: es pus ponr lui uoo ~xcdltotJ occ:uiou de
n,, u • '
wntribuera à. vous l es cdmt'r.
grandes porti~s se trouYcnt montrer le progrÔ• de l'inc,i,Juht~. T •ih o,m, •'
.Avr z-,·ous de la. diarrhée produit!: dans ln basilique d e Sa.iu le·
Citons;
ra1n1..:1i1h

Croix-de-Jérusalem à Rome, e l
_pai uue t'ares!)e iotesLioe!1::? Av i,z• dans la cathédra 1c d e Pnns.
•u.ius la dysenterie 1 Vous rc ti renz
2o L 'ùucrip tiou d,- la Crot.1.
.en\!ore le plus gra1.d bl L,tl de l \ ca• L a tablette sur bquel'e se trou·
ŒHJtniJh od,,mat?.
ye l 'inscription couune : I N . R.
L'indfa1 ositir,u m·· nsur:.]li; u~ su I. (.l.ésus N'azareuns, Rex .Tucl:eo-

l'Opinio1, .Y di ll<•l<,

L':

Leur Plan-Notra Devoir

thé. et vou::1 ,,olts debaratisei·ez rapi.

laient.

rnus les ccr• vaquer la populMion pari -.,enue à

ux cat O iques da comi.,reocire dire à la C'onfection de la Commuce:t h~ons des blm!9hèroateur:1 it.0- ne. la pre$3e de Paris, dnu. . :-:i g~ué _

1

bien avérée cependaut, do l'Jç_o1ce
tres. Elle fleurit dans les mois de
dA quinqu ina, Cbaumetoniui-m êrue
juin et de Juillet Les lieurs seules
déclare que l'iJJfu~ion simple ou
sont cmpl,yé,s en médecine.
vineuse de fleurs de camomille ro.
Elles pos•èdeut une odeur aromaine a presque toujours été l' unîmatique fol' te, mais ugl éaole et une
q ue remède a v c lequel il a comsaveur amère. Ces dellx caractère8
battu le, fièvres pèriodique, p1intaeipliquent les usnges uuquel s on a
nière~, et il assure qu 'il a eu mille
résel'vé ces tleurs.
fois l'occasion de cofirme·r l'efficacité
La camomille romnine t!st, eu

aJJ'e!t regardée coru111e tonique, sti51G'lÛante, ctntis-pwmiodiquc, emnlé-

tL

ble J Dic• ii. à ,foSo~ t't i\ l'EJjSt'", 1=our redige.r Lno d~cl .lllt.1 u ,·,nt'rCÎ·
c'en le ~n.: nHe r dt vo u.
tp:,... llD conS>eÎl J'i)O-it, nuuu.
lis doivent lulttr contr~ t.:~~ti
C'est l1 bonneu.r des jomUNl \l X
ï o La robe : Elle fut donnée presse impie, qui proptigè Je, bl 1s de :/&trn conceités Ct'! jour- U }: ◊Ur
à l'église de Trève par sainte phême et sembk l'accl• w(\tcr cl •D la. hbis tauc:.!.
les mœ uu et le laogage dt1 t , .F·.inc'-'
Adolph~ Gu\iroul t p·opow uol.'
Hélène.
Ih doiv t nt répit.l'cr 1~ b!~!i-\•h..,m, rtXlactiou qui fot l\f.!prou v-~,', wolU$
80 La tu11ique :Charlemagne
l' a donnée au monastère d 'Ar- et ent rer dans les .1 ~ocu:nfoo':- f,,:;- le d~rnier para~r111- h,, relallf à i, ~ ocation d~crêt~~ pH lo t:,,wit<i
genteuil. près P aris, où sa soeur dées da"s ce bur.
Ils doi vent su1toL 1
l
à,; et'nltal. û n trou ,·!\ quà c'~U\lt lui
étaitreligieuse. L 'église u. A.rgenteuil possède aujourd'hui cette sintére:t!er, et ne pas_ .. th:" wr~g •. rnconunttro un droit. que dt, 1.fonot?t
Kotte wl rt! l' Ei "'
t ·~\ \ ~c, Ason t.lch, l'.1,ppu~nco nl~llh.~ ,t•uu
relique.
relevons 1e gaut 1:t
,. i·
l\t"t, dtfotot.
!lo Les di;:ints pia,.s du su«iN:
ûn di,1t.mt., sur le tNme- ~ }11\JU•
Lo plus importante comme di- d'être CE.tholiq\!e~.
- - -- - - ·
d r-e J._, ptop.;)!il\i Jt.1 ml1\tfl.' 11, 1.'\IUV\l•
m ension est à Turin . L'~g' ise de
V ARlET E S
C,\1 Î1lU ,, tficlll\ O\•lAil \IU fa\ l.'illU•
Cadouin. dépa:rtement de la

de les associ er avec un narcot que
ca.rupagoo l'omaioe, comme r-ou nom
l!emble l'i,diquer, <JU• l'on tro-1ve o·.1. 11n astringent.

1
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Di TOUT tTN PEU

Le nouveau :Ministère.

PETITES NOTES.

CHEMIN DE FER

:'II. Di?s:i â. '\'i~ard e~; dt--reou ,..,
RO\lPl:E so~ l'.\IX ET 'CO:,< LE COUPEi:
Le nouveau cabinet anglais se doyen êe l'Aead?mie fran ,;aise fJf
smt.- c!e l· rnor~ ..,uci> s,h·e de \ ·1cPo,r,, oi e,t-il de règle, à table, composera comme -uit:
Lc marqt,is de Sa_lübury, pre mier- ~or H ~ 'J r:;, d. dùC de ~o" 1:.-s.
1 de rompro s,u pain et non de le
ministre et secréla1re d'Etat pour 1
-CO\l~,er?

Ia

.
Le :on::·r~~ 4Htl·tlt:rical q:1i ~·ht
D.,ns le;i teW~,s les plu, recuits, les~~ffai.res ét1·~ogères;
~,r .11,chiil lllcks Beach, chancelier rê· m a ~te 1.10L dtt fr_ r.i.s a R ,,me 1
dit La1Sn,l do la Sa]!,, il e~istait

de

l'Echiquier :
.
. .
H êhreux, uue trèJ a1Jcieune
lord Ran:lol1J!t Churclult, secreLJ1 1:upe1sttt1on qlli reprouvait l'tnnploi re d'Etat pour Plnde;
du fer dans une foule de circoasSir Richard A.sshflon t,'rOSI 1 ::t~Crétances.
taire à'Etal pour l'latérieur;
Le Tres-Honorable Edt1·ard G,bson,
-fLe fer passait alors ;:,')nr être
consacré au m1H1v:i.is p ~incipe. Un Lord Clnacelier d'[rlaode ;
li è: L probabld que l~ Tr1s-llon o
dc,nuait an f .. r, en Egypt~. li! uom
il'os cle tiphon,-c"' qui équi,·aut à rab 'r Hm. llenry Smith sera SPCréta 1re de la Guerre; le Colonel Frtdeos tlu <liable,-pucc yoe ce métal
riel, Stanle!t, SE'CrétairedesColonies ;
s~rt à coupe,- et à ,léli'u.fre. Lf:s
le ComledeCarnurvon ou le vicomte
prêtres de ce pay~ si:, semieut oien Cranbrock, Lord lieutenant d'lrlan•
gardés d'employèr un coute,u i.=ou1· dE\ et sir Slof/Ord Norlf1cote 1 Lord
du pain a=yr,ie et mêm.- le pain ùt- Pré:idtnt 1ù Conseil.

ch!Z

hs

dinaire; c't:ût.. été c .,m;u,-ttr-1'! un 54•
c1ilège.
Le peuple, en Egypte, avait aussi pour habitude, en toute circone•
tance, de TOC1pre le pain.
L ?s Juifs, chez lesquels on trouve plus d'une institution empruntée
des Egyptien&, ae conf,>rment à
l c-?tte coutume lorsqu'ils cél~breot
la Pl1u•. Au commenc.ment de

::::~l

1]

f•i\!"H(

L, reception officielle aura heir
l' /s, rr reaLerd
dans la Baie de Xew-York 1us9u'à

les deux cham Lrcs,
Le décret que dent tle signer~Grévy est dou,· nul de plem dro11,
f't il est hors de doute que s,il é téu\.
déféré au Consril ù."Elat, 'il serait
cassé comme illégal.
Le gom~crnement commet donc
itn abus monstrueux en confisquant

au profil des cea~es _déshonoré':
du panvre poète, 1 eghse vouée a
Saint.e-Gene,~iève par son fondateur.
-000--

VARIETE
A la corrcclionnelle :
-Accu&é, qu'avez vou!; à ajouter
pour votre défense 1

Mon président, faites comme si
c'étail pour vous l

~.::.l~}:O:,~:';, •:~,'\~•;;,,:,;~

111:

dauo. H:-11r:o, 1..r.

'~:!s~.~~ ~~t~:rc;.i

-=-~ ·ot~~

ciutre

,.1~~. . ttd-e.

sfi- ·

et

:

~~

n h-i

~a

L~ ~ruj1Jtt Je la 1-01.h"l tt:ou :. c!.!~mtn& •,La . 0·1c,! 1~.

r

l"Eg-llse.

UM1[ 1~~ ~.11.~n~~èl,,

\'CJl~l:f.

~té de I\Jt.i fran s.

{'outcllier
170

AVE:Sl'~ WOOD\\ \R ll, l>l"fl(Oll,
,1, f.:l '°ub!.1, \n 1.SU~. ,··,
1. ~•H
1f'

b nHt p.'11

,.

,1 1

1
)•

,V

.11 •

i;.,~\Ttt:Rs t·t
0

rrt·Rs tr

\'1ctor Bugoet Rog,r ;!,;. Ee.1\J•

au

~oh

Hugo r,rt~

J.11-·.Hne

l'Omo,t.ttt- ê-c· \,
s,1utle!~, "'tpoL

1 ;>,$

et &Ur
\'f•n•

•· ,,.

.P'"<f'•m. n..-

de.u:cn::,1:,paht: ~
'f;:e;, =!~~~.!"

-tt

~~u·_;;r.~~:~
;"' '
1:°"
1" ' "

cJca.i:

:; Q
ai

--000---

LA JAMAIQUE

\tnll F

l"O-·, 9J
,,

Je8.r-■ Il

• 1 (J.i'a.tota: b.it ..ic M
(to'l _.., t
F:.a.mll('".a.:J. ~ a.:~i. ~ U,l ..,• ~ h:nm." f
<'~;-e d.é:Mt!'t•' fli.•&1•1..a. f~L

~=

1~

1

.,.0
D

~11na•~1r

~'!,:!fa.i,~t1: 1d~~~'~• • t

C-'!!11.,, '\.

1'-Q

'
,:I!

l

t:EO.-i\.
\1l

J

, .1.o:--1v1 1- 1 ot n Bl!Cr.
l·,:t11()o:: •,on
~ 1 \"'°êltt
-~J, ·n•. "-"~r,h• do111,
f'th11 I..L , 11 nez Jeu 1'
\ dllt l.

Ft•n·o 11111 •rÎ••
l

1.-ca
J1ÎtpH•-U~fCUè1 ,·a

.,,,,,,,.,,,,

11 .111cie11

L Hl!

q, 1

1

ce que lOuL les arrang~men:s soient sni•, f't-ll' 1101' J•I 111 -turr!"fll
term,nts.
t.. 1:
L st;,tue est dmpa,:uetëe_ pu ~9c 1a comit· .. ,,. d"" n.
~1- Gré,•y, qni) pour compl~1irc t100s pesant cbacùite 15f:l 11,·:,,.
t~t 1)~1-e-llt·ntt·
1 aul exaltés qui 1•éclarnaicnt tt, vol
-Oh ! dit~llc, Hmr Jtn r h-'
-{oooJ-~acrilègc Ù1" Ste Gene,·ièYe a re nùu
mui 1.:ar un 't·rnps p.1rt"1l,. ~•- 11,
PAt:VRES POLONAIS .r
· un~décreL d(' désaffectation 1 a com.
t•lu~ dP. J•amit.c c•~t .•
mi; non senlcmenl un acte arbitraire Varsovie, li-Le Gen. Ruste Gowko
Le ütml be:iu rrp.u,u ·uit
vi6.flt de dé!efldre •ux citoyens de fai.N
~ mais oncorc un acte illégal.
- 1:·eot do l'omour '. .•
porter aux dom.ee:tique!:i leur co1tun1e naC''est en effet un principe ùc <lroiL tional. Les polot1ai.1: aont e i : ~ par
La rumt,,-;,se :s\·rc
- incontestable qu·une loi ne peut cette tyfflnnie.
rire:
C'EST ILLÉU .\L

vernements 1 fut, ùéfinit1_vcmcnL
, rendue au culte par un decret <le
Louis Napoléon 1 présiùent dr la
Répul>liqne. Ce décret, si l'on ~:"n
. tient à la const1tntion <le ISi:8, :ilor:;
t•n ,·:gueur avait force de loi. . .
La conslilution " ·allon r~nsee
l'année passéè par le Congrè~ ne
r·onfère pas lt•s mêmes pré1·ogat1vt's,
à :\I. Gréq·1 lllli, ù~s lors ne peul
rappo1 ter Les décrt'LS <le ses succcs:-eurs sans faire approu,·en·l"lle me5-Hre par une loi ,1oe iloin:•nl \"Oter

~~~~~~lm;:,c~;t•:;t~\:j~:fo:_

Congres ~"' ::ollt Lomr2goie ·le n.:n·,~:iun K
i: ...
pE'r à r~rtrtlon tari, ~-·;'lQ_t": '!ontrbl c:t • "' s·
d'·i1. mo1rnu1t=u~ at. o.l ~levi: à r. 11=cin i!-~ ,.
1

~-;~~l~;a a.u1:,~~ Qn'r•-1u <3it_le_~a_,mat'
"t ' ,. .
__

demain ou samedi.

1

le !ong

11

-Ecrn:u.~moi .!one.. mo:!-,. chu
CHOLERA EN ES llu~o, de.,..,, ,cr moa •11<l•t1~

(i

èti·e abrogée par un décret.
Or, l'église de Sante Gencvit.•,·e
"'prise eL reprise par plus1et~rs gou -

Jlme

lo squelette.

~i:~~ida~:s

,

~:t:Q:~$i:·~t!~,
~;:i~r:~~~:. :n/1::u,;~:
ùt ~u~ liene.

grande maison avait plusieurs suc·
-t.:u jour, tht. Alt-t abdre Uuma,,
cursales dans la vil11>, Les: per te s ooos dejeuntous chu lui, Hugo _.1.1u
s'élèvent à la somm~ é11orme d~ viol, e.1amma a ~·c=c 8"ilOdecurJ&tlté

PAGNE.
' ce :cpas, le chef de la. maison prend
L, choléra cooli 1111~ â faire dt•:,
un ,ain, le bénit, le rompt et le
l!-nnes e1, E ;p<H!l l~- .\ CuL1l!o11 de
distr1b 1e aux convives. A la 6n du la Plata . ba:,. 011 ê!. ù-:!Co,nert 5~
même repas, on a t:oin d'enhver nouveaux cas, d 2M p':'i-:onn~s ~ 11:t
mortes.
tous 1t s coutee.ux, pa1cc q!le la taLe ministre de 1'111ltjr,o:1u· c1 J.:.
ble e3t considérée comme un autel
~a~rl:~
dont le fer ne doit pa, approcher.
que.
Chez les Arabes, à table, dit le
A Valence, il y a,dans la ville. 17
général Daumas, on ue <loit pas sti nouveaux cas eL ï ruoru, da.ns la
prov1oce,\!1(.i cas el ij7 ,,11or1s ; M1irservir d'un couteau.
cie, v1llt'.98 cas, \ 1 morts,prvvrnce,
Tou~ porte ci.one à croire 4.'ttil 171 cas et 7-t mRrts.
faut voir un rnn'lenir de ce3 llDti--000--1 q ues ob.::1ervau.;e~ dani l'u9agd de
" LA LIBERTE"
, rompre et de ne pa, coHper le
•

J~s m1::rub t:S

cot1:1t='s ~o .r

0

LE

~·}~:~~~:

rcrtcn;~~~ ·!:.:,~~:~~~~%n.t

pamµhiet.1,e qui ,igne 1,,o Ta,,J,

t~~t~!:; ~~ebsi1~e';,~°i;Z;:/~: que ,quelel!e moott, ,ur un ~ilJ,..
coro mercl:', a brlt.é ce matiu. Ce•te Lai.

!
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,~oir:
Aogerd e Btauvo1r~ pou:- c -~.:uiLttn.tc cl,~
f-Jrmer
goùL è~
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Londres, 1ï-Le grand éi.abllsse- avaJt dans son cabwet un md~uiU .-.ptcc pouir le r.

Sï,;U,000.
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LE _COURRIER DE L'OUEST
Le plus gran<l journal f:anç:i.i · de la province c.l'0ntario, et <le l'0uc.,t des

Etab·Unis paraissart tous les
samcc.lis avec 12 pages de
matières à lir~.

Etal\•l'nir,
Payr.t,le ,hns le
cours <le ~•annle
Un an ........... $ 1.50 ••••••••••• s•z.co
•Canada.
Payable d'avance

!L::: ::::: 1.;

t~ism~ti~: ·:.::::
Pour discontinuer, il faut préveni1 p~r
écrit un mois d'avance et payer tc.,u& les arré
rages, sinon le journal continuera il dre tll•
voy~.
Tout trimestre commence'. e p,tye en
e tier.
L'ABONNEMENT pour la Fiance, la Bel•
În~u; : ~ ~n !~~~:t el-~~o:f/ ancs par :m.
0
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mander le tarif
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English aùvertisemcnt, translate<l free d
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;r,~~ postmaster is authorir.ed lo cive
informations as to our circula\.lon.
rom toutes informations 'adresser

-La nobl.! enfant ! murmurait le déric a\ec chaleu:- et T ére
vieux Deconinck.
dra pas me faire le 1.
Des larmes coulaient lentement sur d'un nome:m re
les joues basanées de Hans Moser,
1 e rn:igistrat l·
tandis que .\litje, respirant à peine. regards de la je
regardait alternativement sa fille et lion de cet es
Frédéric dans une indicible an iété.
accentuant bic
Un changement radical s'ét:ul opé•
Thér · e fo
ré dans les sentiments de l'rédè.aic ; épou héd
depuis que Thérèse refusait de s'unir
:i lui, il désirait celle union, désavo
auparavant par son amour-prop
Thércse n'était plus, :i se yeux,
petite ouv:ièrc cherchant
profi
d'une circonstance fortuite pour s
hcr :i une famille riche et hon
c'était une noble fille qui dé ira
plemcnt tecouwer la réput:1ti
tache qu'on lui a\·ait injuste
véc. On ne le contraign:lll
mariage, et Thérèse, en 1
1.Lcrté, anéantissait celle
tation qui dominait to
sentiments, depuis qu'il
traint de subir l'inlle ibl
son père. La générosité de
fant st imulait la icnnc i il
qu'elle serait sa fi:mme, u'1l \OUI Il
qu'elle le fùt.
~i je n'ai pas su apprécier plu tut
cc que \·ous valez, Thèr~e, r prit al
:wec chaleur, pardonnez-moi, et je
vous jure que \·ou n'aurez jam i lie
de ,·ous en repentir, car je \·ous
drai heureuse, j'en prends ici l'en
ment formel.

A. BODARD,
Râindmr,
DETR011 MICIIIC

.\'

\1\.

E. U.

Prù1ti11g Offices ;-imptlll1t'ries.
Détroit Michi~an 50 ln'\rncd St., :Il
C. H, llOIJSSEAl.1_.
Est ce que je pourr i êtr heur J
on rc, u
printin;; of)!~c ..
lb - D mn
\\ INDS0R, 13 ,\ YEJ\ Uh OUELLE l TE. c~ ,·ous ach:mt malheureux ?
Gel your printtng donc :Il thcsc nnïccs :
t~a b 1~aun~ c1~fant , non, non, mon• fü: ,on un c:
1
lrnpn.!sslon en tous genres.
sieur l• rédénc. 1e ne "eu p
de ce
- - - - - - - - - - - - -

::~
ctc1:ruD1Cfüssc1ru
h , ll · je derniers jo
Yous supphc de rétracter ce refu : r e tr.
foi i tn ·e C
I c'est p:.ucc qu'il m'hu~1li: _et m'afil~ge,
en me prou,·ant q_uc _JC n :li su mé_nter que c' tau 1 (Ù;
ni , otr~ confi.1ncc. 111 \'olre affoct1on ; l'affcc n u elL
t cependant J:.' :en à_ e te h~ure qn 'iï~ piran· qu•c • .1
je n'e,1 1s 1 ~ c.omplct 11ent md ;ne. princip:iles joui me:

1

i

bonheur-la.

~1:1is c'cs~ pour moi, Trè

LE

Boman d'une Jeune
t

,·Ule

I

1

Un:" Non, l\lonsieur," bien :i.ccen I te combat qui se ltnait alor:. dans
tué quoique d'une voix un peu basse. ,• le coeur de la jeune fiile ~e Ji-att :ur
se fit entendre et provoqu~ dans l'au sa physionomie ~ndide. Elle :5e-,1tait
ditoirc une sorte de frénussement re• renaitre des esperances, cares ees un
)rimé né:mmoins par lu curiosite. instant par son ima;ination, et qu'une
~.rédénc uvait tressailli, et ses regards, triste réalitl! avait b·entôt fait e\·anouir.

La famille fo er. es o JO rs
biem·enue chez mon 1e D~nmc •
il
que le bon ~cueil fait
pa
reot· e·t poar Therèse la plus do r.e
récompense des soins dont elle 1'C11·
toure.
;g

rut

:nt·:: P=~=~ cin

qui peignaient un profond c::~onne~1et• Elle avait acco~ pli avec co~rage le OhE .t B~~~'~t
1
se fixèrent sur Thérèse qm tenait es I sacrifice con~e1 11 ~ par 1a raiso~, et
.., Ud.l
siens baissés.
voilà qu'on fait luire de nouveau a ses d'un mariage qui rend heureux son te âœ, ï:t; , - ~
-Remettez-vous, mon enfant, re- yeux la perpecrive d'un bonheur plus cher enfant· Sa protégêe d'autrefois, an•, 97ï, d<:: qu 1 u1t"S1
prit le magistrat avec bonté ; . votre 1
. grand encore qu'elle ne l'avait rêvé. devenue aujourd'hui sa maitresse, ~eut an , 624 ; ôt. cm_qu Uk
trouble a sans doute empêchee d_e
C'est en invoquant sa uénérosité, seule balancer dans son coeur le~ an,, 344 ; -: o1Xt.n: 10 -'L pl a,
comprendre la question qui vous était que Frédéric l'implore. Oh ~ pour lut pire souverain de Fréd ·c • ans:~• 19:!.
adressée.
1 ter encore, il faudrait plus de force n'0st ri0 ns nous
pas affirmer qu il
Etat cinl. - On c ,m, :.-.1t parwt
-Te vous _dem~de pard~n, Mo~-, que n'en possède la pau,:re Trt!che. n'arrfr~ e• ._o~~ fréque~m~m :. la ;ou- eux : :!,.:i42 céltbatair"'-; l, -,, roa.uz~ . qu
,
sieur répondit la JeUDe fille dune v~ut Par une sorte d'accord tacite, tous les venur. e. mai::o dans lm imi.c: de la riés dont 1,1:;; avaient ,._ ~nfaots ait au
<· le
<,mbre,
lus ~ssurée, je_vous a_i bien compris; spectateurs de cette petite scène s·é- fa.mille, d_'appe~_ l'aimable je r c ft.rn - :et 3:39 n'eo avaient ~33/ :.ofin :!9;, 'lne ,;cille marchande d,.
i
P
mais il est inutile maintenant que ce taient abstenus d'intervenir, quelque me Jc:nte Treche
n -iriagc:: se fasse. Personne ne doutera intéressés qu'ils fussent au rl!sultat.
V'~nf:~ (dont 212 avec en!a:.its a~ .; h-U', : a , ,~ ,t l♦: B.i.,.,"llli1ef ; ·ow,
Je mon honnêteté. quand on saura Le débat devait se passer uniquement
FIX
•an:, enfant'i.
è.1 ,,.z , ·eru: I Pnt ri joyeuae·
uejen'.wai,qu';1 dire w 1_ rnot_p_our entrelesdeux fiancés. Cependant le
Dr;1,é d'imtrudio11,- En ce m,-,· 'J•f'•ù <:• vr,tre w;i'té
4
devenir la ienune d(' monsieur Fredé_ maire, qui en avait SUffÎ les difffrentes
-------I CJ' · touche le ~eil! d_'mstruct:on, }a ér •
'n~
(fil.~
,artieuliêreric De1oninck; rnt·~ parents et moi péripéties avec une aftention pleine
,JJvision :e fait anm; 1.111 com- m,,
1
/iommes satisfaits.
., 0·•·
achant
1·...e p rt• \. -: nu .-.Je n'a•·a1·
I ' a",.
. F 'dé de cordialité, s'adressant alors à Fré LA CriUHKà.LITÉ E~ FlLL."CE P1·etem~n t 1·uettrés ' ·>:
·-'•
-Thérèse! Tltt:rèsc '. s'écria re
déric, dit en souriant :
E,~
lir~ et écrir~ et l ïO ayar,t 1e"u une \bn plus que le autr~ ;
eule•
1833
• da 1 plus grand trouble, c'est un
rie n 5 e
.
.
.
Croyez vous avoir gagnè votre eau
J
l ffi . l .
.
instruction supérieure.
ment. supportant moins bien
engaiement sérieux que ce1m que Je se? puis je adresser d nouveau i
Le ourna o cie v1ent üe pu·
.
1 h .
viens de prendre...
·1
blier un rapport adressé par le miOrigi,ne. - Plus d~ la mo;tié des a oisson .. ; , .
.
-Un engagement_qui vo_us r~n?rait cette aimable enfant la formule solen niatre de la justice au présiden~ de,accus~. ~,-144: avaient cons~rvé\ ~1. 1 _J res1~ent.-Ow, _bre~,
malheuureux, llons1eur, Je n ai pu nelle ?
.
la République am la justice crimi-\ieur domicile d'origina : ;;3 ftaient I vohe gaieté a toue oouietait
m'y tromper longtemps.
·
Oui, Monsièur, faites-le, re~art1t Fré·
l

l

1

l

lI

_

·z

2
àcasser les pl ats, les assiettes, sement pat Je prénnù et ses
et les bou teilles.
marades.
L e préYenu. vides.

)I. le président.-

Elles étaient

}I. le préaident .-.T ~ pense
b ien, tant qu'elles étaient pleines, il n'y ayait pas de danger.
La marchande de Yim, Yoyant
que tout ~on ~tabfüsem >nt allait y pa~<st>r. a cn,oyé cherch,,r les g,füclarmes ; yos camarades alors out pris la fuite ...

ram,·né; qn' •n

,1\"•'r.

L,, prénmu . -

DE~ l.'E»E..~T COJI P L ET.

ILS RETOURNENT .rJ 'O.Vl J:E..:.L.
--Xous a,oos si;na' . 1. y
qi;t"!que3 jours. le rnfco!nmtemt t ces
ouvr:ers itaher \·euu, ~r;s notre
,il!e pour t,«\'i!1:: r 5_- c: .1-min
de f~r d? Q t~ri-c au l.. ........ c:-an.
Cea ï .? ... n- -ou·
~ :iê à
0
porté leur viande. a-:i moins ~:
'!;;li.l~~ben/e~~;r:. afü
vin~t-du<1 !ines:. des meilleurs
i:- o t' ~ , o .•: .. 1n,s · o:..~lorer
morceaux : le filet, la culotte 1i .. h. • e, ;: --.. i..; - 1 ur n -omt
1
i !:i avaient au-:;i apporté ~ix p~•-p:.1in:. de quatrl' liYTt-:; ; ie n'ai
l • .!t:~ :•< •·
eu r1u'à leur faire l •ur t.'UÏrt' ot,·.,. ·

::r,:a!:

yfoude
)I. }e pr~idt>nt (an pré,'-•nu).D'ou \"Puait cette ,·iande f Yon~
l' 1viez rnl~ :
Le pré,·t>nu - • ·ou mon i nr. eo

I

C tte l'l

li

·:ition lin JO le• ':xphqu ·
·

î'ieille ane.:dote mit bi 'Il lk- rho,·

·ur Yrctor Hn_ •

a l'Olll!l

tl('' Ù l\

Lè r,o~te .lait tn vo\·a;e dan- 1~ 1111,h
de la France. l'n h;.bilat:t del ville où
il ~•ët;\it :-Tètè vi~n. :i.nnon r l au ;i-!t ' 1'1<' le w,y· e·•r • t e,t j\ rfr· Je
r.u.a:n, d-,ez hi è t .' 1..:~ r ,!eX •r:·-D.. t
!eP,rr-.
-C-vwU.cùt : fat ,.,: •-dé.mern.I men: ,.,, yt.:.:i, ~c
tecte e,: e:::.c te YÏ'l'.-.n· l

p%
i'•

de

I

quo
di•

<in::~;•(

on rn;~
v

UL<-

1
•

1x: e J

~

T

, 1 ,I

·: ••

.1 l • Pr'i idt>u

1

1,
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l

1,1

von

1·n n1; id nt ,

'

1

1

'

1

e t uoyi'•.
:;\J. !,• pr~.;Îcl"nt.- ... ·or'•!

il 6

..1nz-,ous

. - ~- },, pr, i<lcnt. - .\lor •
l an 'r.•\"OU a<'h .. t;..., ?
1. • pri'•Y"Dll.- 'h 7.
d1,•r.

Y.A.Rl.tT.E::--.
Le 1-'igarv retdite

1

au moins été payée de ,otre diner?
Le témoin. - J"en stùs pour
st>ize litre et mon feu et ma
pein,
}!. le président. - Eh bien,
et la cui,ine ~
L ~ témoin.- Ils aYaient ap-

Le prévenu.- ::.\loi pa,.
)1. le pré ·iden· - l'ar cc que
YOU<; ne pouyiez 1ns \"OlH tenir,
et par conséquent vous ~au\·er.
LPs gendarmes arriYés. \"OU"' le
avez outragés .
L.! prénmo .- l'our 1;e qui
est de <;a, ét:int en rihottte,je n
dirai pas, je ne me rapp "lle pas
tr~s dair.
)I. le Présicl,.nt. - )lai
y a à Yotre ,,harge uu fait plu
graYe ; Yous a\'PZ <létoum ~ 1,-. ·
harnais pn:tés par :
iî'ur _ lulotier ; you lui :l\'cz <lit qnt'
vous aYiPZ n clém '•na"cl' \ otr,-.
1
mère- qui quittait l'nn pour a ler habitPr ln ha11lieue, et qu,•
le cheYnl t'itait pour t•lrl' • tlt'·
lé à une , lpi ·sière. J;r(,f, )lulo·
fier <1ui \"ûll ,•011nai~ nit, \"OU
n loué m1 ch •Ynl tout hnrnn ·h{•,

ca-l Le.s Ouvrier~ Italie11s.

0\1 {

Le JHé\·,mu - li
dnn ln )forn .
· )1. le pré ·ident.n\"t'Z dédaré t' •ln ; 011 ·1 ,Ji,,rché à l'endroit d~ •ifTn ', par \"0\1 •
et ou n'a
pa
trou ,·é
1"
cheyal.
Le preyeun .- L, conruut l'nur,\ emporté.
Un gendarml! ,,,,t <!Ut •ud
Au momeut où uou" nrri\"Ï
m es collègues et moi, dit-il
particuli'!r était en train d'a
Ier un grand yerre plein
bord s.
L e préYenu.- Quand mon
v erre est plE.in.je le 1.·ide.
L e gen darme.- Qui. et quand
il est vid e ...
Le prénnu . - Qua!1d il t>st
yide je le p l ains.
L e gendarme.- Alors. il se
m et à nous
ember!ificoter
su r la g end arm erie ...
L e pré, enu .- .T'ai seulement
dit q u e l'i nstitu tion de la gend arm erie n "étai t pas faite pour
la chose des b outeilles cassées
chez u n m ar chand de ·,irs, q u e
ça n e regarde pas les gendarmes.
Le g endarm e.- C'est une u top ie.
Le préYen u (surpris).- U n e
autre toupie '? (Rires). Qu elle
toupie ?

t

PROVINCE D'ONT ARIO
Detroit

lichigan
.e

e

ace:ieilli

a,,p ~1: i ,a mo:-t d.., ~ e R:~ . :nt::e ment.
~ i.u 1- R:el, t: en· f -t:'" inrnr;fs
fü•'
- - .>Oc. -

--000--

10 • • r. •• 00 MAG~--.

1 Z. Rënauj, :-.,ota, .... pri u,,e
acuon en comma~~ au oc , .:e M.
y.: ,•u, la ,•c:iam.- c.:rnlère. J.-8. .Jollen. m.-..rcnacd dê: la Pot
é'. ~ ,t.t-t; C:1i~. 1 ,) r~, ,li t::.._ et :!~ S: Cilar ..-s. ·ac moc·~nl d~ 13000,
eo C..1.11a:..,. Lé,. ~•• ,1 a11:.. tl·a,ant, contrè ~t . ·. G"c.;on - fr.er~ d::: la
i:yt:11 .. vallc:-~:!:'3 -lc:11- l,s ~eux 'tan.dard monetary rtfertnce guide à
~ay:-. '1 o • ex "'- . . î - ,a :-.:g~.,z. de propos d'un r,pµ<>r! a~ M. tiagno
l'ù;eac P.. ,·.fi1uc. 1 : , eu d1m1- àï~anl que Y. Jn!l n Cû!!lpO:,c>lt à
11ui ùO p,rtO Ji. d ,lti ;, ,cc .,c,,,;Lrc ::!c: 2_;:; è;,ns h p!~lre..

LES F AlLLlTES.

0

faili1\e~.

- -000 - - -000- - -

Le concours de Wimbledon,

.:iORDO.· fER.\IT-IL VlVA."T !

Rome 2:!.Ots !'umeu:-s v.-naot des
quart:d~ m1i11a1~s Je la me:
Hougc-, d1:E:nl qué ~us,edagalia
&y, u gouverneur d<; la Haute
Egypv, a écrit au com mandant Halieu ,11sao:. qu'il a eu derrlièremem
un sy rien qu i a passé trois mois
chez
le .Mah:i après la prise de
tes de Pandores, que nous 1em·
L'officier chargé de le remplacer C$t le
Khartoum. Il dit que le M1h1i
poisonnions avec no.; bottes ;jlieutenant-colonel Ros,, du gardes à pied gar:ie Gordon en seerc:t.
enfin, un tas de chosl:'B.
du gouvemeur-génénl.
Il l'aurait trouvé gr1èvemen!
d d
·
t Le départ du détachement ahtu,same- blessé. Cette hutolre est datée de
L a march an e e vms es di prochaiD, par lelPaNian.
Massouah et forme le sujet d'une
entendue et fait connaitre les
dépêche officielle.

l\l. le pr ésl:lent (au g·eutlar- A raison de la •maladie amz gnve de
me). - Enfin, il v ous a oa! ra- l'un des membres de Ea familit, le lieutegé '?
nant-colonel Lanchy a dû décliner l'honLe endarme.- Il nous a trai- neur d u coumandement du détachem ~nt
,
g
,
de W1D1bledon.

cUgA~ ça\liél dw • soD établis·

==

0

§o~

r·
J, • gt•nbral lf11gr, iw,ti
Ll la Stal11e 1iar ,Jo ..!'1li l:onapartc, "
d·Hmri IV, c111•· couronna l'Ac:!de- Cifuenlt <: l,:irr,n1fo .: ~ w,
mie~ ,Jeux-floraux de To~lou_ ..: il n'Hatt NJml · ·t bar,111 ,
el 901 le rend1rc11L c_él(•hrc a dix- 1,agne,
hmt a~. 1l 5erait facile en e_lfet de
Voila 1111•11 dt! !J!•lJl 1-,l,IJ,
relever ,e., trac d~ _on scepllc me grand h<,mmf! <J1ti vient 1l1! di
reli~ieux dan le 1oumal le Consl!r• raîlrc. (J11 ;um1:rait mfoux J • t·
vatiur littéraire, qu'il puhlia alors e~ Hrc t,,uJOHr" ... [,:-emiér" 1.
a,ecson frère ainé, un poèlP, lm _w_,
au5;;i, qui est mort plu_de vingt an
Ah! que ne .'e11 •~,t.-il t.i:nu ,
après dan,; la mai5on d'aliéné- de in piratio?. prP;miê_n.'11. J'ourq
Charenton. où nous avons eu l'oc a-l Jl amt,iuonne, lm, le chantri•
casion de l'apercev01r plusieur:; foi l'id~al, le r6le d'u Gaml,etta'
toujours seul, tOUJOurs le,; yeux d'un Ferry '! l>r>Ur(jU<Ji '>r'mcil
en pleu.rs,en proie a des accès de l'a-t.-il aveuglé, la politique l'a telle
m élancobe navrante.
perdu?- On lui décerne aujrJur
.• · ous donnons ces renseignem~~t~ d'hui l'apothéose, moin J>OUr lui
bien entendu, sous la !esponsa}'!ilite que po_ur outr~_er et provoquer les
de leur,autet?,r. Le ~ait qu~ victor ~thoh~ues, mais quand il s'est agi
Hug? n aurait :pas ~té ~aptisé nous d asse~1~ quelqu'un a fauteuil ifo
parait surtout difficile a admettre, la pres1dencé de la République
d'autant plus que Hugo se confes_sa c'est un Grévy qu'on lui a préféré'
assez longtemps à L. de Lamennais.
L C
Mais tous les autres r enseignements
E LERC

ilun,

p~iissent !ondés.

-

---- - -

La Situation~~ Angleterre.

M Le~age. dépùté de Dorchester, No 114, et des dragons de Silésie ffrence les beaux-art~, et elle fait
Lâ ,tqt ~t .. est coni;nt- can, les
dott demander, parait-il, qu'une Nos.
de la peinture. Laissant à l'Impé- termes suivants.~5 juin - Les llMraux uouvello:, exploration son faH» par
Il est décoré de \'Aigle noir, che- ratrice le privilége ou. pour ruieu. )[on~ieur le PrJ. ident.
sont satisfaits de la corrt:s ~on.ianc ,,
)Ie,~ieurs le~ membre, du Cllrp- lé~i~ht1f.
de M. Gladstoue. L~s ra.d1cam ore la vallee ào:> l'Etchemin, pour le Yalier de l'Annonciade, de la Toi,on dire, le monopole des œuvre~ d.,
Pnri~.

Londre

tendent qu'elle leur laisstl pl~me pa•s ge de la ligue 1:oun~.
liberté d 'action.
Le Times, parl,\:,t d • la corri:s;iou
1 ES
dance êchan;;~e t:llt1e Lo;·,i ~ahb ury et ~- Glad:,to1:I.'. :;,• den..anu.l:l
. •
.
.
pour-1uoi oq :1 lait ta1.t ùc: cére.noLes aeçech1::s au I\orJ.-Ouest, connies dip'.o ~1 .. t1qu. ,, ro,.J:' "u arnvèr, firrneut la rumeur qui: Louis Riel
à 1'ob,1e. e:i ''l!>:
a été pou.,;ê à prendre les armes
_ D,.10!rn -2.3 j i 1 -Le _ Frecman's ' pr.r 11:s gri.s de Pn:1 ce-A \b<'rt

tous les odres chevaleresques àe
Ru-sie. Il est dé.oré aussi da l'ordre russe de Saint-Georges de première classe, qui n'est donu~ qutsur le champ de bataille. Il a sCJixante-onze grand'croix, parmi lesqr.elles
Il est ae plus certain que ces la grand'croix de l'Aigle rouge, de
traîtres out abandoncé les m~tis il l'ordre de la Couronne et de la Léleur sort, apres les avoir lancés à gion d'honn- ur de France
la bataille et leur a,oi~ foun. ùe
Il est président de la comm·s , 0
l'argent t:t des arme,;.
peur la defeme du territoire alh--000-mand, inspecteur général de l'armJe,
A S.\I~T-HY.\CI\THE.
chargé de la quat:it'.!me inspection.
On a fait courir les bruits les plus
La S:;.iot-,Jean-Ba~,fa:., a êlé célé- étrauges sur SPS sentiments ~,olitibrée, à ::,1int-HYac1 th,. avec beau
ques. On en a même bit un ennt::coup d'êcl;-;t. ·
L1 procession comprrna:t qu:l'ze mi du grand chancelier, et on ,,•c:c~t
chars allégorique~.
parsuadé que, à sen avène:nent :.uAprès la proces51on, !l veut distrône impérial, il ch .ugernit de fond
cours à l'hôttl-dP-\'lllf'.
·
e t
Le feu (l'artifice a étê rf>m;s à en comble sa politiaue. 1l u'
lundi. à came du vi::111.
ri~n. Le prince fait. le plu gr nd
cas àe )i. àe Bi;marck et ne pour- -o-o·o- rait pas ;uivre une an re
· ·
LE RAPATRIE~lEXl'
quP la s1• noe, qm tst 1
M. Bain. C'" Wt'ntwo·.!.. ~ de de l'Allemagne. Il ~ 1eu
·
.,
d
mandé à la Chamb:e s1 le rapatrli?· n~ soit ~as a acc.>r a,·
rnet'l dfs C:1oad1efü-fr;;r,.--11~ _e cain, dttnils; ma, il
pourrn,Yai: avec ~urcèz.
les grande l;enes 1~1 Chapleau a rbponJ•J 11t.:t: l·s
sont le• eules qu'r
G:u ,,die! ,,.frar.i_:;-;is QUI :;e rapa. dan l'rntérét nation
tiiaitcnt eta·ent ~,'r,ot~t c:eux de
Bisnmrck ern, t ut
l'OueS:.
brns dr •it de e
M. \\'addiogtou ambassadèur de
L" 1 rioc de
France a Londres a donné mercr•~- côté, fait le plu
di soir un grand bal auquel as JE- cc hérititr. Il
taient le prince et la princes·e de d O les circo
Galles et les 1:otab1lité3 de l,l h ute
société.
portantes il '
ter.
Le ptinc
L<:l g~néral Grant est pre .iue
mourant.
important, ns que P r~onn
'en
--fo · l - doute. Tr1:s re pectuenx d l' utori
de on père, l'.:mp reur, il n
e
ûl:,TŒCTIO. ~
met jallllii en av nt pour faire v L 3 r.-ine Yictoria, a coi,féré l'or- loir sé op1u1on per ooaelle •
dre de la jurelière au co::x:.le de
K:rnbnly et l? grande: cro1 ite
L politique in u ork r • t. d
l'ordre du Baiu aux vicomt•s B" w k
l' 1d d I J.-'
k __ arc·
e,
nc.e,
Eversl'!y
et
She1brooke.
1
Sa ~lajeste a fait Hamil ton, ~ec,é po mque d e paix f't d otcUtP,

GRlTS-

t'o':'.~ctlJ'f1;~:~,~;:~ \~~u..i~at~-~~-:;,
i'lrl,,nde. Il dit .JUe, ,',!abandonne
le système ado~tP pa Lord Sp·n.c~r,
le r.011vea1..1 vic'3-ro1 poa.ra devenl!
populaire.
Loudrc-s 25 JUlll.-La rdne a con,, féré l'ordre de la Jarretière au ,:,omte
de IGmberley, et la Grandti Croix
ùi> l'ordre au B1rn aux YlC'Omt~s
Ev~rsley e~ ~herbrooke. 11. Hamilton (:,e1.:rétau·., dt! i1. Gladstone) a
été fa1l compaguon 1,, l'ord:-a du
BaiD. S,r Harry \'eri , , et sir Arthur Ottway, m emb :·.-:;; du Parlement, ont ête nomm{ls oea:bres du
Consëll Pli vé .• 1r Nathaniel .Kothscbilj, sir Ev lyn Bar1ng et John
Mor! y sero .~ eievés â la prame
L uill pour accorder une pension à :.i çrrnce~se BéatricE-, a reçu
la sanct:on de la Reme, ai:i,1 que
plu~i~urs autres bill,.
S,r Heun· Drumrnoad \Vo!il do:~

1

. é:t,L~

i~~~r~t;~e,7:1 ~:fi~iirie~1~\~;
ace 1 llli par de chaleur-,'JX ap;.ih.
d ,,e ,11L11tti, qu'-lnd 11 e, t entré ... ,,
rh ·n!)re ae:; i.ords, aUJOUrd. he1.

--ooo--

Gr·ande de' monstration
25me ANNIVERSAIRE
Trois-Rivières, 2;; Juin. - Le
deuxième jour cles démonstrations
ayant pour but de célébrer le 25ème
anniversaire de la fondation du sem1na1re des Trois-Riv1èr.s a eu un
plein succès.
La Journée s'est ouverte par une
grand~ messe chantée à huit heure1, par sa Grandeur Mgr Laflèche,
assisté de deux prêtres, anciens élèves de la maison. La sermon de
circonstanc~ a étP. prèché par le

~:~~/ti~- ~~~u;,e~~L~~:::. aur;

chant et la 1:rns11ue out éte supubes.
b
d A midi, il Y a eu anquet e a 00
couverts, auq .d ont pl'éside _la
h
gaieté la plus_ fr~uf e et Ul~ l:llltràll1
~:rré;~\ie ~~ ::~~tn~etr1~~x ;l~f/!t
un incidents de la vie de collège qui
reste it toulon rs &, profondement
gravés dans l'espr1î. Il y~ eu foret:
d1scours, cela va ~at:s dm:, _quel
ques-uns ma:quê~ au bon co10 et
vivement applaudis.
Ce soir, 11 y aura Ulle grauüe
soirée dramat1qucl d tnu:,JC.:.le_au
S~mina1re préct:dantlad1str1but10n
solennelle 'ars prix. Auciens élèves
et élèves actuels .Jtl l'lllst:tut1on
fraternisflnt cordiah:ment ,:t Ct!S
dermers saluent avtc joie l'où,·erture des vacances, marq uet' cette
amiées par des dêmonstratio us d'u.::i.
éclat lllàCcoutumé.

4

Le

d'or, de. aint-André, qni remplace charité et de bienfaisance, elle a

?

pris sous sa protection tout ce qui
a 1apport aux arts et aux :uti-.te,,
à l'inà ustrie et aux œu,·re:i industrielles.
C'est elle qui al'! plu-, coulribué
à la fonùation du ruu~ée dt'S arts
decoratifs. Les ~coles i1Jdu~triclle~;
le· soci~tJs littéraire•, arfotique et
les œuvre:i qu: rn d •pend,rnt sont
son- :son patrota~e.
Les futurs souverBin-; d'Allenllgne habitent le Kronprinz liche l'a~ Le prince h~ritfor d,almagoe
la 5t , quiet cô!( du pal i: iru1 aial. Plus graud et rlus be u qu
l"n tre, c, val i
st
j,·!: d'a.tt de toute u. tu
tion de t b!e u.· anci
nes 'st de~
- Il
c ·• à
t,
tie, le~
e t en
ch

rnu~-i~né, .Alphon,e .\ u1::u t~ Tran·
chant, citeyen fran~a;,, ne l'art" le ,0
juillet 1,.14, ~lecteur., Yernt!utl, t:Seme
et Oi,e) ré,idaut nu Cnn:1J::1 dt!1•11 Juin

,,t , ~nu

l -.J,, Ilerthie1 ;:,n h:i.111, on il

pour in,t:iller unt!,11crer1e ,l.i h•tt.iu,.?
en vertu d'un u>utrl\t In--~ a, t!' h ,oci~té lTnion suait>re frnnco-c.,u:\,!it!nne.
A l'honn"nr ,h, 80\lllldtrll . ,·ott.i I'·
rr"l ,ti n b propo-iti 111 d-,kisou ·
\" u 111 n,,111111:itiou de ~I. L ni• .\J .

~r:~t!'::t:i~u:,;tt ,~11· ~;~,[Il ~1~'1~. m·1

mande
n- l'llr, T~ '\'l.ùU:\I ,ttl h 1.\.
zion,d'lloull rn1 ,,·,nfollel l
juifüt J,,;l,
L ,~u ,i1:

nHlllni.

li li\
,. 1

ut h
r,pp,I,
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t ro ri~
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1, ( t i
11•1 ,,u■t
Ut
111 avait ,1 dd ' 1 ,1, 1 0 û
L•
m. 1J 411 .J: 1, d ,1 )luutr 1, 'ornw Il,
1
1 l'r
t' ~- 1,
g,,, •. r.\ ':

u I rt11•

n. qui r 1t

'\r
ul
tu'l•.t·•., :: .,, .rio :;I~~:' ,~·~:~n •

trou:é En lui ~n dr
lu e ud
I li
partuaus. 11 p rt 0 e en cel
e. f , Mcmt I llo , t (:1 1 1 1 •,, d
l:entiments :fe 'nri toc.ratie cl
fil• d t . t
O t I rin •
~er-ann les plu éclairJe~ de l'em·
11 e l lieutenan de vai eau•' tt.a·
d Il
Il
·t 1
pue, et :,Urtout 0 • et 10 ·.
em, cLf u port de J{i •l. JI vi nt d
des fêtes de la t Jear:-Bapt1~t~.
heu1e11x d .. JJOU\'OH passer, comwo ra:re nr lon; ,·oye
d n le m r
--000-le f it o:OU\tDt Ea femmf, q elque dn ud
l
F
rxE PROCLA'llATIO.·
'o:n~p~, tou· ..-s ~n • en,
ne-::; , Le uoi fill
dettC!I Dl: 1
Le Caire, :l5 juin -Le :llahcli ::i lancé wn,s il -::ratnt que sa rcsence nt
e Yicto11a, 'iUÎ a dix-neuf
12 proclamations dans lesqu!llle~ il en: sott une occ sion de contestation._
apnn_n,~e
non"'• e . h·-, ,u·i "'"0 p ..
joint de ma~acrer ton, le.s l!tr:i.n;;o:r, qui
Il
l
l
_
p ""
,
3 vu avec. a1-ir. ~ ces,auoo a quinze ; tt l prmce e 1argutri- Coui se
ne ,oudront P~ ~e faire musulmans.
de =la persécution rdJ':'1t:USe. Lea
• é d
.
_ 1 a.,ur ~ u
SIR LEOXARD TILLE\·.
• \'acht de Qiubee, q
1lois du Kultu1k1mpi l:ii aYaient pa- t ,, ag e e t~eize ans~ _
. . .
.
.
ru exces~ive-, et il n'a pas peu conAu contraue de l Empereur, 01 vremier juillet, prr,
~s
t1ibué, indirectement, à les faire aimer.t bëaUWDP l'Opéta et le bel- ~-:
El\"1 RE DEUX MlNI::-;1 RE...
santé est beaucoup amelioree.
modifier.
le~, h prince et la prince!se vont 1a couru.
On racont~ Y-~ pendant que les I
Dans le différend aaglo-rn5se, H pr.-sque tous le -,oirs à la comédie.
H01·rJ hle nc,ld~nt
1
deux ministres anglais attendaient,
LE PRINCE Hf:RITIER
a joué 1,, tôle de pacificateur sniLe prince .e couche de bonne
.
lques J·ocrs le train pour
'
·
st
• d d
Co JE:une homme du MW lie
1 1 Y a que
,
'
D'ALLEMAG?\E
vant ':ln cela son esprit de mo:léra- h~uri: e~, 1e matrn, e . sur JJI~
e L,uis Labelle t,ava1llait mercredi
aller à \Vrndsor,_le prmce de Galles
tion, l'intinence de sa femme, sœur cmq à six hecre... tODJ0Ut trea-oc- au l'.!éctiargemént du teawer d~ke
entru dans b. g •.-~ et s 'amt entrn
,
du FIDC<' de Galle~.
c 0 pé p.r 1-s fonctioru multiples Huron. 11 de la 1 gn<: B:~~er, e:t ~
Glad,tone 1::t t:h'L hill.
,
L'indisposition de ! empereur 1
.
- 00 t 'té confi~es Il aimt tenait dan• la cc1l"' lo~ JO ~ne !OD•
11 causa et rit a\'eC eux, au grand G
,
b
.
•
qui 1ui
e
·
guP. bagu~Ue '1~ (1::r de ,.,1ze p1ed1
u1 aume,. que 1 on a eaucoup
• •
beaucoup les .voyages. Il va EOU- E=D;iroo et d'un pouce d·éçaia eur
plaisir de la foule.
exagéré, mats surtout son grand àge,
Très populaire dans l'armee pour vent en Aogletene, en Rns.ie, en a'echa~pa d'un r,aau t qoe la po•1li ..
porte l'attention sur son fils, le ses brillante3 qualités, le prince est S .., . mais préfère l'i alie tous avait déjà monLI> jn u'au V'f .~ d ·
NAU FRA GE.
·
h,1, ·t· d'All
F 'dé
i l'h Omme le lu populaire de n~se'
térif,ur t't 1111 tombi u· l,:1 l!!L •
p_rmce. 11n 1E::r
emagne, re - auss
·
P s
ct:s pap. Tout le monde aait sa
~ bagmlte, parl d ,,.: .. h~· le r
Madnd 25 juin - Le ste~mer nc-Gu11laurne.
Barlin pour ses manières et rnn es. !m.nde amitié pour la maison de S • de 3:i pied•, lrav r,a if' ,..,. B du
O
/lalia est' venu trapper la Po10teQuand les Allemands voient Fré· prit prime;:antier. On cite par';out
•
t sot. affection fraternelle m,· ..:or ux Ot,vri .. r ''• ort r,t t:.ar
aux lfoutoos près de Lorna~r veu- d, • G ll
à la tète de son ses mote et ~ei réparties. Il connait vOJe, e
.
l, Joue gau be s<:: d•n:, • o, ~"Cil" 11
dreji,ttas~mbré15rninutesaprès. eric- ~1 a~m,e_
.
teutlt"monie sas· distinction de pouslaremeMargnente.
dan l~ptaui:her. 1'11fot•1 ~ • ,~
r les 13~ ~as3agers, soixante-crnq état maJor, ih ,tu donnent le nom
U. D
.
cloué r plzc.,.
, : sont noyée:. D1maecbe le Caclw de Dieu Mare. Le prince est, eu part,.
•
IPLO)L! TE.
'): lni p.o ta
co r . ... ~ ~l\e
oot a rencontré une chaloupe con- ff t 1 plus beau eoldat de l'empirf'
Il m;oit ch~z lui les art1~te•, le-------hâ·. t!; î,U 1~ ro il >,! ,I ,' ûpl • 1
u,nant treize survivaols du s1m!ltre; e e' e .
.. .
'
CE
· .(>. mai 1: m, • ·~ \·2r.t - Y
'était à trente milles au sud de la perfoct1on du type militaire par littérateur!.', les savant!.', mê:ne ceux
U:\E CCRIE ·sE PIE •
C
Prisco. Le même va1s,eau troava i<là magnitiqua prestance
quf sont se adversai1es lei plu.s
ün França:s qu, réside à Mont- ar~::=;~ro~er a l•.11 : une
Lé~e
le 1oir 5~ autres uaufragéS, dans la -1( e-t chef du régi men de 0 ren1- achunés en politique, tels le doc- réal vient 1'adrt5Ser une requête au l t.i 5'e3 t termtcêe t>l:.r un ve;~ict ~
aie de Salinas; on envoy11 des cha•
":
" mort accident11llt."
oupe• pour _les ame,ner _à bord, diers de Silésie No 11, du _régiment teur Virch_ow et Mo~ms~n. , 'a fem• gouçc:rn~i:nt d~ son pa 11 au sujet
le défunt Hait â;;ê j~ 21 aos tt
mai• le capitame de l llal1a refusa de l'rnfanterie de ,vesphahe No 53. mt>, h pr1nceeee , 1ctor1a, est un d'une certa:ne décoration octroyée la15se une femme et un J•üDe E:nrs
offert
'
d
.
f
.
1.. l .
.
.
lt'
~
11
•
J
,
.lp ~ L
\..
s
"''3
~,
1 rd ,t ,· ;l dcall-Gu ~ ... N;,C S .... ~~-S.
e aerou
~~ rtgiipcnt . ;_: 1'1:! :!Ut~ri~ 1.• ..•. -:-::~, :::pr:~ ch:; c~ •• ~·u; .. ,o aune v.o pie. ..
• · • · ..........
taire pnvé de Gladstone, comp3gnon de l'ordre du Barn.
__.,.._...._....._..."...................
L' Impartial de Longueil. a pu blé
un superbe: nu,.;éro à l'occasion

r

pa!"i~~ad~e;u~3i!'ëa~~~\eL~tj~&eI.ills~ 1
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1
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llETOl Tl.: . l'EU

au mo~ en âge comnll' tle no,; ,ion r:::.
aYC<' cette ditft•rencP qu'anjonr
1,H:- 1.,::-1·11,:-;t:,;
d'hui 1111 établissement qui ~c rcs
. \11 moy,, 11 .l!..l'. cer·tain~ 1,1, ,, 1'._ pcct<' n'o,-Prait nser ùe I rn:;eigne
11i0r-. fabail'lll ilt•:- · r, lin:- t Lde~ l'i\ <'Il rùhus 011 ,·t double <'nlcnl1'."
ll'mbonrs :i.,·1'c Jt,,- rho:-1•,- :--ai11t,•,-_
- - -- ·- - LL' S1;11<' dt la Crot.\". 1,a1 , ,, 11q,le.
L',-1 \lllt' \ïl'ÏIIL• 1•11sPig11t' qui sï11d1<1uait par 1111 ri"•l,11,; 011 fi~11rait•11t
1111
11110
cygne L't
nui\.
.. L'"'umnorlel musicien,llaydu,
Yoki, ù Cl' s11j1•t, nn fait •11u• ra- était le fils d'un ,~harron. De's
l'OlllL' :'.I. cl0 lll:tvi,.:na,·, ,t 11.1,_ ..,,ll 1
v
li, lï' l" lfistdire dtS En.,ez.:;ms:
son enfance, il chanta dans la
.
d
1
h d l d
· Tout 1-(,ce111111Plll, en [:-ili!I. dit-il. maitrise
e a cat. é ra e e
:- 1•,-1 pa,.;,.,,, ,"t E111,-ic<H11. tla11s le ,'aiut-~tephens, à Yieune. Dans
1 • 1 :on dL• S, lm ytz. 11' Llil •111e sa seizième année, sa Yoix se
,.-ni,·i: l · n r,1lrn·t•t d,· ,·cil,• loralilé brisa, et incapable de chanter
i•Ortait l'<•tbPÏ!.tlll' : A la m.-rc de plus longtemps a la cathédrale
11
Dieu. Or, COllllHP ' 11' 11 ani;iPr nt- il commença â donner des le·
·nnfL, Tétal d:.! i,oncher, IL'" hahi- çous de musique instrumentale,
tant:-, au !i l'll Ù<' 1<' dt"•,;ignf'r par ;.on et put ainsi gagner sa ,·ie. A
nom llr famille :l\'étii·nt pn-; la :-in- . th ·t
_ f
1 ,
1,ulwre haliilndP ùe l'appeler le vmg · Ul ans 11 ut p ace par
bouclur de la Jlüe de Dieu, ,tp qnoi le prince Esterhazy à la tête de
les magistral~, s'offu.._, 11.:1111, ont sa chapelle priYé~. Pendant
<101111(• l'ordre de f'ai1•p fcmH'I' l 1:la- qu'il occupait ce poste, le prince
lilibemenl de µré 011 clc furi·P.
forma le projet de congédier le
musiciens dP, sa chapelle. Haydn.
.. De pub la fa111P11~,· ,·umète ÙP eu ayant entendu par·er, compo·
1~11, Lien ù,i~ hùtl'fl1•;, .. ,_ 0111 pri,;
cel astre pom 1, 11 ~,'i'.Yilt'. l'l Bl vi- sa la fameuse symphonie, connu
gn.w a ,·opi,• ,-,,, ,,•?·, . . 111 .,1,,,_. 11 ,. sous le nom d e l'Adim.l,l/11yd11,
<!, · f" 1111 e d',.[l1,.; .Dans cette sympho11i,! le instrument~ l'nn nprt•.-, l'atltrt•, <le-
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mal

·· L 1·1,111·11n1•111 ,. ,p 1 ,, 11 ,lit ,··.r,
l'.inw du ,·n111nwn'", :-t• rn1•1 d,· l.1
1,arli1• à propo~ ,!,, l'<'1i-.•1!!11, : ./11
Cc 11r ,ù la Ccit,·; •'!I ,·1111·1 1111 11 Hl·

Crhe Ministerielle.

m"n*tre sagt> et b t'D\eillant l'OUSII
un gounrnement ~espotique. Sa
grande incégr1t1\ son mépris pour
OPrnION D'UX ~OURNAL.
tout accommod('men~ rour trut
Londres, 21-Le Jlc,nm,g Po,t, organe
.
.
'
de Sahshury, dit que la crise actuelle est
compromi~. lui donueut un.. •ortti entr1:e dans la période aigü~. Si ~ladstone
de can·l~ur ~re-q,,e cymqut>. l vr•i ne
iia~ former 1 ca_\,mctm per_met,.
_ .
.
tre 11 ,.,3 oppo;anb ù .n1 former un, il est
le µcril et li> mi> ; 11 conçoit le rerut>- é;id,mt qu'~ne d1»ulnt!"'! ,i peu désir~de et 1.,
>tte ; il préfère tout r('~ 11
m1-ttre en cause plutôt que de subir nelle po,eible.
une ~oluti .
~é
L'attitude de Glallstone rend le
I é éne~
<•n impo~ e
es ~
vemt?m~nt imp?s.sihle. ~i fo POl!,\·oir _bit
ment,. Dans l .,s dero1eres d1 c:u - le premier p~, il aura contre lui le$ hbésions rnr b politique axthii>ure du rau:s:. Si le ~Mr_:rnx ,refu~~ 11 ~ je do~ne; nue garantit-• ib u_ont _qu ~ reY~lllr
cabinet Gladstone, les lord-. applau- au pou mir ou con,entir à 111 dmoluuon.
dissaient sE>s criti~uP, ~évèrement
------justP<, se~ attaq,1es contre le miniQ.
1. · ~l:Ot' ~~ Dl•: 1:1 ,L.
tère. dont 11 fois~i~ rt>~ rrtir imri• -0 .,. 1 ~ou, ,1.,, 1 lltlnr ,
toyabl-' nt les eneur•. :\lai'! an 21
pouvoir t ferait assuréml'nt pire.
)
I
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Il a continu{ la tr:idition des ré- Ri~l~l~ ~~J~?:r~~~~~~"ê:~ c
témowe ftrc entendu,, afin d
sistancPs • t des ùalité, qui ont jaté ~;cli;/rj~\~~~t::~':
dan~ la lutte d• ,re!1ington contre temp~ P parer l' t d'
Grey, PHI contrd Rus-el•, Di-raeli on croit néralem ,
contre GladstonP; il n'y a pas de r~iI.
con5ervnteur rlu conso:rvateur que de RieJ,
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L docteur Hudson un des prédi~a•:urs les plus estimé~ ~e l'_Eg_lise
anc:li~ane, qui ex~rça1L à M1h,aukee, Etat5•Ums. nent de se converllr au catholicisme ; en outre, il
nt •arti pour l'Angleterre, en nrn
• , 11 er dans la compa"llle
de
0
.Jésus
Sa conJutte éditiaute, ~e~ mœur.
austères, sou dé\'Ouemiml au, p l,
et au nalad~s, l'.w111e11t dt• •
puis longtemps prép r,• à l 1 "Tell'
de ln connir::-iou. Ali ro 111 .- ,1 un
;, taqu~ ù•~ 1, fil'.'nt1 j un• qt• 1I
éo1ou,·a p• nd Ill un::- JOllr ,i :\l n••
phi, où . oi~na·l , ::- ,·rdt!Ht> li ,
r pi lémtt11 1, t , ull •m I d
r:- dt• ch rllt' fr. t'• ., 0 ,1 1... r u
1
et 011 flC 1r. 1 t I co11d11b,t ,\ '' u
~bo~i~
1/ 11 ••
11 1
mai:- 11:i,. 1t•u ,!
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des.insti11 tion exist ute non
parce u'il les croit just
nabl""•
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·d o'1:li, 1 nlillo11 1nie11\ 1ro11,,•. l 11
hùlo>lt,T ayaut {ll"Î:- po111· "n::;c:i~n" :
Â I,? /JOIIIIC ,,:ri;•('. 11 11 rirnl, ljllÎ Yint
:-r· pla,·ei J,ri•:-: ••k lu 1. 111 i•iTil'f~ an
dr~,::011, ol • ,011 oi"1'a11:
/
, à Vi~nn . Plein de r connni A Bonne gii,-t',
sauce pour son impérial bicnf Î·
L'autre n'est <1u'un m<:rk
teur, plusieurs fois pnrjonr il
·· .\ Jorn• d,• , 011!01r fair,· ù,•,;
jeux Ù" mol~. on Pli e,;t arri,é à fabri,1uc1· ùc, 1'ns,'iµ11t's 1!0111 1P rarac
tère tri:,;te 1!t -.ombn' "l'lltlilc ÙP\'OL
ûloig11>•1· IPs clwnl-.. Témoin la s111
rnntc, pri:-eap1i•s la gnern' Ù1' l~ïo
ïl. Cn lmissenr al.:-at'icn lit pein,lr<'
au-ùessus de ,;on 1'-tabh,;:-em,•11t la
,·ille ÙP Slrasl.Jonrµ- 111'r,-01rni:il'P pa1·
um' femm e étc ndn ,' morte ~•ir
le champ ùe bataille: ùans le Joi11tain on apporte 1111 ccrrnPI pour Pile.
Sous 11, talilcau on lit: Biùe d,.
Strasbour,{. Faire:<lcs jen\ ùe mot:
à ce prix nous parait t1·un goùt
doul eux. ~fais si le g-oùt ùe
la bière ne s'en re;-;sen it vas, non:n'avons rien à dire. Plus :::pi1·itt1<:lle
et moins lu gui>re e:,t ren,;e1gn1' tjllt'
LeiLnitz attribue à un ,·aharl'l ie1·
allemand. Celui-ci, pour :-e mo11t1<'r
de certaines.utopies, arnit p1·is pour
l'Hseigne un cimetière aŒc l'ins-

Là.

mettait an piano et chantait aYe
sa fnible ,oix : " Dieu n1w
l'empereur.''ll ouffrait de · d rnière mnlaclic qnancl le nrmé
frauçai e
s'approchèrent
<l •
Vienne eu Of•. 11 bntt•ri fut
établie prés cle lu place où il lo•
genit. Peu <lejonrs aprè'-, comm
1
sa ,ie ·eu a lait,il fit roul >r pr··
de lui son piano et troL foL il
chanta aus i fort quïl le pùt :
" Dieu sauve l'Empereur. "
Ce fot son dernier effort, et le LES ETl:D1. • T~ D
graµd IRlbicieu, quelques h nLE ~R RET
ms apres. tomba dans -on dernier ommeil.
b,?F~r a:,~\"!il
Grandio ·qui e· t
--000-de l'aor~.-mid1
u;o.J ~n 1ourn" · r
' a. 51st.: à la f;;•. · I. ûp • 1. où - 00 t
LORD SALJ;::;BUl:{Y
r1 voy~;, le_ m.. !ac~, ist hornbl.,

L

L

,ription: A lapai.,· ,mfrmdle.
au moins. tout le monde dotl ""
Lord Sah bury e~t lhJrnme du
paix.
momt:nt p.syc h 'l l og1q , . c· "st I' une
·· Emprunton · encore ù notre au do3 figurès les plu" frap antes àP h
leur <1uelqncs bonnes en:,eignes. poitiq uë actuelle . on le suit dan s ~a
Au vieux parchemin était représenté lutte c:>otie touta • le 9 tendrnces d.,
par un Yieillarù appuyé snr un bâ- l'éponuij aVdJ une c~rtaiu-i cur:o~it'
1 ·
t à
d'
'1
ton et c lemman · i;ran peme mêlée d:: res?ect. Il a, dan11:~ sens
sur la voie poudreuse . .lu temps perdu le plus éleYé du mot, une es~ec~ rle
représente un nègre qui se. a,onne de donquichottism -. on pom rait
A
ét' ·
a
1 ta
ux cor.lents a
e pris p r lll
ajout~r d'udeur ehev.-.lcr.-.sque, qui
Yernier t1 11 i ne Youlail point ùire f: d
le d
trop Ct"ûmen' à ses clients qu'il ne ait e ce grand a er conservateur
Yendait pas à créùit et espérait de la un homwe ri'un autr-, àg·' wais
sorte les contenter. Aux trois cmts vaillant et hardi. Il ch rche sans
hommes figurant trois femmes avec cesse â cowbattre la '.iéwocratie,
la Légende: Aux trois sans hommes. quoiqu'il rnche parfaitement qu'till~
"L'eose!gne du Soleil, qu'il ,;";i. finira par le vaincre, C•• qui .lui
gisse du Soleil d'Or ou du Soleil le- donne l'air d'un combattant q,,i luttd
'(1,ani, se trouve ou se trouvait ~~es- seulement pour l'honneur.
q ue touJ· ours accompagnée de 1 ms. ·
L S l •i
- Â
le
S'il n'avait lJCÎUt à lutter contrd le
rripllon : e o et 1ut1 rour 1ou 1
. .
.
n~nd, ou: Le Soleil se lève pour tout ra i1cahsme, vautour :i u1 dé~ore 1es
1
monde.
entrai_IIEB d_e ce P ~éth6e, s1 1~ ~o11
-on le voit, le côté satirique n'a na1cb1e qui est sa foi ne devait J•·
jamais fait défaut dans les enseignes mais @tre en danger, il ferait uo
0
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Prorinu de llcrcie, :.?2
etG.:i «M•

i:s•~~ca:::~~!~.' ~P:s•h~s ;i;~~t ~=c!\~:tJ~_de
mentdu:-:,çuq11'. 11'ya~a:odemae
e, a
0
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00

las.l n~ rr,lu la rn-,• son a_u, :o·rl d'hôp1-1
ta e,t ouv~rLe a tou:-. -~" v,"'?l et 1
illeut. Le c ,lonel .-\.m~ o. t:S. a pren•
dre les mesures uécessairt:s pour
mdtre 5.n à cet étatde ch?s2s.
Lts étudiants espèrent re:ourner
à (,!uébec bic::lllÔl vu que le "'OUVér•
nt>ment n'a plus besoin dd !~ r ser
VÏC'dS. IJ, ,e prO?OS. t d'~nvoy1::r un
téldgramme au mims~re de la mihce pour lui demander de l~ur p·ra1dtr•1 dt> retouruer à Québec. lb
-=~pèrent rémsir. Trois Ùè:s homm~s
-Jn 9àme o:H reuss1 à O~ërer l"' sa11vttctg~ d'un individu qÙi e-.t t >mt~
à l'eau ta1 traversauc ta rivière .-n
~
esto!~~lJ;t~1~~té;~!:~~r
1
terr.i.

Hl

r

,
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Leroi AlE-ho
Ill&Irlf
ruier-mmutre u,n Ultultfon de
prov'".D~ inféctw par le eholln.
Lt premier miniAtreCanavade1Cartil1"
a tenté de détoaroer le 1oi de wn p ojet,
maÎll

san

new.

Le roi ee:ra =mi:,a~ dam eetie
visite par e preuuer·mmutre et le,minu-Rappt,a hs O C eh.
tre de l'lntérie1U.
~•on :rapport.: que la ~ine d4ir1: a.nui
DEMO:STJ!ATio~· F<Jl'(;LAJRE.
swvr le roi dam cette VLaite.
1
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BRIGANDS

1

1
ARRETES'

Li.

Dfl T BE

l.'lfJt;JIE.

Salomqu" 1 .-Ll" trou' 8 tnrM<L1nd, 21-Rapp<,rt ofüc1el lie
que~ vieao~nt de: s'. mp~r-:r ~" t.tua. 1 la march<.: du cbr>tér,.;,.. '·D .E11;i;;gn",
tre-vIDgt brigands !J ,~ar<,s qm: dao le,; dermeru 2, h~urei ;
s'étdieot réo;oltf:!,
: A }!adrid, ~ J1011vea x ca.s, 1 m"1'U it6.
Le ch-:f do: celle nan 1e qui bt un
Cite ie Va.leuu, 18 nouveaux e'-l , 14
ancu,n maJor ru~.,, tst corn;m,, par- mortal~té.e.
~ ,
m1 le.s pr:~<'nnier:. '. .
.
24.J nm.ivu.u
G:s Dr1ga:.ids ,, eta1eoL donnés I Mlll'cie 112 nonveaux caa. 27 mortali·
LOI l~IQIJE
pour miss1ot.1 de fomentc:r ~a r~bel-, téa.
'
,
L s prêtres en France sont tenus lion.
1 Provm.c:e de lforcie, 24-0 nouveaux ea.2,
'
'
e3 monalitéa.
de servir dans les réserves de l'ar-oeo---Provinee de C&atille, S7 nouveaa C&J!,
mée.
~ous regretton11 d'apprendrA que 57 ~ 'd
. . .
s •
,
·
l
....dn , 20.-Le m1n11tère a rc;91,
Par un vote d e 296 contre 120, la li. 1 abbe Rouleau, curé de a pa- gné à caue de la déterm· at" on du
1
chambre des dépaLés a refusé hier ' soisse St:.charles, est dangereuae- roi Alphon.se de visiter 1~ d11trictt
de les exempter du service.
ment malade.
in!ectél par le choléra.
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E1Jnem1 de toutes lei; tendance

vicj_ment mneh. •'l 1.'hàqu, mu- qu'elle
sicieu, aussitôt (tnïl
<.'•'""" <l(• 1~nm• nt avori. E pnt n lyti u t pr
jouer, aeiut .a ltunil•r,•, roulc> pr fou', c1 •1 nt ,. l h1 • • t J 1:,,1 mnsiquP.• Pt part n ,,
on
iustrnmeut L<> prrn ·•· 1: l •r11: •'
zy admira t,•lJPme>lH 1.•1•tlc> r, 1·
Yre qnïl chaurrc:,. d'idé et con•
sen·a sa mu. iquc. llnydn pn n
les dernière. année de U ,ri U
palais impérial cle, 'chœnbrunu,

1ru11v1

11 , •
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C~\l lit' rlnnge en ri -'n la d,,l'l
UN.ORIGINAL
:ion f1U l'i\.
.
LI\ fo11lt• a parcouru les tw",
L , '1 anke,, tiennent à ne pas
" med1 t>t ,,. fait unti démo 11 ~tration I p r1r,~ 1.,ur réputation d'excentrici.
'" l'hounèur dn ro• et de la r"'II•', ~ l " T ~mo n lE> fat suivant:
dt', _même qu'~1~!', dé~1 0 '.1 ~tr•1_1 ~n \
ri t 1Jtn•p r neur citoyen dè la
ho:stlle a~1~ mim.t., ::. d ,\\\X ,H1to l· rei:,11ti!i,111.- rni~1ne, dit la Pa trie,

GOUVERNEUR

DE L'AL~ACE. Carti er en tollrwmt le bout de l'Isle ,tJ', • l l'ère .\r naud. uon aincu
d'Orléans et ~n apercevan t un cap d";:\,111 r,r •. ,·o:i n11~ 3 nce de 1ou:;
elevé, ·•t: serait écrié : Quel k, ~ ,tt'r:1,,; c· ·nanfortls d'e. ph
Berlin, 22 juin.-11 est rumeur fort
qui> l" p1inrf' G11 ill,rn me, petit fils bPC ! , t 011 e?1 ,., urait faitQ •ébec plus a,, .. r, ur1~111e dt r{s deu · mots
tard.
{,1,11ada et ()uibcc. Ji> n·• d~clare
c!e l' Em;:,prf' ur, succé.Jera à ~'Ill·
D'[.11tres, nfin, comme Hawkins, f·:1:or:,b:e à l ,•:,.pl,ra11011 rt onuée par
lt,1 fî·!, com m" gouverr.eur de L.\l.
lui
d<,111
eut une orig we normande lt• l't.>•·e .\ ,1, 11,•. t-: ~ots sul'pris
rntt'• Lorraw.,.
Fl 1·,....xpliquent par le fait que dans 1-. ·:, 1 • Jll
,d d,1•1s lt1 te ups ait
tés mumcipales. .
. 1,···•t , r,'. ..,111" .:hez le chef de police,
1 s i\i me du ùuc d Sullolk 01: ,t, ,· ''t' p 1,t,· d. ~l'1l 11ion lnr
La f~i'.le. menai;i~~,
~;v'""l' '\ ~t l•.1 ,1 1;onfü~ 1j11'1l ava.it •' 10te11~ion
CA.NAL DE St;EZ.
· t1ou,·• 1~ mot Quebct t 'l tou·e~ let I • l,· nw, 11 ~ t •• l'i'• rt•, n1 qu· ill
en1tm~1e1.,, la_garde c ,1,1:: a e.P. ;i9. j,, iiro po,er au conseil municipal
' •
•
•
n
Ire~.
l o :tl 10',1' 1 0\1\' < Il ,ur r->ll
r,el~ t> et a me su~ l:L m1ilt1t ]d,.. qui' d';1cheter nnt: mitraiH-::ur-t', commP
LeCaue,20Jum-Le can:ild~:sue~a
LL:Hllntn..,s<.:e ce duc prJten. , 111 ll\ll
~ ri>r t.l!I?\! en lap1<lant les_~o.dat•.
celles èont Oil se ~ert au~,, d•Ouesl
été
rfouvert
au
trafic.
ùenr
at:t'.
pou~
s
rve1J1er
les
intê
l' \ . r1Qt'\IIH'
I,,, ':<::ord1c "· c?_nt·nue l_o 1t•'. \:\ Pt ")Ol)r la Y.-t1t" desqu" .es 11 e-,,~
--oo-r;1, d" i'A g
rre. Yers 1 \-.?li. r
11u1t s,\lls 111tn111_p ,_1 on, mais . fin a lf- ,., t.t. i l :-'actr re s,;ai t au rh· f po , r
1 ·r:
~o
r;
<rn:!i
,
11
y
aurait
.:i.rquis
m~nt la fo, 1\ .. a fm~.~a 11·se_ d1~ oer~<•1. ~v ir c,. 0 ,, i oen:,.ait ,; 11 proji;:t.
M. Robert f ,· 2 ,on . libéral, .. ~té r:.t:lJ 'tS ~ ror,: i~te, a J, trul't
!,
01~ rappo1t_au10'.,1d h1n _qu , J,-11.\
l·, <llltH•, ~l. Parad" •1, 1 cem~nria
,1. \ ,lt 1, li ,ln, •mpl ,~,~ ,h~ ùu·
0!1vnér~ ont eté tue, rlan~ 1a ba:; .. r ·,,.,. ,111 ,,, v,, 111 ait oi:e 1 v:li" fi t d, élu dans li- rom•' •- Kent•Es1:on1a. J Ctluï0llll", p·1rmi lesq11el~e:-: , I
r
.o.
rait
trOlHt'
quel
ue
dom,,me.
1.
•!
d h:e: cl plus1e11r,1 a'ltr :a p-r 011 ·, ' \' ,, 1 , ai tt, . •.
1 ao. b.iroun,e 011 \'Ill,, por u
t
blessees.
.
- Pour I t>pr1 '11'31 1 ::; Pffi"\J tes,
- - 0 00- llOlll de Quelec,H .iu'll :wr,1H
~
On a pror.éde_1 a I ar , ,; t:l nu.
\' .,u 1 :,t r,. 111 .,r;,;ai:1, i, n'y '\ rien
... t· ·hé ù ~on t•cu·<0ll h· 1101
CRl ' E.
non nombre ctêmeullt>rs. (J 1.
,l·i - ex né 1 t 1 f et J-:é c:01, ,;ue
(lutl•
C'tHë 1t .tlol"', une cou• Ut
ques uns d ,•u1re _ E' 1JX d,\'J 1· u 1 ,,iltcl ... P':''l i• r•· ue, ntile ,\ vo:r,
LondrE~, n j uin-l llt' dt:pê1,he rJur l'Angle1er • de donner n 1
en
le_nr ~o~~~sgion . •les ;:i rn- vd l••.
de
~taCord ann on ce qu'ou a d onné 1re d h:rnneur, fr
clamat1ous rev~l 1ï t10 1n:ure:-:.
-:.l ë.,· r èp lwn a :.1. Parél.d1°, nous
L'on dit q1 1 P. 14 so · 1r,t; ont in:• 11 ,tv,.::~ ,as l'hâb1tud e ,l. f:Jfv('f'd e r l'ordre de !'é'l uiïe d~ 1 -, ;\ ~O par s, ~ ~oldat qui ~
nt le ala1r .. des cloutier~. ·ne •:, uer e c
blessés_:i,Hl~:,.pi.Hl'e:-,•t. d ux iJa r a.nsi; uous dema rnlou• , .. 1,ord ce
cr se es l 1mm111 .... nte, E' :;1 1:1).,. :;urve.
L'o
lrs fusils.
,rnx "\(J• 11 t 1er 3 d<' r~utre
ia n~ nait, 16,000 •,ercc,!111 , ~-ront san
de...:.,
, LJ s ruP~ , ont :~a1-;ibl ,~s a,q •u r l'orctr•• . ..t i.'il~ n'écout.:nl f!:.t•. 1, y a
prrlur
J h\\l.
lb b . . tons I t le~ c:arab11 t:!'. ile~
D
- - 0 ( )0 - hommea:d poli 1·e.
---000-li
-Oh ! IDdJ~ c'ëst un anr 1 11 pro.
ML TT:f::RE IT. LIE,'.
Ç&, c·t'bt 1 vieux i;omrn c: 1
rem emen ( e erre cédé
monde. fi faut du nrnf,mamteuaut.
Rom e, '2:!-Le gên rai C ald1
On tire d'abord et on parle en 111t.. refu.é de former un ouç-ea
l
,~
ch
fa
con
eeillé
à
1
'agwt
d·
nistère.
VILLE DETRUITE
voir le m11 1re t.:l notre hommP e. t
L'on con~ der
parti b1 .. n oéterminé à 1~ faire.
ble qll ~ignor
tuera le cab,n l
2,000 Pnsonnes Perirnent
q lt"} p,t
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Le cabinet Anglais.

Londres, 20 juin. -Les secousse:;
ùe tremblement ,\,, t 1r• ~,. ,· nn,t •
L 1101:veau calnntl aog:,1,, 1· t
nuent il C1~hm11 ,,
2,î00 perso·1n e-; on f 'lel' J11 l I ri,; au coml)lt::t En \ 01c1 !<l !1~t 'ù
pl
i.:
t 3"'
dans 1,· di~tnct d~ Caun. ty.
L& ,·i,l·· :!P Bar,1 mt.. l::iba
o..1
•t"!
Lon, ,:ali 1 11,, i rem1er-mini tre et
ent:èr•' n<- 11L détruite.
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Sir )1. 1ltck• ]Je3ch. chanccli r d
Ro •ne. o ..,
Vat:can, se réjouit du rt>tour des
<,ilforii, lorù de la. chnn
co □ servateu;,s anglais an pou voir f'l cellcric.
Le comte <l,· l larrowhy, lori\ de Sc ~
fait un !?ra!H! elog•! du marquis de
Sir Richa.rd Asheton Cro
eeai 1
Salisbury.
de l'Intérieur.
• Uol. F. StaDle), eecrétairedesCo\0111
---000--W. 11. Smith, gecrotaire <le ln guerr~
L "O· SCt'l'lllore jp

M. ,jLADSTO~E.

n~!;i?ï~;tling

Lord nando\1,h Churchill , 1ec:réta1
d'Etat p<>ur le ln.les.
Lord Oeori<e Hamilton, :premier
de l'Amirl\utcl.
11
Arthur J. Balfour, pr ·d nt du bur

L'ex premier m1111stre Gladstone

est âgé de sO1xa11te-qu111ze am.
est né en 1809, à Liveq,ool. Il est
filti de sir John Glad,tune, b,LI"üll<ll.
11 re,·uL son êducat1011 à OxforJ. En
1831: il fut elu deputè de \'o::w,.11k
comme conservateul', ct<levrnt soHsecrétam:i d'Etat pou
es. colomts
en U:,:~:;, com111e membre du c.;b ..
net de sir HoLLrl Peel. 11 revu,t au
pouvo~r avec celu1-c1 en 1841, après
cinq années d'oopos1t1on. En 18 '1:;,
Il fu·.nomrnésecréta1r Jescolomes.
11 res1gna l'année suivante d
passa au parti libèrar. 11 occupa <les
positions 1u1portautes dau~ les dtlfd
rentes;admimstrat1ons qui suivirent
et devint chef de son !:-arll à la
• 1:ha.mbrc: des Communes, eu 18135.
Il fut pr.:m1er de 1868 à l8ï-t, et de
l HRO a 188,,.

d\~ d~~1J': ni~~C:} et Gordon,
0

1

11r'1

dent :lu \rareau de commerce.
L'hon E·l. Stanhope, \·ic pr iclent d

cortf;ès.-hon. Ed. G1b ·on, Lonl clunc
lièr dll l'Irlande.
--OO0-

Cl'ise :Ministérielle.

cr

q

Londre", 22 - L'Anglet rr.:: pr • t
s~nle aujourJ'lrn, le ~pectu le Id
plu:. c ,r,eux q ue l'on puis- , 1magmtr : lt> p... 1 tt v .wq 1-t,ur embarra, =é de ~on u 1ompb .- t'I ce :.h_cha•1L
que fair<', les ,·arncus rédmL; ,hl

st

°l~/~~beraux ont eu dimanche
L.l mui
• in
une au t1 e r, uuiou, ch z )1. Li làd• ;istre, à 1A :rirtie.
stone ; on Y:. dé<.1dê J • ·c tinuer
L'émodon ! · it tremt.!a
ta polll1q11e suivie d-:pub le corn - elle prend la plum. izn et
mencemënt dt: la Cr?:! t •
,
•
én rme .té d' ncr1:.
::,:r ti. F. Pousomby , :,eCrd.aue
• P'•
•
• 1
p"!Vé de l R a111<', est ,diê rbez le
Es, .ce q e J~ do· le refaire• e:ruand •
marquis dt ~al, 5bur~-. à wiJ i. On -t•e:le e~ ro ? mt à on i;êre.
.
Le général Vou )lanteuffo::l sera ci oit qu'il éta it char~é J'un uou•
. on, Je crou que\" pe11t aller ......ua•

-selon Ec:S propres désirs - ei.;terré veau me~shge de la Re10e. 11 e~L enfin ........ .
nrnm u peuèan l la con fér,mce de:.- Oh . ne me !;tonde ~ je f-:.ai pl
san~ le~ bonue 11rs milliaires.
l,or1.crvatcurs qui a ~u1v1 sa p_re• attuntion UDe autre fou,.
--000-lmère vi:iitt'. Les t:fforts da la R.,iue
--;;;. :: ~ - Le Scott Act a été repo 1~sè J ans j?CU, amener un .. entente ent_re les
deux part,s re:itent san~ ~uct:es.
.
le co01té de Perth.
Aux d1:rnièr"s nouvt:llei;. le;; d1:•
ficuhés au sujet de l:l forrna:100 JU :,UR L'omG1:E DE,' ll.0T5 ,. •JU'ÉBEC"
-000-nouYeau m,mstè1-.:1 sont s~ apla.mes,
ET •• C.\:AO.\. "
ELECTION o·u~ sB~ ATEUR. el Lo::-J. S 111sbury p,anjra 1:Dm~d1:i.Péris 21.-:\1. Vennor, conserv:! meut la direction d~ aff':iirë, .
Londrcis '.?3.-A la d.,-maode à~
teur a été élu sénateur pour Ren·
nec; par un vote oe 2'ïî contr~ 234 la Reine 1 Lord S.il1sbury ;~e content de 1.1 promesse faite_ par li
dollnéi:s au candida~, oubhca111.
Glaistone a.'u:.er de so <1 1otlueuce
--0-0-0-sur les 11.bérau.1 pour em~êche:
qu'on meLt" des ent1avt>s à ~0 11
LES .RUES DE PARIS.

at.1U1rn1strat1011.

On cro.t que Lord S1l1sbury f•r?·
Paria, 21 juin.-Les autorités m~eiales ont changé les noms de plusieura clamera auJOJrù'hui devam 1a
~ea baptisée• aoua le règne des Bonaparte. Chambr.: le~ noms .,'1es perso~ues

Ces rues porteront les noms de Blrulcs, devant former pari ie de son cabw:t.
Desmo ùins,Spinosa,Garibaldi et St-Just.
L~ i,arlewenL se réunira aema111
-000--

LE Rül ALPHONSE.
Madrid, :lt

ou Jeudi pour obtt:!DÎr la sanct10 □ de
la Reine, p11is . s?ra dissous !)Our
l'élection des m101stras.

juin,:--~près s'êtr~
consullé avt!c ses mm1strea, le ~01
11 parau que le général .MiddleLon
L'Espagne a re~on_cé à aoo proJet n'était pas à plus de 10 milles de
de visiter les d1str1cts rnfeetés par Gros Ours lorsqu'il a rebroussé
le choléra. Le ministàre a été en h .
'
coniéqueoee rèioetallé.
c emm.

ne

~1r i
Le

Ker;

à t•r
t1f: K~,

AL_ TRIBUNE

u:

\1. LucrEs BRUS. - ... à des obAu début de la gcerre de Chint, 1 gl'asi les jambor;· d'York. 1.-s frcsèques officielles pa1enne:!. Telle il fut c-haroé du commandement su- màges :ie Sti!ton, les boit~s de ~ar-

p •

PARTI REP HLlC.\I '.
- • .
L
R • bf"

Fra,::;;,.-,.t::• ,bf,,,,,

Voici l• discou'8 ptononcé par qu'elle est, cette iomre que von, p,ême et :n n'a pas onbliO a<•c oine, et da saumon. ,nfin IOU I•
0
Il. Lucien Brun au sujet du ~r~dit pré~arez est ~ne manifcsta~ion de quelle vigueur il a mené, en août 1:~~:s,o .e _c~mb~snb_le:,.
•i_out le l'e:xi_:tence d~ di~~:?lW
15

!.L

r ..:!~n~
d n

Gemandé pour les ob3èques officiel- la }rance offic1E:1lement parti contre 1883, les oparation~ diriaée
3 cù:itrt1 °e e.al L~m.d.
- fai:.:ut ,,uine. parti répubhc m.
0
d
H
1
•
la facture a atte1:1t ~rè:. ~· u l' 1hon
-----aes O 1ctor ugo:
are 1g10~ d~ la _ma~~rité d~s Cl- les forts de Hué. En quel 1~es JOUr:, je hvrë• st:::-hap ! 1.q ~ll .. ;.h dè
M. LUC.EN BRYN. - Permettez- toyen~. C est 1 unamm1 c qu1 8 a".io1e le; forts de Thouan-An étaient pris 1 p·a t:"'":
,
l'r:t.

v·

r.

.

.

L-c (- 1-,o-

é

moi <1e vuus dire, mlSsieuts les mi- elle-uiême dau:1 le3 re~tes déifiées et occut-és, la rivière dè Hué blonistres, quti ce n'eEit pas nous qui d'un poète de génie, mais qui fut en quée et le notiveau sou,·erain de
faisoos du hruit; c'est voue qui en même temps une haute ps1sonuiti- l'Aanar:i phc~ dans l'altPrmtiv~ de
faites et c'est '-OUS qui l'a'fez voulu
c'est vous qui masquant votre faiblesse vi•- -vi:1 de~ v10lents
ar
1
-votte violence vis-à-vis '.les ;•acifiques.. , (T10E-bien ! très-bien! et
vifs applaudh11emcnts à droite) ..
c'est vous qui réveillez le3 gtiefs
accumulé-; c'est \OUS, mes,ieur:1,
qui obligez ceux - et neus sommes
du nombrn - qui ue demandaient
qu'à se tain:, qu' à faire &ilence, c'est
vous qui les oblI ez à faire enteo-

cation de l'orgUF·il et uo humble
courfüan de la populant,.'. (A.pphud:ssemcnts à droite. )... et vous
avei abai~sé la cro;x.
Messieurs, vous refaites. lundi lts
fu;éra11les de Muabeau ; souvenr:zvou , que cel 1es de Marat leur on
bientôt
succMé.
L1
journ~~
de lundi , sera ..-ous l'avez ,·o'>ln
une grau<le journée d~ rll\Olution, ( Dén5gations à gauch,a, J
M.LE lII:bTr.E. -Dé~o~rnons c s

5

dre le cri des cou3oiences révo!tées - l 1iss z-mo1 vons le dire de l'exploitation de ce ca:iavre.
( Très bieu ! et apdhudi,;s~ments à
droite. _ Vives rumeurs à gaucheJ
Si l'écal donné à cette funèbre
:ét"émouie ùevient oon plus la glori5cation dr génie de l'~cri,•am, mais
tomme celle d e:; défaillances de
;homme; s 1 le deuil public eEit
ionduit de fac, 1 n à <l~venir une ma·
Jiifestation ofr.cicllc de la guerre
ùéclarée par le gouvernement aux
~ultes chr6ue 113 , eh bieu ! nou~ avons
:s droit de protester, nous avons le
droit de fane en ~orte qu·aucune
n'ignore ~Ll Fiance qu'il n'y a plus
.d~orwais aucune illusion a ., 0 taire

pré!ages.
M. LUClEY B1tu.·, - li Y a des
journées révolutionnaires '!ui ne
sont pa3 sang!autes ; cellc-1 n~ le
Eera I a", mais elle -;era la mamf~statioo d'uo I rôfond dé ordre 1oor l.
Noua voulou•, uous, que L J
na! VJricict, garde la trace de
prote3tatioo; contre un po11t1q111:
la fois tJU:sillanlmc et violente ( Trè
bien I très bien: il droite), qui oou
menace d( périls foit5 pour inqm ter
notre patriotisme, mais non pour 1
décourager, nous savon , eu e et,
que le jour viendra de ln r ,. uct.e
de la Jrauce chrétienne couu • l'usurpat1ou révolutionu ir
mations et rires n
uch
bi i: n ! T1èi bien / et
- et Dieu se::ul sait s'il en restai~ !
mEUl trépétéa à droitt". - sur les tendaoc, s et sur la polien deec.:eudant da la t:ibuo,
tiquti du gouvernement. ( Très bien !
et applaudissements à droite. )
cité, par un grand uombro de
0

M. le ministre de l'instruction
publique et des cultes a insisté beauooup sur la y_ uestion de légalité; j'ai
,rntendu émettre cette peEs~e, qu1
m'a bien ~urpn~, que cette églist,
:onstruite a la suite du vœuqu'avait
!ait un roi d'élever à saiut➔ Gene7iève un monument rrandiose qui
1emplaçait un autre monument p1u
:modestti déjà dédié à la patronn.: dti
'.?aris n'était pas un t➔ mple d'origine
1e)jgieuse patce que l'Etat s'en était
tmparé avant son achèvembnt.
Je me permettrai d~ poser cette
4-uestion à M. le ministre: Que pen· .aerait-il d'un ri\Î6C1uneruent à peu
prèe pareil, qui pounait se faire
ainsi : Il :.'élève actut11lemenr, à
Montmartre une ch!\~elle qoi o'i:sl
ps une pa1oisee ; suppo,ez qu'ou
s'en empare nujonrd'bu1 et qu'on
.ienne vous dire plus tard: La cha.
pelle de Moatmartr.i n'était p!is un
:monument religieux, car la revolu·
a'en est emparée avant son achèvement. Qu'.m pen,P.riez-vou~, mon3ieur le mmistre? 11ue répondrieznua? (Applaudissements à droite.)
::d. LUCIEN BRUN. - Il est dur
JIOUr les catholiques de payer tous
.
.
les frais de vos transactions av~c
les pertnroat.eura de l'o,d,e
pnblu:.
à
h
ou veaux murmures ~auc e,-:( N
Allons
donc ! A droite : Tres

JC(:EllE\ •

~t r

traitH ou de rnbir un sifge e;n 1ègh:
dan., la citadelle dt! Hu~.
Ce tait de gcare, ~u.:ore qu'il
n'ait s l'imç o!tan e d'une !!nl
bataille a été tout à l .. onne;r
l'amual Courbet qui,
son babil
et son ,foerg:e, e,àu p1em:er co
neutrali;~ les forces de l'emp
d'Aur::.~m et cole"é aux Pa,ill
.·oils l'appui moral et m tériel
h:ur piétait la coc
È st-il èesc:

'

R \\
. 'L CS. CL

rieuse affaire
glant~ comb
cembr t
de ce
1:t m

j~

tems.
--000--

L'd vice nmiral Oourb
juin 1::i!?ï. à Abbev ·
comptait déjà trentt--vica. C' st un de
fraura:s qui aient pa
polytechmquP, Eoué
sortait le 1er octobre a~
d'aspirant de 1ère c1as, .
En3eigne le 2 dé"cmbre
.ï~.
lieutenant de vaisseau eu 1 5G, il a
été fait chevalier del Li!~ion d'honneur en 185ï. Capitaine de frega e
en 1866, et capi:aioe de vai~~eau en
énergique, i b o
1Si3, 11 e~t I rJ01u 1~ l ~ ptemb1e
que pour 1a Franct,
1880 au grad ➔ de contr.:-a •iral.
de la Chine et d l'
fuprit tr,h sér:o::ux H tr~-; ren,t!tgné, ::'était uu sa vaut et i;n mar,u
daus toute la force du term ... Soc:;
C. · C 'Rl€ XL·\ E
:ses dehors fl.>gwati_:iues, ou rt:cor::li para,t q~e le éoêral Lu!Il!O-.:n,
naissait à la foi:; l'hommt: du monda l'enl'oyê aoghb dJnl la mLsioc
et l'homme d'action. L3 -h •ciplin-:--, dans l'Afghanistan a !t i)tleusela tactique, ~3 ~cieuc~s 1:t la mer, m~nt échoué, Hait utôt ch ri;é de
trouvaient en lui un roaitrt', et il ga:;ner à l'.-\.ngleterre ''amifü, des an
était aus,i sfir de sa pe1s'Jnue a chef,, afghans que de !1:pom!sJr l~ ariom
l'la titut
de Franc•· qu'il l'était dao , agr, s!ions de la _Russk
.
f.°Ulle iuj
b
Pour se convamcrè dn but r2el est~
•
1
un ...com at uava.
1qu . i;oor.uivaît le: gouvernement
nw.a pu m

=

■.i:--eux.

T

c
débuts
fu,ent
~:.~ Cédm.le,
.,\ "",:'pu
;':.."":.:
~ ' ; ; la Iew>Uenu. ,anté.
é éses
1
•
d
dmodast••
ie Il u• augk,md ,en II n'y a qu'à examine, liceiLce
pl 4 ue 1a hemce ' IYap-rèl le R. P, bo orm
5 - l'mvcntüre des bigage:: da la mis proYin · e, ne ~tttt:ni dé ve:uùe de • b€a coop e:ugér, Li rho
3
ong.erop
•
ans
e
gra
_s
3
1
balternes i mais, en 1830, il fut s1o n. on~- trouve plus de p!'ovisions 1a_bo~ lc <lim&ncbe, t:uepté dana
le Kordofan, maii 11 1ht
bien ! )
nommé gouvemflur de le Nouvelle- j de bouche que de munitions.
tames
areom~c.:
que -um
la d.éfendeun
pet do
1ah
i o"t ~th
ne
peuvent
pu mToqu.er
les préae:n- I tro
b:lltu~
p r la
garnit<,
d~
C'éta!t assez, • ptrmettez-moi de Calédonie, et commandant en chef
Voici ce curieux document ;
tesJ~U:~.du.s 4 e les dHend.
t, Lh tt. P. a appru ~nlio

ur-1

TOUS Je dire d'avoir donné l'estam- des troupes de terre ~t de mer

de

300 duu.uine.s de champagne.

:gg i::::i:::: f: ~•~.....
100 douuin~ de W>,-clwn...,.e.
g::::::i::: t::t\% ~f=~J.

pille gou.,.;.ementale à de, ebaè- cette divi•fo"·

• .
• - 17stématiquement anti reliSou méute a fini pa, pe,cer lo">
gie-•... ( Dé-'gation• à gauche.) de l'msurœction d C•~q~e,. L,

Comment !\Qel
regretté
200
de pale-ale.
"1
-aJU'un peut-il le d
· à commandant
H
, · f ·Rn1ere, tuét
200 douzaines
douzaines de
\Jière allemande.
eont.eiter ?
epuis
anoï, 101 ait une par 15,000 cigares de Manille.
JI. TEsTELIN _ No·,'? I" cout1?st-:>"S trë;_h~ll~ dans son recit de l'insur- E!,~ cigares de Beehive.

tou l

t

rection~ laNouveH1-Calédowe!

1

comI!1Ïs l'inha.cuon "t doinn,

dt~ob ••

ê-:: t!:. plus abrec

i••=~• d= ,h,q••

e Caanr.e régmnt a Yo •

oaue dofan.

pou•"· v e< ,~ f,ai, •• t,oi moll.

_,,_,,__

COSSTRl:CTIO-· o•u_· CA.HL.
ARRESTA'l 10.
11.n
•
" 5
•
•
•
Winnipeg,
ii4 Jll r...-Lo
G1-ulet,. ,1'
-.oerlin.,
:. J m.n.-Bl:lilark
fait
prépa· am~
a "B&ttleford.
!OUI l'aw.uation
d.e
rt:r leo plans pour la conrtruction d'Ull 1 trahilon et de manie.
j ca:w qui uniza le Rhin et la rivière Em. o.?:~et ett UD da ci:in.aeillen de Gro1-

i::.:i comp,iw, .L~ L'#nW.:;11 ".:; /v,, 1

===~~===

__" ~

r-

Les a 11torit;s d:! l'lntercol.onial
viennent de publier un pamphlet
descrip:if superbement illustré, destiné à faire connaître au publ ic
voyageur nos -ç:llfs,d·eau, et e
p~ys "n général s1 riche en beautés
je to 11tes sorl~t<, qu~ :~averse leur
cheil::in de fo:!r

La fam11Ce Mc Lean.
t.n âge de plug en . lus pr~cccE', de
Wiunipeg. 2:! - Cn télé,..ramœe s; rte qu'elles ?EUV-nt mfme ctevede Fort Pitt annonce que l;faml lle nir congfoita~e3. li. Carrerai .'.\.ra"O
~kLean tst maintenant en hb-rt'l
et gu'eil~ arr!Vt"ra au fort .l?.1 - ex: rim~ 1'.:sooir que d'auue- medE que1aues jour:.
ci.! f•ro:: • Ùe': recherch€ • ~ur ;:e ~
Voi ci commen~ .1. '.'J cL~an • t -2 mt::ne {Oin:, atin d'établir netemen·
famtlle ont pu écha?pe~ :
L1 bande de \iros Oun .sVd • elè la loi de l'hfréditt.' de e.-tte m adie
poc.1rsuiv1e ave c tdlemen: ·'a:dt> ,r
l!. Fano 1appelle que d --000-qu'il a té obligé de la 1n• - •r. {.; ,e Traité rlsv Jlala,lu: de
des (ra1,;t :ms dP Celle ! .ude. :r5
M.LE CURE LABELLE Cr.s d.,s bc,s, sont d.- ·;e1•,J,, le z ,r- cité ph.sieurs e:xet:1ples
' Ja::i:n, d1t-i, rap 1te a\'o·r
~f. l'arJ'.JP- Labelle é ~:-1~ de d1ens de :\I r Lean. C!• ln :i::r~ -s·':!laient ,ouj,, :-.; mo ,tr~, a•.1. . • upans au Nord, de ~t-Jérô:ne, qu'il on: fait ~reuve dr 1-,1" bc'l voulo :- o~:é t•ne m l -Je ian-'
v1o::1;: de fnrm1-r- er_ Fr?.nce un ,:: o. er: ft1Yù• i,ant la fiJl'o:: d ?\IrL•d'I de laqo .. r., r:e1.i
::-.i:b Lrb 1m1 ortant tn vue dn mou- et d: :,~ :·dm Il?.
h ~ê e .. ctl
\\ 11mpi:t, 2~.-Cn,; t:j,~ he i.
. .
v-:mrnt franro Cd! aj1--u. ~e com!tf,
gtn,,•a!
'.\hdd,t'ton
annonr
..
qu'
i
bl o,eré ,ro1.:, fr r
qU? ë. ,ju ~e •ènmr ce~ JOllr$ d-r~ II ,,: p •mt J-· : eve uir a \Y.on ;t.: l\n•si ftJ a c:
n:er::-, se r.orn~o~era .1ès personne:;
suivantes.
:.BI.

f! ~a~~~/led~JB~~lan? ;
0

le comte Kel!er ;
li. Fabre;
Bonjean;

i::~tt ~ir~;c~;

CHEl\Ih

·.u

Pl.t"JIE

DE FER

KITII .

I -TEf ,
0

te

E:fl~~~:i~'.:Li~~::i~:r;·~~Iii:

~o.:>· .'t cheval le oin de ... ,., ~ t-·
~et:-p-u·t::Gro;-0.:r::.
•
L y<> a,,a d- v .. y-:u•,; . ror
l',tr c~ à B.: .. !o d ;:our lr
o,t-:
1-: :roupe:. t,r.r la ~ask>.~Lh•··•· ,:l ~:
ltl lac \Y mri.peg jmq11': 1.
I. y amd ;;:c111ile l.':mo •r · O'l
en Celle nl:t, 1- 1.,-r J .... l ,. • t o 1
s·an~nd l, ,e:: lt:• trou: ( .... hl, •. ton stront .. rr1vèr.s· ale>r · ,. r v

Dietz ~lonin', pr~,idE:Lt de la
Chaml,re de commerce de Pari~·
E. Fi,1uet, armateur.
'
l'amiral de :\1ontaignec;
LourdclE:t, président de la Cl.ambre ,les né~ocaant corumi!,ion- ~r>:tJdr~ i,t-::.
nairee;
ërd,,l -• o ·at ù •
M. Thors;
,.c
1
Claudio Jannd ;
ch:nson e1 \\'he!
le barc,n de Cambouq ;
;:
'."rlJ
r•
.11.
le comte de Scewai,on :
l~. Rameau;
Duclerc;
LA Vfü-\ lE
,'~bl,(\ Die!, etc.

,.or.,~

u.. • .... : r
~o: ... ! E ,o:
r fero t

·

Il . •

.1 •

;.;o:tt"

1.

L

;;o ï:CE Ill,;
:\Il.'. I · '}l'i.

--000--

Il J rua~ '! t, ju
'eo
11 eit rumeur q ,t .\1. Chamber- uitrs terni , 1: 1, 11a1t t
la10 e~ S •· Ch 1:·!1::0 Dilk.i doivent iocertitud.. 1elativewc.
'I ÎS!t"I l'lt 1-.nJ,, pro~hai uement.
exact cies Etate-l'ni o
sipi prend Ea eoutCe, et
:,Lé go 1\'e1 nt' ffit'llt français fera que raisou d-: uous êto
des funérailles publiau es ;t !'Amiral grand(fleuve , roalgrû w
ne présentait i::a,
Courbet.
che les dilnculté
-x)l~t(xtréee pour le Nil,
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D'EPlCERIES.

M.i. Maillou et frère, propriHaires de
ces moulins font savoir à leurs tmis à
comte d'Essex qu'ils Yiennent d'engager 1111
meunitr de première classe, l,L Calixte
Béchard autrefois de Paincollrt (Rent), dont
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CASGRAIN

pour le sciages des billots de t011tes lonpeurs
depuis 8 pied jusqu'à 35·
MM. Mailla x ont constamment e n mains
à vendre à u pris modéré, orme, plaiee, Ex-mürm d~ f Mpit,,/ gi11!rcl (' T11r1mto
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Bareau et d,:nnicile : 165, n::
Ecuries pour les chevanx de~ pratiques.
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ORGANE DES POPULATIONS FRÀNy.A!ISEB D;ONTARIO ET DE L'\YIJEF.IT.
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Tllndona d au 11 1~ ":\\o.• Lonqu,fl
uon• I\\ODI onv10 d 1111,moucllo1r
· on d' une jupe 11onv•l!a, nou•
tachon• do foiro uno bc~lo rocctte. do.ua u n c af6 o~, 1unmepl11.co
pnbliquo Toute , 11ri.nnio nou1
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Ronnnl _.•· ri•tl·; On ;1rd• lt11
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Tonjour■ ! On c•n•.n lte
un• fr•t~hour · ùouco et
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d,o l11. hibu , onclnt l ' nni,on pro"!c ampag»~nl l'y iital~it for Q"c cl
jot~•· · · .
:•ourinut,· La" touo.illc ", _cou•
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quillemenl, et H .H · •Toir f<IDl • ,~•1_1 •11° •~utalt o~co~ 111 ~•u~
cit n~e do l'imrreuion qu'il• du pr{ia aur lcaquellc■ on 1 ay oJt
produiHienl 11u J udi,.
_ l't,utluo pour ln aéchar. ·
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Celui-ci d emeura. un tn?me~t i La ni,ino 110 prl!1011t1it pns
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1l11 Z1ug11, 1n11, 1 f g ra\'cr_ ; c\lu
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tl~IJOttl 1\ )_0 ~r? ito d oJndic, rl'cl·
latt lo beu cd1c1W, c_t IH la1Joll•
nmra, l'nir rooueilli,1'Msociai1.mt
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Ju II\IÎs ÏIUJUÜil, jit l'iwtlÎl,hicr n'o,·o·ir jn111oi1 ~ T\"G'nrtlcr !l1111~
Ouéucc ~o porlnit O:(!IDTII0 lo la anllo nue fom1L'.•1 :.;01111111<,,
c-rohd chlnoqllc tu voii l!-b u, qui p»IIJ Ill \'Ollll 11oarit, e\•Jl
et co m:llin II coriimc nnogroi- uno rnd~ ûprcnvc, rô,rn l'!wnil,
10 flè.na. Je lui ai 1..-oui(lil!Ud'•n- uu,, ltoJl.tUdo Utirour,, ~

\ ' t ~ i ,lir..i, j c_
11c ne ~~i,;
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7foru.i1•jo forcU J o d 1,,i,ir m:i
fn'lurll_d nna c,i \"i ll~-~tl J :-;i j c_lllC
rcmu10, cdlu 11uo J cJ>oU11cnn 110•
ro la plu:1 belle foinuui qucj"r.i,
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Jndi<', 111. hur111lli t cnernbl!) i
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011 111
d• ràllin.o~enle;îûii~ ello ih.it boh~ionlll!I : elle mo.nsca. Jo voyor ch !!r~·ber llraLht, lo. rcb~n•
ll1noH rcgr.rdo..lu .fo.rmiur
uno _fleur,
rcgau l~•, cl
h
11 11
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11
0
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N1pira!e.uL . la ·uec·J11 m.&1tN.reimiat. Li, \"Il,• 11Ôi(;'nu d n micnu: qu'il peut. tAilqn, Qu'il pt!nuic. en qu'il · ,·11• co~plllfllCI e~ (~~• t\Ît~ "· :!li tn
..nû ',t.jai'àlaaaion( haut.as d o _loti l'~nmia&ient anc une ,·u• Moi11 tl nus. uuo maison ol\ m,an- n,il de dire. Il 1111 (ot o,filig6 nmcuet ehl•z tot uno u~un llo
1ènr.ô?t:Laboh6micinnareHoa- rioait6peuay-mpts.thlquc.
qno11n~fcn_1m(', i1 01t ~ou1: ·rois d'Abord, 11nr.:1i èJQ.'il ganlts-il do muih, ohoi,i■ uno fomnto q ni
lit nue Mrt.o de triat.àe,en aom• ~àtburine, Jo VJelle laitiCro et tn ,tO do ga.rdcr la 11~
M'ndclr.mo uu 1ou.vo1 ·ur otlcndri, ~\~ du..-cutr uno lll~ro I)Ollr
A[athurmo. lllnlt nn planlu· parant la vio dea &Jiu do Do11- Jubeuno, ha. fillo de haaau-conr,
Dr.us touto autr• c1rcon1t.auc1, c111t11to parœ quo vc,,yaut gran•
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A. HUIIAIIO, l!ctln.clonr
Il, AVENU!! OUl!!.UTTC.

1Vi11ds()r • • • 011{

UY.TROIT I l'our al.,nnrnm•L• r,çor, ln

Fais ce _que dois, advîenne i1:-e pourra.
1. l . .1. U t .I l l>, . • , . . Ill, I M I .\U illlll

Mo.ia, o'oat uno on font 1 ,i'6 pBya do JoMC!in. S011 lrn.biloté tenu 1t1\ clie11ti!I1:.
P"-" o~ligéc à. uo1L~ J.hoilcr le.~
On comprend qae Chn, ài la iJ' aa allai\ vers l•ai a ngaa, atilon rccommenacr ec voy11gc pour
• le jeune garçon.
commo robout.cuac c11t. connue
Lc11 moyc111:1 Jo guériAOn do myalèrcn do IKIII io:woir. Pour rcm~l'Q 11'culrcr aàu'l la Brette, l'oxpres11ion do la. mèra. · Onït aa m~ro, mni11 ln Drttlt! HO mit
cri~vnnt un nn clic &cm. uiic do toutll la. Dru~gnc._~\ focul- ln Drctlc IIOut nue11i 11imp!ca le 1m111sngc, Ica om1prc89c", 1011 "° Hl'.:t_it le_ cœur rOOlmrort.6.Ln l'altcmlit p.rè:I d11 ridenu do h_riro, fro.nchil les ~°';ln:~ ù' un
hello Gllc mon gnrn 1 Vicnll, Ili perd Ron lnhn en d1scut..nnt qu? Ir, nombr~ •dc11 1n11.ladica fricliom1, lc11 fo11lm·c11, cllo 110 phya10110mw f~u.neho ie catto t111.uh,t· _nonTOllomcni 1,lu1~lf:6. r u:d l'ermo el rcJ01g111l lct:1
GRît ot. ;oun, adieu. Pn.Tnil ~ve7 elle. O~ ln co11tl11mnc .en qu clic rcco11111ut un peu nom• monho tl'unc ntl1·c~•u rnro,Ellc fommo, lu cl1ur r~y•naem.o~t Lo ltru1t. ll• IB rouéo 6go111.1l. 1o Jnnc11geu.n.
•
nu r~voir Mi\louino 1 J'im.i A ~uahco de paix pour_ cxcrt1co rcu~.
•
no perd pM un m111nJo, eL n'en· Je ./!On rognrd qa1 80 po~M\ pa.!aa.go. De• chno.u~, . a~
A .pt.rür ~o cet. 011~ro1t, le
J
11légwl do ln médecine j olle Dune prC1!!1on t1o pouco llUr TOic jnmt1i11 Ill\ noie. D'un mot o.vcc bionveillnD~ 1111r l• 1101'1, r,-1I &a. A lo. loni;u. orrn1àrc, chom111. • cmut a\ 1111 00111, L!l
08&C Ill Mm ~.
G ., pnio un écu d'IUllcndoct recom• 11110 vcino un brna, elle arrêto ollu récomforlo, t\'un gcato c11o lu aourin, qui nni• ni\ acia lô- 11'6bG.llai11utdo11.s 11 pr6 (orron.nt moull!O et l'hcrbo u'élniont pn.11
1
Micho! serra Ici mnm de ~ ~ monco 1\ 11011lngor KCn acmbb.· i.~ fièvre. Sc11 onguentK sont met. aur pied. On IIL consulto vrcs, le t!On plein dia • n ix un• pro.ec1u' ile.D'd_normca porcn. encore étoufiées JHU' !'.ombre
111
poui:_ lui pro~cltro ~uo
bic!!.
· 11011vcrnina pour lll11 pnnnris et comme un ornolc. Ello rend ronl<.'rinnut d'éri.crgi'J.llCI hm • à la aoie ùlancl11, ot frit6c 11ur dt1a nrùrua; lc11 njonC!I g11.rJnic11t
nd
1
auui ~ rc ':" t à ln ville. .
c·c~t. vue gmndo et robuste lo Jfc,l Ma(!t. Elle cico.triltO Ille d'iinpoi-tnnte.t1i.:rvic..is, ot jouit drc1111c11, tout. l'Qmut. d l'nLtiro, la per&u ro.,c, H plo~gcaicnt q u~l9.11c• flcurii, o~ lcw touffe•
1
Jo v~oi~ ~ t\Cho~r 11! gcru femme, · nnx: trnits lnrgcmcnL blOMutttf I\VL>e dL'll cmpUllrc• d'une ·l6gltimc r~11utntion d'lu> J ncq1101t pnraieisait boa.
La ATet d,lice dnn1 l'cnu couronLo. do bruyère lilas 80 mC!lniout
ponr Vu, iht-d oniu~to ; ?.lève- pélrii1, 1\ ln voix virilo, porto.nt infailliblca. -Qunnt aux autro noriù>ilit6, On vhmt. )11, cher- Jiato ,wec lnqucll, . î! 1' ,1ait 1'o. Tefo.nt eu tronp•nu Jrai• et 11.ux (MWDC11 découpée dea fou·10 c~ pcnen~it ~\ _mm, qu il np- 11ur to fron t uno coiOe . dc_œi• aou.fîrnncc.s nuxquollce eaL aou- cher ·dce d6pnrlementa voi.eins chnrg6 do aea b11g11gc, indiqu11i.t _gru, gor16 Ù• 110n, on eompro- r;6ru. Le long do la colliuo
,prcnno à dira ~~ d~ux nom,. mml. un c0no évf\ti6, Son cor!Ct miso l'humCU1ite, ln BroLto Ica pour un ma.li\do nùnudonné,uno IIL comphÜBanco.
u11h inioux .l'Odi8116o, on plai• broutAicnt. Ica TD.cb.ce q,_ui, du
D~a oourRgc! ?ru~, ~mpt~ ~Ir do drup érupri110nno· urio Wno olne110.. dan• ~no c~l6gori~ uni• j~uno fomruo on·1idr_il.Ell0 p11.r_t bii doucour do la ■oir~•, ta. gniût moins lo fils p~iguo,
tom~11 on tomp,,__sn}u!Ùc11Ld'u11
M1~~cl, ot. gn~c hu ~ fi lolo ,•igourcul!O, ,è11 bnià IIO : do.~- quo, -P.~ 11utc d uno IIClCDœ lo jour ou lrL nui~ cnvolopp6o pore!-6 do l'n.ir, l'upct:t. d~ Do_a enf11.? ta libounJf~, a~- mu~wcmc~t. t~1ato ot. doux lo
11,m1ti6.
.· .
, oont nmplemcnteou11 IBtnlln• ~n.ntomi_quc i\. l~u~lle A~~r6 d 1111sa:'cnpc, 1\ Jncd,, à.chovnl çho.mpa,rutilanlsaou, lei.arpa- guenill'9, Jn~bca nu•ta, anl ':'°lc1I p~t.àdil!pG~ttro. ~
L'orp_bolin e01bl'Mlfl. F11vn1l, ch~ étroite do li\ cho~~ao do ~Ofat1.lo et.. IIC& du1c1ploe , n ont. ou on carriole-, Mn:1 11 inq~i6tor ruro do hl~, leA;pomllli.ra don, r.auTnQ:01 natnumt de~ ut .sur JOUDl!.II YtGUJ: lovaient a~:s:10~Michol ot M!Llouino; . J~cq~c, cha.nvru. EUo· -mri~ho.: iwee r1cp_ a\ yoir, ollo .1\ déœu,:orL de b. diatanco ni du to~p~ Sa. lcidruits roùgiBlllÎcnt sur l_a la roule · ou demou~ont •ur nemen, lour_groaeo Ulle . w q~1•
p118M: Jo paquo_t do ln ?oti~ unO ro.pidit.6 . t!,ppolnnl. les cp11~ _quo chacun do_noue p~~~o uno v~~to cat. courtc.~~llo ~rto 11~r braùcho, les no.Yen lniRn.ien\ 1• fo~ oll. broutntcnt _ltur11 ~te, oten.uta1ont. a.vcognucbon.o •
dlnfl eon bO.ton .et. le uut aa_r rè~~ df:1 Bayonn oct do &int- llcl,~ du cœur.
· e~lo 1111, pliRrtnn.crn. E~~. croit tom.ber loura omb,;9•. Ctoides1 chêne,, _rcgardanL ,anx1ou110- •~~ leur_, m~~~••- qui, ·:
aon é~l~,_. c~-:~nî~--~ ~ t, S6baation. . . : ·
.
. S~ 1n. _l!~ ~lu ~ur. ~~ lua. <iùo ·lrq:iatUrô, 1tJDbln1>.I,..1;~no Ica chAtnigncn coul•ur ~•OI' °!1ot.Ga1han1oeorupprochor dou.amc t promono.ionf. uuo .
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